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Le “Patriote” est lu chaque 


Le seul journal français. de la 
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par plus de 30,000 personnes, 
RER PE 


langue 


semaine 


= Ces 
= 


17ème Année 


C'est à 9.30 h, mardi le 15 mars 
que s’ouvraient la dixième conven- 
tion de l'Association Catholique 
Franco-canadienne de la Saskat- 
chewan, et la cinquième conven- 
tion des Commissaires d'école Fran- 
co-canadiens, Comme tous les 
grands événements de notre vie na- 
fionale, la convention débuta au 
pied de Pautel dans la plus sublime 
des prières, celle du Saint Sacrifi- 
ce de la messe, . 

Sans être encore au complet la 
délégation de nos deux sociétés na- 

‘ tionales remplissait déjà presque la 
grande nef de la cathédrale, lorsque 
Sa Grandeur Mgr Prud’homme ac- 
compagné de MM. les abbés Chas 
Maillard et Henri-Francois Kuge- 
ner, s’avança vers le maitre-autcl 
pour y offrir la sainte messe aux 
intentions des congressistes, . Sa 
Grandeur Mgr Mathieu présidait au 
trône avec Mgr Bourdel, P.D. et 
M. l'abbé Ferland comme prêtres 
assistants, 

Plusieurs membres de la Conven- 
tion étaient montés à, l’orgue ct fi- 
rent entendre quelques-uns de nos 
beaux cantiques français ‘pendant 
que se déroulaient au sanctuaire les 
cérémonies sacrées, : ; 

À Ja fin de la messe, Mgr l’arche- 
véque de Régina parut en chaire 
et donna le sermon de circonstan- 


e 
L LE SERMON 


Comme l'oiseau quitte tout, dit- 
il, pour aller construire son nid et 
veiller sur sa famille, ainsi vous 
avez laissé vos ‘occupations, vous 
avez mis de côté tout travail, vous 
avez quitté pour ainsi dire la ter- 
re ct, afin que votre prière soit 
plus belle, afin que le chant de vo- 
tre couur soit plus harmonieux et 
plus pur, afin que de votre âme 
sortent des louanges qui soient plus 
agréables à Dieu, afin d'obtenir 
de lui les lumières dont vous avez 
besoin dans l'étude des, questions 


qui intéressent sa gloire et le bon-| 


heur de notre chère partrie, vous 
avez voulu ce matin venir vous 
recueillir dans son temple, lui de- 
mander de vous rendre dignes de 
lui et dignes de l'Eglise dont ‘vous 
voulez être les enfants- soumis et 
dévoués. ‘ $ 

H y a dans le cimetière St-Lau- 
rent à Rome un mausolée qui m'a 
surtout frappé: é'est celui d'une 
icune mère mourante qui presse 
son enfant sur son coeur et lui dit 
avec un air qui fait deviner les pa- 


- roles gravées sur le marbre: “Mon 


fils, aime ton pays, ainre ton Eglise, 
aime ton Dieu.” Noilà quelle doit 
ëlre votre devise: oilà les devoirs 
que vous avez à renivlir, 
Adimez Dieu 
Comme il a.été bon pour vous! 


Ne pourrait - il pas vous dire 
à vous avec vérité: “Qu’au- 


rais-je pu faire pour vous que je 
n'aie pas fait? “fl vous a fait nai- 
tre dans un pays catholique : il 
vous x donné de bons parents qui 
ont conservé à leur foyer le feu sa- 
cré des vertus chrétiennes, qui ont 
Mis en vous la connaissance et l’a- 
mour de Dieu dès que votre intelli- 
gence et votre coeur ont été capa- 


Premier jour de la Convention 


Grand'messe à la cathédrale célébrée par S. G. Mgr Prud’hom- 
me.—Sermon por S. G. Mgr Mathieu.—Chant de canti- 
ques.—Inscription des délégués à la salle Ste-Marie: 


+ 


Nos chefs 


Comité d'honneur 


MGR MATHIEU, archevêque de 
Régina. 

Mgr PRUD'HOMME, évêque de 
Prince-Albert,. 

M. LE JUGE W. W. A. TURGEON, 
de la cour d'appel. 


M. LE JUGE A. GRAVYEL, de la 
cour de district. ‘ 


ù 


+: 
Comité Exécutif de l'A. C. 
F. C. 


PRESIDENT: M. Raymoñd Denis, 
Vonda. - 

‘ler VICE-PRESIDENT : 
thur Marcotte, Ponteix. 

« 2ème VICE-PRESIDENT : M. An- 
tonio de Margerie, Prud'homme. 

SECRETAIRE-GENERAL : M. 1 
commandeur J.-E. Morrier. : 

TRESORIER.-GENERAL : M. l’ab- 
bé Chas. Maillard, Gravelbourg. 

L'AUMONIER GENERAL est Mgr 
L.-H. Marois, V.G. Régina. ° 

Font aussi partie du Comité exé- 
cutif de l'A. C. F, C. le président de 
‘l'Association des. commissaires, le 
. rédacteur du “Patriote de l’Ouet” 
et les visiteurs d'écoles, 


Ru 
Comité exécutif de l’Associa- 
tion. des. Commissaires 


PRESIDENT: M. Raymond Denis. 
Vonda. ! 
! ler VICE-PRESIDENT : 
‘ Fallourd. St-Hubert. 
| 2ème VICE-PRESIDENT : M. A. 
de Margerie, Prud'homme, 
!  SECRETAIRE-TRESORIER : . M 
J. E. Morrier, Prince-Albert, 
PDIRECTEURS : 


M. Ar- 


Il 


« M. RAYMOND DENIS, 
réélu président général. 


R. P.| nous sont chères, Disons le mot: 


professionnels, des-commierçants ct 


pour un: 


Le soir du deuxième jour 
Loflèche; l'abbé Kugener, de Wil- 
:lowBunch; 3. A. Motut, de Hoey; 
l'abbé J. B. Jullion, de St-Hippolyte; 
le Dr Maurice Gravel. de Gravel- 


bourg, 


tants du pouvoir civil 


à nos Associations nationales par 


Aimez l'Eglise 


Quelle est belle la patrie catho- 
lique! Comme nous devons. être 
heureux et ficrs d'être ses enfants! 
, Son roi est Jésus-Christ; quel au- 
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La Convention de Kégima 
remporte un éclatant succès” 


Il n’est pas exagéré de dire que 
mars fut la plus belle aw’on ait encore vue dans la 
me de tous ceux qui eurent le bonheur d’y prendre part. . 


étude et tout retour sur soi valent par la préparation qu'on y apporte: 

les sujets avaient été choisis avec intelligence, les traveur- présentés 
avaient été mûris par la réflexion et rédigés avec soin :’on sentait vi- 
brer duné laoix des orateurs le désir d’être utiles et de fire avaneer 
d’un pas, äu coeur de l'élite suspendue à leurs lèvres, les causes qui 


trois jours à Lenu' parmi nous, et l’on à vu des évêattes, des nrêtres, des 


mêmes bancs pour écouter ses leçons. I & 
ce jetée en si bonne terre ne lève point et ne porte pas du fruit cent 
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Une grande retraite nationale 


j M. Raymond Denis, réélu président général 
D 


la Convention tenue à Régina la semaine dernière, les 13, 16 ot 17 
Saskatchewan francaise, Pelle est Pimpression unani- 
“Ce fut une véritable totraite nationale. Petraite sérieuse 
s’il en fut jamais: trois séances d'étude par jour, de 9h, & midi, de 
2 h. à 6 h., et de 8 h. à 11 h. ne parvinrent pas à laser l'assiquité 
des délégués et à désemplir la salle. Aefraite laboriense: ee qui 
frappa davantage les représentants des provinces voisines et les mem 
bres qui assistaient pour la première fois à ces assises, ee fut bien 
l'intérêt constant nianifesté par l'auditoire, la large part prise par 
tous, professionnels et eultivateurs, aux diseussions, le bon sens et le 
pratique des suguestions prapo- 
sées, Retraite sanelifiante: com- 
mencée au pied du saint autel 
par loffrande. de la Divine vic- 
time, elle éleva tout de xuite 
les esprits et des coeurs à une 
sphère süpérieure où délégués 
d’une nation qui prie, tous sen- 
aient que péntlant trois jours 
is allaient vivre près de Dieu, 
étudier sous Son revard et dans 
Sa lumière les problèmes vitaux 
de tout le groupe: rien ne gran 
dit autant les âme: que la cons- 
cienee dune hante mission à 
remplir. Rétraite léconde: toute 


c'est l'âme de la race qui vendant 


EL À PAR eo 
des cultivateurs *e coudoyer sur les M. LE COMMANDEUR J. E. 
ÏL est impossible que la semen- MORRIER, 


réélu secrétaire général. 


offrit un spectacle auquel on°ne Shabitue pas facilement. Autour 


de Ja même,table d'honneur-se rangcuient nos chefs religieux et-laïques à côté des plus hauts représon- 
La participation de ces derniers à nos agapes fraternelles, les paroles qu'y ont 
prououcées MM. Latta, Uhrich ct 


Turgeon, consacrent d'üne fagon éclatante la saine direction donnée 
ceux que nous avons choisis pour têtes dirigeantes. A ceux qui sc 
raient tentés de <'aplatir devant le nombre et devant lo morgue an- 
glo-saxonne, M. Latta a dit: “Je n'ai aucune estime pour celui qui 
renie ses parents et ses origines”. À ceux qui trouvent qu'il s'ensei- 
gne dans nos écoles trop de catéchisme el trop de français, M Uh- 
rich a répondu: L'élément essentiel de l'éducation est l'élément res 
ligieux, Les vertus du coeur sont supérieures & celles de lintelli- 
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us de 300 convives sous la présidence d'honneur de Nos- 
seigneurs les évêques.—Le maire de Régina se fait repré- 


senter.—Deux ministres du cabinet provincial, des juges, 
nombre de personnages distingués. 


Je n’ai aucune estime, déclare l’hon. M. Latta pour 
celui qui oublie ses parents et ses origines. 


A GO mercredi soir {6 mars, 
la grande salle de hôtel Champlain 
ouvrait ses portes aux 9350 eonvi- 
ves, hôtes d'honneur, délégués de 
Ia Convention, ete, Le vcorele lo- 
cal de PAGIG,, dant M, Jean, a- 
gent consulaire de France, 6st te 
dévoné président, s'était chargé de 
l'organisation de ee magnifique 
banquet, 

A la table d'honneur, M, Jenn a- 
vait À sa droite SG. Mgr Mathieu, 
Fhon, S.-4, Latina, ministre de Fédu- 
“ation, le R, Frère Joseph diroe- 
teur de lPécole Provencher de S.- 
Bouifuce, Le R, P, Hillund, OMLE, 
euré de la paroisse allemande Ste- 
Marie de Régine, l'hon Juge Gra- 
vel, l'hon Juge Martin, Phon, Juge 
Turgoeons à sa gauche SG, Mgr 
Prul'home, l'hou, De Uhrielh, mi 
vistre de Ba santé, M Ravmond De 
nis, président général, Mar Dour- 
del, P.D, M. JE, Morrier, secré- 
tire général; M, Chas, Gardner, 
représentant du maire de Régina, 
Fhon, Juge Lamont, 

Menu délicioux, service rapide, 
salle magnifiquement éclairée, rien 
ne fol négligé de eu qui pouvait 
faire de l'occasion uue véritable Lé- 
te de gata, SG Mas Mathien de- 
vançant les voeux des orgimisa- 
fours avait accordé dispense de 
labstinence, 

À. Gardner 

A afin des asapes M Jean, en 
termes très aimables souhaits Fa 
bienvenue au non du cercle focal 
de PACGEC, À tous leurs hôtes ot 
présente comme prentior  orntenr, 

EL Chas Gardner, représentant du 
maire de Régina, Celui-ci exprina 
pondre à un autre engagement et 
se dit heureux de pouvoir faire Les 
bonpeurs de a ville aux nombreux 
délégués de La Saskatchewan fran 
eaise, ‘Nous upprécions, dit-i, à 
sa juste valeur Eimportance du tra 
vail que vous êtes venus fei aecom- 
plis; nous sommes houreux de vous 
avoir parmi nous el nous serons 
enchaniés de rendre votre séjour 
aussi agréable que possible par tous 
les moyens à notre disposition, 

Le Frère Joseph 

Le second orateur fut Le Frére 
Joseph, directeur de Lécole Pro- 
vencher, SkBonilace,  £e R, Frère 
pburla d’abord en francais, langue 
qui n'est pas la sienne mais qu'il 


quelque chose de très bien, un 
vous apporte Le nressage du Mani- 
tobn où depuis 40 ans nous vssa- 


vons de nous maintenir message 
de sympathie, d'umonr, d'adniira- 


tion Craternelle de la part du suc- 
cesseur des Taeché ot des Langevin, 
Une vicille Hrlandaise écrivait à 
son fils: “Patrick, remember vour 
soul and libenty'i c'est à cause de 
eotte souvenanec qu'après 40 ans 
un fils du Manitoba peut vous par- 
leu dans sa fangue. Nous suivons 
avec intérèt vos lutles, vos gnins 
el vos déboires, parce que nous 
avons le même fdéal catholique et 
français, L'idéal eatholique ne se 
défend pass mais pour devenir un 
idéal vivant il a besoin de volre 
collaboration, “Pour sauver vos &- 
glises, disait Barrés aux catholi- 
ques de France, il faudrait des 
suints" Pidéènl frauenis est telle 
ment apparenté à Pautre que notre 
histoire est presque une histoire 
ccelésiastique. I mapparait dans 
le triomphe de Fesprit sur la matié- 
re. Prenons gardes avec PFuisanee 
eutre chez nous le dauger d’être en- 
uns: à nos jeunes lournissons du 
travail sérieux, donnons des cer- 
cles de jeunesses soyons des exeme 
ples de vie intellectuelle, 

M, Pabbé Deschambault termine 
par nue invile à l'espérance; nots 
du maniloba sommes encore aux 
Catarcombes, vous aux premières 
pierres de l'are trloim al. Copen- 
dant le congrès de PAberta Dété 
dernier, celui plus récent dut Mani- 
toba, et votre cotivention d'atijour- 
d'hui sout pour tous un symbôle et 
une espérance. Le symbole d'un 
réveil général dans une aëtion com- 
luune; l'espérance de jours mel. 
leurs, 


M, À, Boileuu 


M'A. Boileau, délégué de lAss. 
des Canudions-franeais de 1 Albertn, 
prend ensuite la parole, I apporte 
ä la place de leur secrétaire, M 
Rioux, indisposé, le satut sineère 
et l'aceolade fraternelle de l'Alberta, 
Merci pour votre sympathie À no- 
tre endroils notre douleur vols 
touche, Cependant la lutte sour- 
naise, déloyale de ceux sur lesquels 
nous devrions pouvoir  paturelle- 
ment nous  appuver na jamals 
qu'un résuital. lle nous souffle à 
l'oreille: “fais ee que dois; plutôt 
mourir que trahir Elle empe 


tre eut jamais ;sa grandeur ct 5a 
beautét Elle 4 pour étendue le 
ciel et la terre, lés siècles et l’éter- 
[ei Son histoire est écrite avec 
des miracles et tous ses combats 
sont des victoires. Ses héros sont 
les martyrs et les saints, Les plus 
grandes figures qu'ait saluées l’ad- 
:miration des siècles, les plus hau- 
tes intelligences, les plus nobles à- 
mes qui passèrent parmi-ladmira- 
tion du monde et que l'humilité 
n’a pu sauver de la gloire, De 
tous les drapeaux celui de l'Egli- 


MM. J. ue" 
de Prince-Albert; Paul Bourdy, | 


gence.”. A tous enfin, M. Turgcon à laneé le mot d'ordre sauveur: 
“Suivez vos chefs, La victoire est à ce pris. En vingt ans ils vous 
ont fait accomplir des progrès qu'il était impossible de prévoir, ‘et 
quel sera Pavenir si vous restez fidèles à leur discipline? 1/A. € 
À, C. n’a jamais prêché autre chose que ces doctrines, et'de lex voir 
sanctionnées par de tels personnages au quinzième apuiversaire de 
‘sa fondation doit fuire bondir nos coeurs d'une légitime fierté. 
Aussi l'assemblée fut-elle unanime à réclamer les imênies 
chefs. Sans doute ce ne devrait pas être toujours aux mêmes de <o 
faire tuer; louis quand Dicu ouvre quelque part une souree, Fut.ce 
, celle du dévouement, &est pour que sou pet peuple v puise tant 


ee, 


manie avee nistnre el une grande 
correction. HE dit La satisfaction [intacte notre intégrité nationale, La 
toute particulière qu'il ressentait del résistance s'organise: 30 cercles 
* pouvoir se rencontreavec des per-lbion vivants réunissent déjà en fai- 
sonnages aussi distingués, On pour- sceau nos forces éparses, SOYEZ 
ait peut-Gtre trouver étrange delusures que pendam üngemps tn- 
voir lun des bumbles fils du P,lcore nos bons curés diront le Domi- 
Chaminade, fondateur de sn conclnus vobiscuur avec un aceent bien 
munauté prendre part à de grands! français, ‘que nos eufants chante- 
banquets de cetle sorte; mais, a-front dans leur langue maternelle, 
joute-til, je suis venu ici à l'école | Mesdames et Messieurs, je vous of- 
d'un grand maitre, Mgr Mathiou, [fre eu plus mes chaleureuses féli- 
ainsi que d’une noble association] citations: je ‘suis émerveillé de la 
et depuis deux jours Fui tâché d'ê.{ discipline pratique de Vos séances, 


davantage notre volonté de ga ver 


Ed 


LE) 


les de le connaître et de. l'aimer. | se, notre mère, est le plus glorieux. 
Combien de fois il vous a donné ses | Voilà vingt siècles qu’il mène l'hu- 
sacrements: combien de fois il vous !manité à tous les héroïsmes: il là 
a donné des inspirations, des lu- | mène à toutes les gloires de la ter- 
mières intérieures, es remords re; il la mène à la”glôire éternelle. 
pour votre amendement;. pourquoi, L'histoire de l'Eglise catholique est 
aAvez-Vous recu ces grâces de pré- une longue chaîne'de vertus, de sa- 
servation, ces secours qui ont été si! erifices où brillent comme des din- 
souvent accordés à votre fragile na- | mants et des rubis les grandes, les 
ture et qui ont été refusés à des: divines actions des saints. | 

milliers d'autres abandonnés à eux-: Il y a vingt'siècles, elle à pris 
mêmes, sollicités au mal par de. l'humanité dans la boue où elle se 
perfides entraînements et de dètes-| vautrait pour lui faire atteindre une 
tables exemples, blasphémant par-! perfection 


É inconnue à l'antiquité 
fois une religion qu’ils ont eu le|paienne. 


Elle a ennobli les intelli- 


malheur de ne pas connaître? S'ils !gences, elle a purifié les coeurs, Ci-: leurs chefs; ils ont confiance en eux, ils les aiment. L'union des coeurs complète et renforce | 
sont sur le chemin de da perdition,tez une misère qu’elle n’a pas sOu- | esprits ; on sent que tout le groupe n’attend-plus des chefs que le mot d'ordre pour épérer l'union des 


tandis que vous pouvez espérer ê-!lagée, une lutte devant laquelle el- 
tre sur le bon chemin, que nou- le ait reculé, un état social sur le- 
vez-vous en conclure? Une seule|quel on-l'ait vu incapable d’éten- 
chose: c'est que Dieu a ouvert pour! dre ses bienfaits, . 

vous Les trésors de sa miséricorde|  Aimez l'Eglise et qu’elle soit tou- 
et que vous avez été l’objet de ses | jours pour vous ce qu'il y a de plus 
blus tendres prédilections. cher au monde. C’est ce qu’elle é- 
. Pourriez-vous rester insensibles {tait pour vos ancêtres dont il nous 
à tant d’amour?, Votre coeur ne|faut admirer les travaux extraordi- 
vous dit-il pas que vous avez con-|naires, les immortels faits d'armes, 
tracté la dette sacrée de la. recon-|les miracles d'héroïsme, 
naissance, cette dette que tous re-| C’est pour elle qu’ils quittaient le 
fardent comme devant accompa- ! beau pays de France pour venir sur 
“ner tout bienfait, les bords inhospitaliers de nos 
1 mère yeut la reconnaissance | grands fleuves planter la croix, le 
de l'enfant qu’elle a porté dans ses | Signe de la Rédemption. C’est l'E- 
as; le riche la demande au pau-|glise qui a présidé à la naissanec 
vre dont il a secouru, l’indigence; | de notre pays, c’est son étendard 
l'homme qui: s'incline! vers le mal- | aui le premier a été arboré sur cet- 
heur l'attend de celui dont il a con- 

solé les larmes, : 
Cette reconnaissance, n'allez pas 
a refuser à Dieu; il l'attend de 
Vous, Témoignez-la lui en: tenant 
pures vos âmes qu’il a rachetées 
e Son sang, en accomplissant itou- 
Iours votre devoir, en faisant bien re 
Mas aussi en faisant le bien au-|tudes les plus rigoureuses. 
tour de vous par les bons exemples] Ils y furent suivis par des 
que vous aurez à coeur de donner. !/mées de femmes admirables, 


F : 


A 


de l'Eglise, qui sont venus, avec le 
flambeau de lEvangile, 
de$ peuples plongés ici dans les 


1 L | : ° CU - - 


il 


te terre nouvelle. L 


ténébres de l'erreur, tracer la voie | | Y i 
à la civilisation à travers Îes sen-1le zèle évangélique les avait con. 
tiers les plus recnlès, sous les lati- 


F 
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M. LABBE CHAS. MAILLARD, 
.élu trésorier général. 


tout a marché de front. Colle de 


‘au'elle demeure sénéreuse. Nos élus l'ont compris: MM. Raymond 
Denis et J. E. Morrier, qui sont la cheville ouvrière de nos Assocti- 
tions, ont accepté pour un nouveau terme, Fun la charge de prés 
dent général, ef l'autre eclle de Secrétaire général Avec le concours 
des patriotes désintéressés et avertis qui composent leur conseil, nous 
avons Passurance que les deux années à venir seront parmi les plus 
belles et les plus fécondes de la vie française en Saskatchewan. 
La dérnivre Convention, celle de 19%, avait raffermi sur ses 
: bases la Saskatchewan française et Pavait formée en carrés solides 
prêts à l’action, L'action s'est engagée, conventions régionales, con. 


€! cours scolaires, redressement de quelques injustices” voyages de la Survivance, programme de français, 


1927 a trouvé nos 43,000 Franco-canadiens emboîtant Le pus derrière 
Punion des 


{volontés dans une action commune intense et vigoureuse. , Lo, . 
L'époque des débuts, des premiers tâtonnements ct des coups d’essal, est pastée. Nous entrons 


dans la période des oeuvres durables 


| tions adoptées ! 


i Franco-çanadiens, nous avons 
sont ‘nos droits, nous avons des chofs. 


ri 


Pavant. 


saintes religieuses animées par le 
seul désir de répandre des consola- 
tions sur ceux qui n'en connais- 
;ssaient pas même le nom, de sécher 
‘les larmes des malheureux, de pan: 


ser les cicatrices des. mourants, de 


nourrir les affamés, de vêtir la nu- 


Ge sont les prêtres, les ministres|dité, d'éclairer les âmes. 


En lisant la vie si sacrifiée, si mi- 


éclairer !sérable de ces pauvres prêtres, en 


voyant ces missionnaires dissémi- 
nés dans ces vastes soiitudes où 


‘duits, on se rappelle cet ambassa- 
| deur de Pologne qui, traversant un 


av-}jour la place St-Pierre avec le Pane ; | 
de’ St-Pie V, lui demanda des reliques./ gnez-lui votre reconnaissance bar 


et. des réalisations plus hautes. Qu'on en juge par les résolu 


les cadres qui sont nos Associations, nous avons les armes qui 
Que chacun. soit à son poste et garde sa tranchée, nous irons de 


U. Langlois, O.M.L ‘ | 


Cl 


Le Pontife se baissa, ramassa “ir Fine parfaite fidélité à ses précep- 
peu de terre et, la lui donnant: le- [tes; sovez toujours sur ce sol de J'A- 
nez, dit-il, voici des reliques: voici | mérique de vrais anôtres du Christ, 
la terre arrosée du sang des mar-!répandant autour de vous le par- 
tyrs.” lfum des vertus chrétiennes. 

La terre sur laquelle ont vécu; Et cette foi que vous avez recue 
nos prêtres, -nos missionnaires, | de vos ancûtres, avez à coeur de la 
nous Ja.regardons, nous avons le transmettre à vos descendants : 
droit de la refarder comme une re-| donnez à vos enfants ce qui ne se 
lique: car ils étaient des saints. [tient pas dans la main, ce qui ne 
(est vrai, ils n’ont pas été décla-|s'enferme par dans un coffre fort, 
rés tels par l'Église et enrégistrésice que ne peut ravir une spécula- 
come tels dans son martyrologe:ition malheureuse, mais ec qui pé- 
ils régnent cependant avec Dieu |nètre jusqu’au coeur, ce qui rem- 
“in splendoribus sanctorum.” plit l'âme et Ia vie, ce que rien au 

Cette Eglise, aimez-la et ténioi- monde ne peut leur arracher: L’a- 
l (Sute à la page 2) 


tre bon élève, Votre Association 


tre, elle doit répondre aux méèmes 


repose sur la mème base que la nôo-| et de Pérudition 


de la forme splendide des discours 
ï mn de vos vrateurs. 
En écoutant hier matin Mgr ° Ma- 


guestions, chercher Ja solution des |thien vous parler, Pentendais com- 
iméimes vroblèmes. Au Manitoba, }ime le bruit Vune marée montante, 
nous SOImnes plus favorisés parecl celle de notre sang, de nos tradi- 
que nous n'avons aueune loi quiltions, de notre histoire, et j'ai com- 
nous permette l’enseignement  dufpris la futilité des oppositions qui 
français, et ainsi nous pouvons en voulaient mettre obstacle à ce flot; 
faire davuntage, de suis fier de’ fai compris que tant que nous au- 
pouvoir dire que la première an ,rons de tels chefs, et que nous au- 
néc chez nous s’enseigne tout enjrons Pintelligence de les suivre, 
francais, que graduellement on vinous imarcherons à la victoire, 
introduit Panglais et qu'ainsi au! M, Boileau ajouta quelques mots 
gi ade V ou, VE la part des deux en anglais pour dire combien il ad- 
angues est à peu près égale, GCet-} mirait Pharmonie dont il est le té- 
te méthode nous donne de bons!moin, harmonie qui explique le 
résultats. davais hâte de faire VO-1 beau travail déia si avancé en Sas- 
tre connaissance et ce petit boul katchewan de la formation d’un es- 
de conversation suffit pour ee soir} prit national basé sur la justiée et la 
ie me réserve de vous en dire plus'{olérancé mutuelle, 
long demain, 
L Euis, dans ur anglais parfait, le L'HON. M. LATTA 
Frère Joseph dit combien il serai : : : , « 
heureux de vivre dans Ane DrOVIne Vint cusuite, Le tour de l'hon. $, 
ce où l'Eglise et l'Etat s'entendent | Latta,\ ministre de l’éducation, 
si bien, où Pon voit les membres| 4Mi Para de quelques problèmes é- 
du parlement se réunir autour de ducationnels auxquels la  Saskat- 
À l'archevêque comme s'ils EyPA *Clehewan dôit trouver une solution. 
€ ue comme s'ils étaient ses! out d'abord litil, . 
fils. Vous vivez en frères ici e abord, dit-il, je pense 
ÊR ous vivez en frères ici et! gun ; ; 
je vous félicite: il n’y a pas de; conne. vous sur un point capital: 
Je Vois 17e a. Ie n'ai apcune estime pour quel- 
question de race chez vous, Cite qu’un quioublie ses parents sir 
har ie explique . prouvñe Se Qu'un quioublie ses parents et ses 
iarmonie explique vos progrès êt Qrisinacs : 
Ven emporterai chez nous le s Origines”. Je ne puis vous parler 
Jen em au e2ez nous Je SOU- lon francais parce que je ne l'ai 
. . si 7 Le . . à “ 
lamais appris: mais bien que je 


venir comme fa clé du succès, 
M. l'abbé Deschambault sois Anglais, j'ai quelque chose de 
commun nvec vous je suis Cana- 


Puis se leva M. l'abbé Descham- 
bault, représentant de La Liberté dien, de descendance. canadienne, 
de Winnipeg, qui commença par Nous apprécions beaucoup les hom- 
reprocher à La Saskatchewan de mes de valeur que le Manitoba à 

pusnous fournir; mais à l'heure 


! voler nu Manitoba ses meilleurs pu 
hommes: Mgr Prud'homme,  MM.;présente notre système d'éducation 
nest inféricur à aucun autre, “et 


Jean, de Margerie et Gagné: vons 
venez chez nous prendre ce qu’il:nous espérons Paméliorer encore, 
y a de mieux, vous le mêlez à ce parce qu’il n'v a rien de trop bon 
que vous avez de bon, il n’est pas pour la Saskatchewan, 

étonnant alors que vous  fassiez (Suite à Ta page 4) 


sang dans de profonds sillons 


tendu à maintes reprises de nom- 


pores 


Premier jour de la Convention 
NE DE le, à (Suite de Ja page 1 


# 


de teur lées à prendre la parole le firent 
famille et de leur pays. Alors vos | d'une facon telle que leur partici- 
enfants aimeront tout ce qu'il faut!pation aux assemblées. futures ne 
aimer et rien que ce qu'il faut ai-| pourra qu'en rehausser l'éclat ct la 
mer, valeur. : 

Aimez votre pag % Sacrifices et dévonements 


+ M : ns . î Û 10 
Aimez votre pays et comment ne Nous nous en voudrions de, ne 
l'aimeriez-vous pas Pu plus ardent | Pas mentionner Jes sacrifices récis 
amour, quand ce pays est commelConsentis par certains délégués 
le nôtre une terre qui a recu du Pour que le petit #roupe canadien 
Créateur les plus admirables dons ! de leur paroisse fut représenté, 
que puisse rêver un peuple? :Nous nommerons entre autres Île 

Terre privilégiée en effet que cel- Dr, Hamelin de North-Battelford 
le où Dieu a placé un sol où pous- | ui para de son argent personnel 
se Ja végétation la plus luxuriante ; tous les frais de voyage, afin que 


mour de Dieu ct de l'Eglise, 


TT k'! 


et la plus variée. ‘ De : , 
Richelieu disait en parlant ac: aise tout récemment formés en 
Naples: “Quel sera le ciel si la terre | C£rele passent Avoir UE NOK DIS 
de cet exil est déjà si belle-” i délibérations de la Saskatchewan 
Oui, ‘comment ne J'aimerions- |française. D'autres, Deutrétre £e 
nous pas notre patrie. nous Fran- ! trouvent dans le même cas. AL le 
cuis: dar cest la terre de nos aïeux.: curé de .Goderre, M, Pabbé Thi- 
le sol sacré que nos pères on! fou. | bault, eut lui, toutes les peines du 
lé et conquis dans d’héroiques che- monde à se rendre à Résina. 1 
vauchées? Cest ici qu'ils ont ré- [me les jours du train local ne (Or 
: " . .lres aic as avec ceux de la 
andu leurs sueurs et souvent Jeur | Fespondaient pas AVEC CEUX 
pReul 4! Convention, il dût faire 35 milles en 
voiture avec son compagnon, délé- 
: à L ‘AUSSI > 1e ni a 
ont souffert et triomphe avant nous, | gué lui aussi, Partis en traineau. 
ici qu'ils sont morts et reposent en | la douce température et le chaud 
paix. Par conséquent, cette patrie: Soleil du 14 mars pe tardèérent pas 
est pour nous un berceau ct une! faire disparaître toute Ta neige, 
tombe à garder L'eau coulait en rivière dans Îles 
Nous tous ici ce matin, prions, | ChCMiNSs; un, ruisseau 4 traverser 
‘ ” ‘ , , ét) op VE ni 16 
demandons à Dieu de nous éclai- s'était changé en torrent si bien 
rer et de nous fortifier, afin que ot Je Nos VD Mae rent 
nous vovions notre devoir, afin que | Yonure. Nos VOVASQUrs, € lancée 
nous avons le courage de Paccom- | uitte pour un bain à l'eau glacée 
plir, Nous travaillerons alors avec | et quelques heures d'exposition au 
us de succès sous le regard de ce- | froid dans des habits trempés, Mais 
ui qui nous a tant aimés ct qui! leurs aventures métaient pas finies, 
nous continuera sa toute puissanse : Puisque force leur fut d'emprun- 
protection iter un wagon afin de permettre à 
Trempons les noms de tous ceux ! leurs montures de les rendre à des- 
qui sont venus prendre part à ce! linalion. C’est sans doute à de tets 
congrès dans le sang de Jésus qui sacrifices et à de tels dévouements 
va à Finstant couler sur Pautel, et: QUE NON seulement la, Convention 
supplions Dieu de bénir leur ra! doit son SUCENSS ed: a Ge fun 
vail, de féconder les efforts qu'ils Chow Sa SUTVIVANCC cans au Saskat- 
font pour le bonheur temporcs er) CICWAR TG COR L 
spirituel d'une race qui veut à a ‘ SOCIETES-SOEURS 
mais lui rester fidèle, 


INSCRIPTION DES 
À 11 heures, la salle 


labeurs et de gloire: c'est ici qu'ils 


niloba avait délégué Pun de ses 
membres les plus actifs, le R, Fre- 
re Joseph des Frères de Marie, di- 


DELEGUES 
Ste-Marie, ! 


salle magnifique appartenant aux lrecteur de l'Académie Provencher 
catholiques allemands et mise sifpour garçons. La Liberté éluit re- 


présenté par M. l'abbé Antoine Des- 
chambault, secrétaire de S. G. Mgr 
Béliveau. Tous les deux süivirent 
les séances avec un intérêt manifes- 
te, et adressèrent aux congressisies 
des paroles qui firent impression 
_et ne seront pas sans porter fruit, 

Nos compatriotes de 
nous avaient délégué M, Rioux, ke 
dévoué secrétaire de leur Associa- 
tion, mais à cause d’une indisposi- 
tion celui-ci dut se faire rempla- 
cer par AL À. Boileau, courtier. M. 
Boileau. porta la parole dans deux 
où trois circonstances; ses paroles 
fortes et pesécs, dites d'une voix 
chaudes ct vibrantes, nous ont fait 
‘comprendre combien nos problè- 
mes intéressaient la province-socur 
et quelle sympathie nous devions à 
inos frères de Jh-bas sans évêques 
‘pour les guider, sans chefs encore 
bien reconnus par tous, mais qui 
travaillent sans relâche à s’orga- 
niser ct ont résolu en leur âme de 
survivre coûte que coûte. 

La Ligue d'Action Française de 


généreusement à notre disposition 
depuis tant d'années, présentait un 
aspect des plus animés, C'était 
Pinscription des délégués qui ecom- 
mençait sous les soins dévoués de 
M. JS. Casgrain, de Prince-Albert, 
et de M. Jules Godart: de Pebden. 

Nous donnons ailleurs La liste, 
complète des délégués des Commis. 
saires d'écoles. Celle des délégués 
de l'A.CF.C, fut plus difficile à é- 
tablir, si bien que nous avons Ia 
certitude d’avoir omis un certain 
nombre de noms, à cause de Far- 
rivée de nouveaux délégués dans le 
cours de laprès-midi et même le 
lendemain, Cependant nous pou- 
vons aïfirmer sans crainte d'erreur. 
que le nombre total des membres de 
la Convention à plus d’une seance 
dépassait les 300, Nous avons en- 


breux délégués remarquer avec sa- 
tisfaction comme la salle se rem- 
plissait à chacune des sessions, mal- 
gré les longues heures de travail, 
de 9 heures à midi, de 2 h. à 6 h., de 
8 h. à h. : Montréal et l’Association Catholi- 

Disons en passant qu’il y cut plus que de la jeunesse canadienne- 
que le nombre suffisant de.billets française adressérent à la Conven- 
de chemin de fer pour obtenir le tion des télégrammes que ngus som- 
retour à moitié prix. [mes heureux de publier plus bas. 


ses co-paroissiens de fangue fran- 


3 la Free Press de Winni- 


Com- 


L'Association d'Education du Ma- 


1 Alberta | 


.breux de toutes les parties de la 


gina étaient représentés: le ‘Patrio- 


te” par son rédacteur et le R. P. O7 


Allard, O.M.L,, la ‘Liberté” par M. 
Pabhé d’Eschambault, et le ‘Lea- 
der” par notre compatriote, M. 
Phaneuf, C'est grâce à lui que le 
“Leader” et le “Star de Saskatoon 
donnèrent des compte-rendus des 
principales séances, Outre ces 


peg avait envoyé un représentant 
spécial dans la personne de M, Le- 
wi , 


Nous avons été également heu- 
reux de remarquer dans la salle à 
presque toutes les séances, M. Al- 
phonse Brazeau et M. Paul Gingras 
représentants français dans l'Ou- 
est, lun du’ Pacifique Canadien, 
l'autre du Canadien National, 


CE EE CE CE 


LA SURVIVANCE AU 
CINEMA 


Gräce à l’obligeance de AL. 
A.-L, Brazeuu, du Canadien 
National, les membres de la 
Convention eurent mercredi 
l'avantage de voir dérouler sur 
- l'écran le film du dernier vo- 
yage de la Survivance 

Tous les délèqués 
heureux de reconnaitre 
d'applaudir quelques-uns 
leurs bons amis el notamment 
M. R. Denis. , 

La scène des sports d'hiver 
à Montréal notamment est très 
bien réussie, 


furent 
et 
de 


MRRRENERÉERELRERRRERÉEÉE 
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Bonnes Notes 


leurs notes en classe, 


POURQUOI NOUS 
DONNONS DE MAGNI- 
FIQUES PRIMES 
Au lieu de dépenser pour 
des annonces dispeñdieu- 
ses, nous vous donnons 
GRATUITEMENT ‘une 
pièce en porelaine artis- 
tiquement décorée. Nous 
comptons que voys le di- 
rez à vos voisins et amis, 
et c’est la meilleure ré- 
‘ clame que nous puis- 
sions avoir. ‘ 
. ."", Demandez à votre. …, 
| fournisseur. 


Souhaits de bienvenue par M. Jean—Discours du président-— 
Allocutions de Nosseigneurs Miathieu et Prud’homme— | 


Rapport du secrétaire-trésorier—Comités de résolutions et |x 


| 
Première Séance des commissaires 


de nominations—Rapports sur les visites des écoles et les 


concours scolaires. 


Les Enfants obtiennent de 


‘Les médecins s'accordent à re-. 
connaître que l’usage de la RO- 
BEN HOOD Rapid Oats dévelop- 
pe/les facultés mentales chez les 
enfants et ils obtiennent de meil- 


MR RS ARTE EE 


Mardi aprés-midi, le 15 mars à 2 ont vu le'jour sur les bords du St-; 


jh la première séance de la con- 
ivention réservée aux délibératibns 
des commissaires d'écoles, s’ouvrait 


Laurent, ou sous les cieux plus 
doux peut être de la glorieuse Fran- 
‘ce ou de l’héroïque Belgique. 


Dans 


paquet à 


RRREREEREER ET) 


Ca 
ui TELEGRAMME DE L'A.CAHC. ÿ: 
; Montréal, Qué. 15 inars 
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% 


M, Raymond Denis, président 
de L'ACE,C., Régina, Sask. 


e 
La 
€ 
LE 


‘ L'Associalion Cathclique de 
la Jeunesse Canadienne fran- 
caise prie les déléaués de l'A. 
C.F,C, réunis en congrés d'a- 
% gréer l'expression de son «d- 
# niralicn pour l'oeuvre catho- 
. lique et nationale que vous é- 
% difiez dans la Saskatchewan el 


par l prière. Cest une consclation pour ceux # déclare étre en parfaile com- 

L Nossegneurs Mathieu et Pru-!qui luttent depuis des années, et % munion d'idées avec vous. El- 
d'homme avasent tenu à honorer de {celte Convention est la plus magns | le émet le voeu que les jeunes 
leur présence la première session |fique des récompenses pour les|#* Franco-canadiens se groupent 
des délégués de nos commissions chefs qui ont mis tout leur dévoue- 4 cie, cercles d études .pPour se 
_scolaires. A leurs côtés se trou-! ment, tout leur coeur pour bien % préparer 4 tire demain les di- 
vaient Msr Bourdel, P.D., M. Pabbé | diriger le groupe vers ses destinées, | à ET NT TEE des chers 

| Chas. Maillard, V. F., et dispersés | vers la Survivance, & daujourd huit 4 e souhaite 
dans la salle une trentaine de mem-| ‘Au nom des exécutifs des deux | dél bér Ho cl succes # vos 
‘bres du clergé régulier ét séculier. [associations qui tiennent ici leur : étivéra fon... 1 LEROUX 
{La plupart des délégués se trou-| convention conjointe, merci; merck *p éeide t'uénéral, 
‘vaient à leur poste, à l'exception de} à messieurs Les délégués d'être ve-i à . resi ent fénéral. À 
‘ D 1 arrivar . , Q DNTEU . CG n u 

quelques uns qui arrivèrent le jour [nus Si nombreux. Leur présence}, ÿ mm m 4 2% % % % mt Ut 


même dans la soirée, 

Sur l'estrade prennent place M. 
.R. Denis, président, et les autres 
membres de l'exécutif. 


M. JEAN 


Des souhaits de bienvenue aux 
membres de la Convention sont a- 
lors offerts par M. Jean, présidént 
‘du cercle local de l'A. C. F. C. Il 
remercie d’abord ses compatrotes 
de Régina de Pavoir réélu président, 
ce qui lui vaut l’honneur de faire 
l'honneur de Jeur ville aux distin- 
gués visiteurs, 

Bienvenue au clergé venu si nom- 


ici est un présage de victoire, une 
garantie de cetle survivance que 
deux fois déja nous sommes abés 
vroclamer dans Québec. 
Peut-être ÿ atil’des  défections. 
Nous le sauron; en consultant la 
liste des délégues présents, mais ces 
défections ne sont certainement pas 
nombreuses: "peut-être aussi sont- 
elles causées par des cas de force 
majeure. S'il en est d’autres dûes à 
des motifs moins avouables, il nous 
reste à les regretter, et à prièr pour 
les absents, lcur pardonnant le mal 
qu'ils font à une cause dont ils de- 
vraient être les soldats. 
Merci aux différents oraleurs qui 
ont bien voulu accepter d'adresser 
la parole devant cette Convention; 


N 
quelconque ‘du Dominion soit res- 
sentie par l’organisation toute: en- 
tière; une organisation dont les 
moyens d'action et la puissancerse- 
raient des garanties solides de sur- 
vivance, 

Je vais terminer les remercic- 
ments par où j'aurais dû'les com- 
mencer; mais l'on aime garder pour 
la fin les morceaux les- plus choi- 
sis, et je suis heurerx de remer- | 
cier ici, heureux de saluer nos: 
chefs religieux, nos évêques, qui 
ont tenu par leur présence à venir 
honorer le travail accompli par nos 
organisations, à venir encourager 
nos efforts. °! - 
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207 Bâtisse Hommon 
Docteur J. B. TRUDELLE | 
DIPLOME EN CHIRURGIE DE 
ÉESSTITUT CLAMART DE ll 
PARIS. | 
ancien élève de l'Hôpital Nokes }| 
et Broca, Paris, yr6 | 
\|Ex-Interne en Chirurgie à lH6- || 
'éLDieu de Québec, 1912-1914. | 
dl Ex-Assistant à la Clinique Chi Ù 
rurgicale de l'Université Laval. \ÿ 
Chirürgien de l'Hôpital Général 
No. 6 pendant la Guerre, Ê 
1915-1919. 


Ex-Chirurgien Spécialiste 
Malasies de la femme, H 
Dicu, Université Laval 
Chirurgien décoré par le Gou- 
vernement Français pendent' 
la ‘guerre. 
Téléphone 3767 


our 
tele 
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Constructions par, contraf 
“Contracteur de la nouvelle addition‘du Cou 
vent de Gravelbourg et du Scolasticat de 
Lebrets 
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La Boulangerie 
Thériauit 


{Pouvez-vous faire mieux 1} 


| Quand vous venez à Mar-|} 
{celin, faites votre provision 
de pain chez 
« - 
E. THERIAULT 
{ Marcelin  -. -  Sask.| 
ilAccordez votre patronage à 
un Canadien-français 


TANNERIE . ‘ 


Avant d'envoyer vos peaux à aucune 
autre tannerie demandez notre liste 
de prix et nos échantillons, Nous 
avons les meilleures qualités de 
cuirs au plus bas prix. Nous tan- 
nons et confectionnons les Robes de 
voitures ét les Paletots en peau de 
vache. Nos Robes sont garanties à 
l'épreuve de la chaleur des radia- 
teurs d'autos. Noùs payons les frais 
de transport sur les peaux envo- 
yées pour être tannées. 


LA TANNERIE DE INDIAN HEAD 
Indian Head. Sask. 
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AINETTOYAGE et de AS 


La délégation de cette année con- À ceux-ci nous pouvons bien ajou- | province; bienvenue aux représen 
tenait moins de femmes, de demoi- ter le nouveau témoignage de SVIM- ltants de l'Alberta et du Manitoba: 
selles et d’institutrices que eclle de, pathie sincère ct toujours fidèle |hjonvenue aux vaillants c tssai, 
1995. Tous en firent la remarque que nous donnait M, Héroux duf écoles qui forment 9e ce at 
si bien qu'une résolution à l'effet Devoir dans son premicr-Montréal lee s TA CF C corps 
de multiplier leur nombre aux pre- du 10 mars, témoignage que Le Pa-] fe sel ae traits contre 
chaines conventions fut adoptée à'{riete reproduisait dans sa derniè-| "(4 ,YOeurS CE ROs droits. 
l'unanimité. Pour rendre justice re édition. TOUS cisvons étre orales de 
à celles qui prirent part aux assis- prie . Hoe : , s Associations notionales, orgucil- 
es de la semaine dernière, il nous. Représentants des journau% .|jeux jusqu'au point d’être obligés 
faut dire qu’elles donnèrent à tous Aux trois journées de la Conven-] de nous en confesser. Cet orgueil 
tion le Patriote de L'Ouest, la Liber-|ou plutôt cette fierté est légitime, 


un bel exemple d'assiduité aux sé- ti abri r { erté est 
ances, el que quelques-unes appe- té de Winnipeg et ie Leader de Ré-{et c’est aveé une fierté bien grande 
que je salue votre digne président, 


plusieurs d'entre eux ont parcouru! Cette présence est un honneur 
des distances’ considérables pour {pour la Convention et un honneur 
nous apporler le précoieñnx encou-/que nous comprenons et que nous 
ragement de leur éloquence et del apprécions à touté sa valeur. Nous 
leur expérience, nous leur en som-len ressentons une” joie infihic ; 
mes infiniment reconnaissants; ct|mais ‘cette joic est plus intense 
le sentiment du bien qu’ils vont fai-| peut-être encore eliez les membres 
re sera, jen suis sûr, la. plus belle} du Comité exécutif parce qu’elle 
de leur récompense... constitue une: approbation sans ré- 
Merci aussi aux délégués des pro-\serve du travail accompli et des 
vinces voisines qui ont voulu ac-|résultats obtenus. 
cepter notre invitation et venir iCil Pjus heureux qü’ailleurs, nous a- 
affirmer publiquement la solidari-| sons l'immense bonheur d'avoir 


Un mal en entraîne un autre : 
C'est une vérité dont tout le monde convient. Ne 
sait-on pas, par exemple, qu'une femme faible, nerveuse est 


facilement atteinte de 


Douleurs dorsales “Æroublies d'estomac 


Migraine Douleurs internes 
Dérangement Douleurs périodiques 
Dépression Insomnie 


Devrait-on savoir aussi que les 


DILULES ROUGES 


sont le remède qui relève le plus rapidement les forces de la 
femme, le meilleur reconstituant, le plus efficace tonique 
qu'on puisse lui conseiller, celui qui fortifie les organes, 
augmente la résistance de l'organisme, tonifie le système 
nerveux et enrichit le sang. 


tiJ'ayais eu une forte grippe, ma 
température s'était maintenue élevée 
durant plusieurs jours et j'avais ensuite 
toussé longtemps. "Mes forces s’étaient 
épuisées et j'étais bien amaigrie lorsque 
je quittai le lit Au bout de six mois 
j'étais encore trop faible pour me re- 
mettre à. mes occupations ordinaires et 
je souffrais en plus de douleurs dorsa- 
les qui seules auraient suffi à me main- 
tenir inactive. J'avais d’abord cru 
que des soins ordinaires me suffiraient, 
mais j'ai dû ensuite recourir à un toni- 
que et j'ai pris des Pilules Rouges. : Ce remède m'a parfaitement 
réussi; j’en fus si satisfaite que depuis je l'emploie chaque fois que 
je souffre de quelque dépression”. Mme J. Lefrançois, West Rut- 


Mme }, Lefrançois 


car c'est gräce à lui que nos voya- 
ges dans l'Est ont obtenu un si cons- 
tant succès, 


M. RAYMOND DENIS 


M. le président remercie M. Jean 
des paroles ‘si élogieuses à son a- 
dresse, et le cercle de Régina qui 
a tant fait pour recevoir grandiose- 
ment les membres de la dernière 
ut de la présente convention. Merci 
à Sa Grandeur Mgr Mathieu de nous 
avoir donné ce matin une si belle 
lecon de fierté et de nous avoir ap- 
pris à micux aimer notre pays, “cet- 
te terre de reliques”; merci à $, G. 
Mur Prud'homme d'avoir hâté son 
retour de PEst pour nous apporter 
l’encouragement de sa présence ct 
l’appoint.de sa chaude parole; mer- 
ci aux délégués d’être venus en tel 
nombre. 

Oui je suis heureux d’avoir à sa- 
luer ici cet après-midi, l'une des 
plus nombreuses conventions que 
nous ayons encore ques dans cette 
province. C’est avec un plaisir in- 
fini que je constate que nos ques- 
tions nationales sont de plus en 
plus comprises ct attirent davanta- 
ge d'année en année l'attention du 
public. 

Nous craignions qu'avec le 
temps, au fur et à mesure que dis- 
paraitraient les anciens, au fur et 
à mesure que la jeune génération, 
celle qui a reçu “dans POuest 
son éducation, arriverait à 
remplacer Ja génération qui 
vieillit, nous craignions, dis-je, 
que l’indifférence ne vint à rempla- 
cer lardeur patriotique du passé ; 
mais cette magnifique convention 


que nous avons vu jusqu’à présent 
donne à ces craintes le plus écla- 
tant, le plus triomphal des démen: 
tis;s et les jeunes que j'aperçois 
nombreux dans cette salle procla- 
ment-bien haut par leur présence 
ici que ceux qui sont nésouontrecu 
leur éducation sur jies rives de Ia 


ié et la fraternité des groupes de 
l'Ouest. Les luttes qui se livrent 
dans l’une ou l’autre de nos pro- 
vinces intéressent directement les 
deux autres, et, victoires, défaites 
ou épreuves ont une répercussion 
profondes sur les autres groupes, 
C'est pourquoi les épreuves que tra 
versent actuellement nos frères de 
l'Alberta nous atteignent nous-mê- 
mes; nous en souffrons avec cux 
dans des proportions d'autant plus 
fortes que nous ignorons si, un 
jour ou Pautre, un jour peut-être 
plus proche que nous ne pensons, 
nous n’aurons pas à subir nous mé- 
mes les mêmes épreuves, Je profi- 
te de l'occasian pour dire au dé- 
légué de l'Alberta que nous for- 
mons des voeux ardents pour le 
triomphe de l'Ass. des Canadiens- 
français de l'Alberta et de la, cause 
qu'elle représente, nous  formons 
des-voeux pour ‘que la race fran- 
caise, château fort du catholicis- 
me au ‘Canada, trouve conime par 
le passé dans PEglise Catholique, 
la justice et Paffection auxquelles 
toutes les rares ont droit — parce 
que toutes ont été également rache- 
tées par le sang de Notre-Scigneur 
Jésus-Christ. 

Mais si nous prenons part aux 
angoisses el si-nous souffrons avec 
nos frères de l'Alberta, nous nous 
réjouissons (les résultats si conso- 
lants obtenus par la vaillante Asso- 
ciation d'Education du Manitoba 


léguës de 1 province-socur, 
transmettre à l'Association 


cation nos félicitations 


pour Pavenir, 

Petites minorités, entourées par 
toutes sortes de populations qui ne 
parlent pas notre langue, n'ont pas 
notre mentalité, ne partagent pas 
nos aspirations, nous avons besoin 
pour survivre et garder intactes les 
qualités de notre race, toutes ses 
traditions de nous ‘grouper plus 


[feu près la seule, sut faire luire 4 


d’Edu-!appartienhent.: 
sincères 'reux de les voir parmi nous; nous 
pour les résultats obtenus dans leiles remercions d’être venus. 

passé ainsi que nos meilleurs vocux! 


pour nous diriger dans de chemin 
de la perfection, hélas parfois si 
rocailleux, des Princes de lEfglise 
ui sont en même temps des fils 
e cette race qui, la première, et à 


lumière de l'Evangile à travers les 
plaines immenses de l'Ouest dans un 
temps où il fallait non seulement 
du courage, mais de  l’héroïsme 
pour s'aventurer, dans les plaines 
sauvages ct inconnues à la civilisa- 
tion. Des Princes de l'Eglise qui 
symbolisent la grande cause pour 
laquelle nous luttons; et qui per- 
sonnifient en eux ce que nous ai- 
mons, ce qué nous resnertons: mais 
des Princes de lEglise qui, s'ils 
n'ont pas oublié que par leur nais- 
sance ils appartiennent à notre ra- 
ce, n’ont jamais oublié non plus 
aw’ils sont les évêques d’une:Eglise 


Universelle et que” comme tels il; 
sont les pères bien-aimés de tous les 


fidèles. 
L’on dirait parfois que cet esprit 
de justice que nôus sommes fiers 
de constater chez nos éyêques est 
un monopole de notre race; mono- 
pole que l’on voudrait bien hélas! 
partager avec quelques autres, 
Qu'importe, j'aime encore mieux 
appartenir à une race de persécu- 
tés qu’à une race de persécuteurs; 
et nous sommes fiers de, nos évê- 
ques qui ont su forcer l'admiration 
de tous ceux qui les ont approchés, 


et je suis sûr d'être l'interprète de; ct qui, par leur exemple et par leur 
tout le groupe en chargeant les dé-! valeur ont su grandir encore Île 
delprestige de cette race à laquelle ïls 


Nous somme heu- 


Messieurs, cette Convention est 
la cinquième tenue par_l’Associa- 
tion des Conimissaires d'écoles et 
la dixième convention de PA.CF.C, 
Comme les annèés ‘précédentes, 
nous avons pensé qu'il était préfé- 
rable que nous tenions une con- 
vention conjointe’ plutôt que d’a- 
voir deux conventions . séparées, 
S’ii est vrai que les questions d'éco- 


land, Ve. | | © Lie sont aus palrioies que écux qui 
CONSULTATIONS .GRATUITES aux femmes, .par lettres ou à 

nos bureaux, 1570, rue Saint-Denis. Notre médecin,est à votre disposition 

tous leajours, de 9 heures du matin à & heures du:soir (excepté les dimanches 

et fêtes religieuses). Vous serez satisfaites des conseils qu’il voue donnera . 


pour rien. Il vous est impossible de vous soigner à meilleur marché, 


a dY F ë 
A "En à) NY LR 

ä Là SE pi AL - 

Bronchlto chronique, Fhumes di earvoau 
.. ot des bronehcs, ficvro dos foins. 

Avalez des capsules RAZ-MAH. Envoyez 

Sc pour échantillon d'essai. ,Templetons, 


$t chez votre pharmacien, 
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Toronto. 
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En vente partout, ou par la poste, 50 sous la boîte. 
CIE CHIMIQUE FRANCOMMÉRICAINE, ltée, 1570, St-Denis, Montréak 
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étroitement encore, de nous sentir ile sont de la compétence plus di- 
les coudes; et ceci, non pas seule-|reëte de l’Ass, des Com. il n'en est 
méênt de paroisse en paroisse où de pas moins vrai qu’elles. intéressent 
diocèse en diocèse; mais encore. de | toute Ja race représentée par l'AC, 
province en province, parce que le F.C.; l’influenc d’une- forte orga- 
patriotisme dépasse les limites des !nisation nationale étant nécessaire 
diocèses et des provinces ct je sa- à l'avenir de nos écoles, le travail 
lue un jour qui n’est pas loin neut-;de l'AC.F,C, offre un iritérêt tout 
| tre où une fédération des forces}spécial pour l’Association des Com- 
francaises de POuest, entrainera u-imissaires. Il est donc tout natu- 
ne fédération des forces françaises 
du Canada tout entier, de façon: à 
ce qu'une attaque sur un point 


organisations se - rencontrent 
temps à autre dans un esprit de fra- 
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Que tous les amis du “PA 
TRIOTE DE L'OUEST” 
veuillent se rappeler que 
nous, disposons. d'un bon 
atelier. d’imprimerle tou- 
jours à leur service, que 
nous publions les: annon- 
ces honnêtes et que tout 
ce qui vient par ces servi- 
‘ces favorise la diffusion 
de l'unique journal fran- 
çais de la Saskatchewan, 


Confiez-nous vos travaux 
d'impression et ves 
Annonces 


| 


Pensionnat Notre-Dame du 
Sacré-Coeur, Prud’homme, 


Sask. 


Désirez-vous donner à vos enfants 
une éducation soignée, un cours 
d'études tel que demandé par la 
province de la Saskatchewan?  A- 
dressez-vous aux religieuses de la 
Providence, 


* Ouire le français -qui reçoit une 


attention toute-particulière dans les 
classes, on enseigne la musique, le 
dessin et les travaux à l'aiguille” de 
tous genres. 

Les jeunes filles désireuses de:se 
livrer à la carrière de l'enseigne- 
ment trouveront dans cette institu- 
tion entière facilité pour se prépa- 
rer aux différents diplômés requis 
à cet effet; elle sont donc admises 
à tout âge; les garçons sont accep- 
tés jusqu'à leur treizième année. 

Pour plus amples renseignementa, 
s'adresser à  Révérende Mère Supé- 
rieure, : 


ternelle solidarité et étudient en- 
semble les questions qui intéressent 
l'avenir. du groupe. 

L’Assoc, des Commissaires repré- 
sente les compétences au point de 
vue scolaire; ce sont ses membres 
qui, étant en contact direct avec les 
écoles, avec le ngrsonnel  ensei- 
gnant, avec les élèves Savent mieux 
que’ tout autre quelles sont les me- 
sures” à prendre pour développer 
l’éfficacité de nos écoles aussi bien 
que pour y stimuler l'enseignement 
du francais, Mais d'autre part, 


rel que les délégués de nos deux!l’Association des Commissaires ne 
de! possède. pas les moyens nécessai- 


. (Suite à la page-3) 
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l'ondéc en 1891 
Janncrices 1704 rue Iberville 
Daoust, Lalonde & Cie 
. Limitée 
MANUFAOTURIERS DE 
| CHAUSSURES 


Tanneurs et Corroyeuro 


.45 à 49 Carré Victorin 
MONTREAL, ? 


; Bureau et Fabrique 


PLOMBIER, EXPERT EN 
CHAUFFAGE 


Réparations faites promptement, 


Nous sommes heureux de don- 
finer estimés pour ouvrages neufs. 


LA . 
iILe meilleur matériel, le meilleur 
Ê ouvrage, 


É| 111, 14ême RUE OUEST. 
Téléphone -2201 Prince-Albert 
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FOUR VOS TRAVAUX DE 


adressez-vous à 
HENRI MELIS 
48, 14ème RUE OUEST 
Téléphone 2821 


MAISON BELGE 


TRAVAIL SOIGNE 
LAVAGE A SEC, 
Prix Modérés 
PRINCE-ALBERT - . 
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North Star Lumber 
Co. Limited 
Prince-Albert, Sask. 


. + ‘ + 
Bois de construction, 


Ciment, Chaux, Plâtre, 
Briques, Bardéaux, Lattes, 
Faîtage, Papier, Fenêtres, 
Portes, Travaux variés, 
Moulures, Sable, Gravier, 


BOIS et CHARBON 
… Appelez 2275 


North Star-Lumber |: 
Co., Limited 
D'où vient la bonne qualité. 
Téléphone 2275 
© j, P, HEPBURN. 
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Ge, Limitoë 

Faites poser des fenûêtros À 
votro vorandah, nous forons 
ce travail pour von. - 

Ameublement d'Egliso, do 
magasin et do buroou. 

Nous refaisons, loo plon- 
chers et tout espèces do tra 
vaux de menniserio ou d'ébé- 
nistoric. 
"  Téléphonos 
Jour, 3278 Noit, 0110 
et 
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Pourquoi se faire opérer? 
il pour l’appendicite, calcules 


biliaires, maux d'estomac cel 
du foie, quand Hépatola vous 
guérit sans douleurs, sans dan- 
Ü| ger pour votre vie et sans Per- 
| te de temps. | 
Ne contient pas de poison 
Non vendu par les pharma: 
ciens, , 

Mrs. Geo. Almos 
le seul manufacturier 
.290—4ème Avenue S. 

SASHATOON, SASK. 
Prise, 20.50—25e en plus pour | 
colis postal, 


Calculs Biliaires 


maux des 
immédiate: 
“CAPSULES 
souffrez de 


aussi bien que tous les 
fomac ou du foie sont 
ment soulagés par les 
HEXOPHEN”. Si vous s EU 
troubles intestinaux, coliques, 
leurs au côté ou au dos, d'indigc: 
tion, gaz, jaunice, dyspepsie où ne 
gastraigie, vous devez faire chble. 
sans retard de ce médicament ia 2e. 
Des milliers en font usage avec su 
cès. Traitement d'un mois p 
85.09 

ÂAdressez vos: commandes à 

”  ANDERSON & CO. on! 


Boîte 203 H. Windsor, 
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(Suite de la paze 2) 


en France, Montalembert qui 'ap- 
partenait à l’utie des plus illustres 
familles de la noblesse -francaise, 
Montalembert, membre de .l'Acadé- 
mie disait un jour: “Le titre duquel 


ses | ! 
4 pour'transporter dans le domai- ! ! ou : : 
res P D: : ic suis lé plus fier, c'est celui de 


s faits les solutions qau’elle 5 40. fl 
nee vec ommander, C’est de Ja] Commissaire d'école, parce que 
qu'est née celte entente heureuse c'est ce titre qui me permet de par- 
entre nos deux organisations: ue | ticiber à la formation intellectuelle 
étudiant, et‘l’autfe mettant, en pra- 
tique; l’une éserçanit pour dinsi di- 
re le pouvoir législalif en ce qui rie. , ne 
concerne’ les questions scolaires, | . ce titre qui paraissait si beau ct 
l'autre jouissant du pouvoir esécu- Ft grand à Fhomme ilinstre. que fut 
tif et toutes les-deux se prêtant mu-| Montalembert, na rien perdu de sa 
tuellement le secours de, leur influ- | Pesuté: et dans les plaines de l'Ou- 
ence ét de leur compétence, est lors que nous placons routes 

; RER É nos espérances d'avenir entre :les 
cg est 0e l'A sSO de de murs de nos écoles. il est plus im- 
DS Commissaires  recommandait por ant, et aussi, plus redoutable 
frès fortement à PAC. de frire parce qu'il entraine avec lui des 
l'impossible. pour établir, dès 1926, Dents ECS ire 
des examens provinciaux de fran- dr its Mr led ont, Les premiers 
çais et'pour réaliser l'inspection f, Ce $ Se LU ucation ‘de leurs en- 
francaise des écoles. Nous verrons ! fun S. Is sont responsables devant 
fins le cours de cette. contention, eu ct devant les hommes, Or, 
Dar les rapports qui nous seront ces droits, ils les délèguent “aux 
Drésentés, comment lAC.R.C, s’est comimisaires qui sont les représen- 


ent ! itants des parents à Pécole. Ceux- 
acquittée de ces recommandations &i on NAT CITE 
faites il y a deux ans, t donc une responsabilité di- 


. lrecte envers les parents ils 
C’est donc dans un but de cordia-} sont les mandataires, is dont ils 
le fraternité que tous nous .partici- | Les enfants, à leur tour 
pons à, cétte Convention, et, détégués à l’école; ils ont droit à l'inslruc- 
de-l'une où de l'autre organisation, !tion tet à l'éducation dans les l- 
uous avons, l'en Suis sûr, qu'un :mites permises par les ressources 
méme but: rechercher de'tout no- financières des parents; ils ont le 
ire pouvoir les moyens de :conti-| droit d'entrer dans la vie aussi bien 
nuer et de développer cctté survi-! armés que peuvent l'être les. en- 
vance que nous Sommes allés affir|fants appartenant à d'autres races. 
mer .deux fois déjà dans Québec, | Appartenant à des familles fran- 
Dans le cours des séances, nous co-canadiennes et catholiques, hé- 
laisserons de côté nos préférences ritiers de plusieurs siècles de gloi- 
personnelles, nos préjufés contre re et d’héroisme, ils ont "droit à 
telle ou telle personne, et nous nous une éducation catholique et fran- 
souviendions que nous sommes icilçaise qui leur permettra de’ -com- 
non pas pour descendre tel ou tel: prendre et de jouir des gloires du 
individu ou pour en-glorificr, mais passé, C’est-à-dire aue responst- 
pour faire un travail utilé ct prati-! bles envers les parents, les conmis- 
que de développement national, saires sont aussi responsables de- 
Toute autre conduite serait indigne, vant les enfants. , 
de cette Convention, indigne, de fa Réprésentants des parents, les 
cause qui nous réunit ici. Je SUS" connmissaires sont aussi les. repré- 
certain d’ailleurs que nous saurons $entants de la race. ‘Cette race de- 
conserver la dignité qui a marqué! main ne restera fidèle à sa mission 
les conventions précédentes et que! na , “in date Dane 7. 
C $ ; qu'en autant que dans l'école on au- 
nous saurons montrer aux autre à la jeunesse la fierté 


Ë rot AUATES ra enscigné 
catholiques qui suivent nos délibé-! de ses origines et les devoirs qui 
incombent à chacun des enfants de 


ailler ainsi à la grandeur de ma 
patrie. 


rations aussi bien qu'aux 'adversai- 
res qui peut-être nous épient, qut Ja race, en autant enfif qu'à l'é- 
nous avons assez de largeur d'es- cole on aura inculqué à la jeuncs- 
prit et de patriotisme pour nous $e une mentalité vraiment nationa- 
unir par dessus les personnes pour Je, Car il ne suffit pas d'enseigner 
le salut de nos écoles. ‘une langue, it faut encore faire ai- 

La premiére séance, celle de cet mer cette langue et Lidéal qu'elle: 
après-midi, sera consacrée aux représente, L'influence de l'éco- 
commissaires d'écoles. Daus, les le est souvent toute puissante sur 
discussiôns qui pourront se produi- Ja formation de la jeunesse: elle 
re, tous les délégués ont Ie droit d'y" dépasse l'influence de Ia famille, 
participer comme d’ailleurs pen-'Et la jeunesse d'aujourd'hui, cette 
dant les séances de PA.C.F.C.; mais jeunesse qui sera la race de demain 
seuls les délégués de Pune ou de ‘ura une anentalité nationale qu'en 
l’autre Association auront droit de autant qu’à l’école on aura formé 
vote dans Îles séances concernant cette mentalité. C’est-à-dire com- 
cette association. ‘me on l’a dit bien des fois, que l’a- 


Messieurs, un .maiin donnait der- venir de la race est à l’école. Les 
nièrement la définition, suivante commissaires responsables devant 


d'un juge: ‘Quelqu'un qu’on paie lés parents, responsables vis-à-vis 
bien cher pour qu'il écoute les au- des enfants sont donc äussi, et dans 


tres.” Il semble qu’on pourrait en une très large mesure, responéables 
dire autant d'un président, avec envers la race, 


cette différence que dans nos or-| Leur rôle ne doit donc pas se 
ganisations on ne les paie pas. Mais borner à veiller sur les intérêts 
on pourrait dire: c’est quelqu'un matériels du district ni à sauvegar- 
qu'on place Ki pour qu'il ne parle der les intérêts financiers des con- 
pas. M'inspirant donc de cette dé- tribnables; leur rôle est plus élevé 
finition, je devrais arrêter ici mes, que cela, et les commissaires doi- 
remarques et laisser la parole àjvent veiller d’une facon directe à 
d'autres; maïs je suis sûr que dansilinstructionctàl’éducation données 
votre grande indulgence vous ne à l’école. Ils doivent veiller à ce 
refuserez pas dé n’accorder quel- que le français soit enseigné dans 
ques minutes de plus. Je voudrais toute la mesure du possible et voir 
pouvoir bien faire pénétrer dans à ce que l’école donne Îles résul- 
la foule l'importance, Ia grandeur tats que tous sont en droit d’en at- 
da rôle de commissaire d'école. M. tendre. | . 

de Margerie vous dira tout à lheu-; La loi-leur donne de veiller sur 
re avec toute son .expéricnee, quels l'école, de récompenser les bons 
sont les devoirs qui découlent de ce instituteurs, et-de renvoyer” les 
titre ne m'en voudra pas, j'en mauvais, ceux qui ne donnent pas 
suis sûr, si j’empiète ur peu sur Son’ des résultats satisfaisants, C’est-à- 


terrain qui est assez vaste pour quei dire qu’ils ont en mains les armes 
tous deuX nous puissions nous Y; nécessaires pour remplir avec suc- 


mouvoir à Paice. cès Île rôle si grand qui leur 
‘ Montalembert, ce grand cham- çonfié. 
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| POUR SE RENYRE EN EUROPE AVEC TOUT LE 
= CONFORT ET LE LUXE VOULUS ‘ 
D'un quai couvert, à Kew-Vork,\ un quai couvert au 
Havre. Le train pour Paris attendant nu quai. En six 
- joura en Angleterre, Confort sans rival, 
cuisine française. 


2 avril, 40 avril, 21 mai 


New-York—Havre—Paris 
SUPFRENS 3 mars, 3 œai, 24 juin. 
DeGRASSE, 18 avril, 11 inai, 10 juin 
ROCHAMBEAU, 20 avril, 20 mai 18juin. 

d LA SAVOIE, 1 juin, 1 juillet, 27 juillet 


- ‘ New-York—Vigo—Bordeaux 


CHICAGO, 7 avril, 19 mai, 30 juin | 
fu ROUSSILLON, 21 avril, 2 juiu, 14 juillet 
LA BOURBONNAIS, 5 mai, 16 juin, 4août 


485, rue Main, Winnipeg ou aus agents lacæix. 
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per des millions et prescrites par les . 
‘:médecins contre 

Rhumes Maux de tête Rhumatisme- 
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© N'acceptez que les “Pastilles d’As- 


‘pirine de Bayer” dont chaque pa- 
“quet contient un modé d'enmploiéprouté, Hoîtes ma“ 
niabtes de 12 pastilles. Aussi en bouteilles de 29 et de 

100, chez les pharmaciens. -Aspirine est la marque 
- dé fabrication Eee au, Canada) de la mañge 
facture"de Mono-ncetlvacidenter de salcylicacide de Bager. moiqu'it sait bien reconnu que fe 
mot Aspirine signifie produit de Baser afin de protéger le publie contre les contrefaçons, nous 
ftamperons Sur les tablettes de la compagnie Bsyer la marque générale de fabrique, le nom de 
nyer En Grois. ' . . ne - : - TT - : 
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}pion de Ia liberté d'enscignement . 


| 


et Morale dela jeunesse, et de tra-| 
i 


ont droit 


| temps à l’école, 


| C’est un point sur lequel nous au- 


jyant les enfants. perdront bien vite 
toute autorité sur eux, de méine, un 


H 


| qui aient la connaissance voulue! : 


| mises. . ! 
| rait ‘beaucoup préférable d'écrire 


est; 
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_ 


D HEUTE 
S MER + 


Co 


mn 


| -donnant 
; de nom- 
brouscs re- 
ccttes succul- 
entcs ct éprouvées 
pour les soupes, les 
sa mecs, les mayon= 
maiscs, de pain, lés  . , 
biscuits, les Boudings, | 2 Mitchell Block. Chambre 9 ou 

ct les bonbons. + ‘ T4. 2582 ; 

rivcz à The Borden Co. PRINCE ALDERT, SASK, :.., 
méütcd : Montreal. ‘ » ‘ 
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iéomètre 


3. E "MORRIER 
ARPENTEUR-—GEOMETRE 

Sst. 20ème Rue Ouest | 
, Téléphone 2225 

- PRINCHALBERT + 


4 


Ces armes nécessaires, il est bon 
aussi de ne pas en abuser, et sous | 
prétexte de surveillance, il ne fau- 
drait pas passer la moitié de son 
semblant surveil- 
ver linstituteur ou l'institutrice, et 
lui faisant perdre ainsi une partie 
de son prestige auprès des élèves. 


Dentiste : 


pour le Dominion. 


CHS. C. CLERMONT ; 
DENTISTE ‘ 
Service des plus modernes 
Appareil de radiographie, ele, 
‘ 207. Editice Hammond 
MOOSE JAW, SASK. 


rons l'occasion de revenir plus 
tard, mais dès à présent, je Liens à 
dire que ce prestige est nécessai- ! 
re si l’on tient à l’efficacttè de l’é- 
cole, De même que des parents qui 
lse critiquent les uns les autres de- 


Avoçat et Notaire 


J. E. LACOURCIERE 
AVOCAT ET NOTAIRE 


instituteur ou une institutrice cri- 
liquëé à tout propos devant les 6- 
lèves perdra bien vite son presti- 
ge; et la discipline dans l’école aus-! 
si bien que les progrès des élèves 
‘s’en ressentiront. Il en est bien 
peu d'ailleurs dans chaque district |: 


ile la Cité de Now York.) 


* 
mme nn 


pour critiquer justement ct en con- 


{naissance de cause, les systèmes Notai 
| ! ES ire . 
d'enseignement donné à Pécole, ou Avocat et taire 


pour faire ressortir les fautes com- 


. Léléph 


La plupart du temps il se- 


au secrétariat général et de deman- 
der la visite de l’un des Visiteurs 
d’écoles auquel on exposerait ses 
plaintes, Celui-ci par son rôle et 
par ses connaissances sera plus à 
purièe une qui que ce soit de dire 
si les plaintes sont justifiées ou 
non et lun des premicr devoirs de es valeurs, : des spécialistes, des 
nos commissaires est certainement 
d'assurer la coopération étroite de: 
la Cofnmission scolaire avec nos 
Visiteurs et avec nos organisations, : 
(Nous devons renvoyer ati plro-! 
chain numéro la suite de ce vibrant 
discours), / 
, Ce discours prononcé avec L'ac- 
cent de sinsérité et la chaleur que 
l’on connait à M. Denis fut à maints : ‘ 
endroits haché d’applaudissements À la suite de ce rapport, chacun 
Puis, M.-Denis comprenant que le|fut appelé à-vouloir bien poser les 
travail de la Convention ne pouvait |questions ou Suggestions venues à 
commencer sans un tout petit mot L'esprit en entendant cette lecture. 
de nos évêques demanda à S. G.| M. Louis Demay suggère qu'une 
Mgr Mathieu de vouloir bien adres- {circulaire de l’état de compte, di- 
ser quelques mots à l'auditoire. sant que la contribution est düe, soit 
| ‘ adressée de temps en temps aux 
S. G MGR MATHIEU diverses commissions scolaires. M. 
n le secrétaire répond à cela qu'il a- 
vait eru qu'un appel dans le “Pa- 
triote” suffisait, mais qu'il pourrail 
tout aussi bien suivre la suggestion 
e M. Demar. ° 


AVOZAT ET NOTAIRE 


‘ 


Editice Miller 


emmener 


rm 
mm 


et professionneli, :, Je « vis par ces 
moyens à da survivancs française 
C’est donc votre devoir d'encoura- 
ger notre collège. 
‘Rapport du secrétaire-trésorier : 
(Remis à la semaine prochaine) 
es. 


DISCUSSION GENERALE 


y Ce dont je suis le plus surpris, 
dit ‘Mgr Mathieu, c'est de me voir 
ici sur cette estrade: j'étais venu 
pour écouter. Cependant il nest 
très agréable ‘quand même de m'y} MM. Van Elslande, de Meyronne, 
trouver, car la prédilection de Notre! Jlodoin dé Ponteix, Boileau de La- 
Seigneur fut toujours pour ses en-|]flèche, de Margerie de Prud'homme 


me le coeur de ses représentants. demander auelgues explications sur 
J'ai consacré ma vie à l'éduca-! divers points du rapport. 
tion; je comprenais que l’homme 
n'est que le dévéloppement de l’en- 
,fant ec je m'étais dit: “je mettrai 
imon coeur dans le coeur de mes &- 
“lèves, ma vie dans leur vie, et ainsi 
leurs travaux et leurs succès seront 
un peu les miens, Pour nous de 
l'Ouest notre devoir est de préparer 
unc génération formée de plus de . 
| catholiques instruits; c’est I la cho- 
se Ja plus importante, étais con. 
vaincu‘ que plus mes compatriotes 
resteraient attachés à leur langue, 
‘plus ils resteraient attachés à leur 
Eglise, et c’est pourquoi j'ai voulu 
l'un collège français, Suivez donc le 
Iconseil de M, Denis et envoyez-y 


le au “Patriote”. 


vos fils en très grand nombre. do. Rejetée, s | 

di Cémino ion FN : | 
conseve des Doutses Quicont deux(2e Résolu que l'article 5 de la 
| CON . . l “constitution des Commissaires d'é- 


siècles d'existence. Des prêtres ont 
laissé tout leur avoir à'cette insti- 
itution, pour qu'un enfant de leur 
päroisse y reçoive gratuitemeut une 
éducation supérieure Je connais 
des hommes illustres dans notre 
l'histoire: qui, nés de parents pat- 
vres, ont dû leur ascension dans la 
vie à ces bourses fondées il y a des 
siècles. Quelle gloire pour ces gé- 
néreux donateurs de continuer ain- 
si indéfiniment leur action éduca- 3 : © 
trice à travers les générations, - proies enseigner le français. … 
Quant à vous, commissaires d’é- preee LEE - 
coles, veillez avec ‘un soin jaloux! 40 Résolu que l'Association ’des 
sur le dépôt qui vous est confié. | Commissaires exprime de nouveau 
[Si vous n'avez pas tous le courage {je désir que l'heure de français soit 
de vous dévoucr autant que d’au-|hjacée à l’heure la plus avantaicuse 
tres, voyez au moins à ce que NOS | de In journée selon les conditions 
enfants jouissent dans votre école particulières de chaque arrondisse- 
de tous les privilèges et de tous les | ment, — Adoptée, 
‘ CES 


avantages de la ‘loi. . 
- nine 5o Résolu que l'Association des 
S. G. MGR PRUD'HOÏME.. Commissaires d'école demande avec 


Mgr Prud’homme, pris lui aussi à 


cole soit amendée et qu'à l'avenir 
la contribution soit de $2.00 par 
membre tel qu'autorisé pur la sec- 
tion 113 de la Loi des écoles. 
‘'Adoptée, 
CEE 


30 Résolu que FPAssociation des 
Commissaires demande au Gouver- 
nement d'établir des cours spéciaux 
d'école Normale où les instituteurs 
de’ langue française pourront ap- 


PS 


Yimproviste, par linvitation: de M.|S un cercle d'études de l'A. €. J. 
Denis, s'exécute à:son tour de trés| €, afin de préparer les futurs com- 
bonne grâce. I veut laisser com-| Hissüires à mieux remplir leur rôle. 
me mot d'ordre aux commissaires | Adoptée d l 
dans toutes leurs difficultés la pa- ° ÉLE 

role du Prophète: “Non moriar, Sd { Go Considérant la nécessité de 
vivam?, “Je ne mourrai pas, mais! se procurer la-brochure de la con 
je vivrai”. Un droit ne meurt-pas; 
il peut être foulé aux pieds pendant 
un certain temps, mais.parce qu’il 
ést imprescriptible, il revient, 


Convention recommande fortement 


toutes les commissions scolaires, 


Ces droits il faut commencer par)  Adoptée, DLL 
Îles connaître, et c'est l'instruction ‘ RES 180 Adovtée en principe et ren- 
qui nous les apprendra, qui les ap-| 7, Rejetée. ?|voyée au Comité Exécutif. 
prendra à.nos enfants en faisant Ë CEE . LR RE 
d'eux des hommes de conscience, de! 8o Retirée, ‘ 190 Cette Cenvention . demande 
vertu ct de courage. CL LE) au Département de l'Education que 


Ces droits il-faut les aimer. En? 9a Laissée à l'exécutif. 
en mettant l’amour au coeur de vos La 
fils, vous les préparerez à être des 
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Dosteur en chirurgie dentaire, Licencié en art dentaire 


mé 


{@i devant dn Title Guaramee and Trust Company 
u ? 


Atténtion toute spéciale, ux collections et aux 
aucéessions dns touts la Saskatchewan, 


PONTEIX, SASK, 


EMMETT M. HALL, LL.B. 


PRINCE-ALBERT, SASK, 


“compétences ag roles, économiques [prendre le vote, M. Denis avait tenu, 


fants, et-vc'est ce sentiment qui ani- | prirent à tour de rôle la parole Par 


Î 

Sur proposition de M, Duperron,: sent closes; et l'assemblée accepta 
de Dollard, appuyée par M, Van jà Punanimité les trois membres plus 
Elslande, le rapport fut adopté tel haut nommés, 


: linstance à tous ceux qui peuvent le 
4 | faire de former dans chaque parois. 


férence de M. de Margerie, cette 


la diffusion de cette brochure dans 


Po En EN ER 


LR IP EDIT IP LP IPEOLE LI IE LP LP LI LE PRE SP ES EP 


PETIT BOTTIN DU 


: On trouve ses Bons conseils à la bonne. enseigne - - - dévilé de’ La Palisse 


emmener 


ds 


Avocat et Notaire 


GRAVELBOURG 


se 


Méïecin-Chirurgier 


de 


! 


Architecte Avocat | 
FREDERIGK J. O'LEARY, BH. Se. ° 
Université McGi ERNEST COLPRON 
ARCHITECTE LICENCIE 
‘ 211, Wüdun Lodge AVOGAT 
REGINA, SASK,, e 
John D Q'Lenry, Surintendant des Constructions FAFLEGUE, 8 
pe 
_. : nt rompre bn names ccm Joue 


Médecin-Chirurgic 


Des Läpitans ile Paris 


ous à 
one 2783 étude New York 


Traitements pue ke Radio 
Lahoratoire de Rayons 


quel à Punanimité, Mais avant de 


à expliquer que les #300.00 payés à 
PA € EG n'étaient qu'un faible! 
dédommagement pour aider à cou- 
vrir les salaires des visiteurs d'éco-i 
les et les dépenses des concours 
scolaires. . 


CHOIX DES COMITES DE RESO- 
LUTIONS ET DE NOMINATION, 


On procéda ensuite au choix des 
comités de résolutions et de nomi- 
nation, composés chacun de cinq 
membres dont trois nommés par la! 
salle et deux par l'exécutif. 


* Au comité de résolutions furent 
nommés: M. de Margerie, ayant pour 
YŒroposeurs, Mgr Bourdel et M. J. 
B. Blain; ensuite M. I X, Boileau, | 
de Laflèche, proposeurs MM. L, De- 
may et Van Élslunde; enfin M. Van 
Elslande, de Meyronne, proposeurs 
MM, Louis Tardif et Jos. Bryère, 

M, Motut, de Hocy, reçut ègale- 
ment les honneurs de la nonmina- 
tion, mais il refusa ne voulant pas 
nécessiter d'élection. 

MM. Duperron et Tardif proposè- 
rent alors que les nominations fus- 


Resolutions des Commissaires d’ecoles 


Cours spéciaux d'Ecole normale—#Formation de cercles d'A. 
C. J. C.—Echelle de salaires —Exiger des diplômes de fran- | 
® çais—Prix scolaires —Que chaque district abonne son éco- | 


dans l'établissement d’une échelle 
de salaires comme moyen de garder 
nos instituteurs plus longtemps à la 
même ‘école.—Adoptée, 
QC EC 
11o Que les commissaires d'école 
exigent, avant d'engager une insti 
itutrice, la production d'un diplôme 
de français ou autre certificat de 
capacité émis par le comité de l'A. 
C. F. C.—Adoptée. 
SL LS ! 

120 Qu'une récompense de 525.00 
par année soit accordée à l’institu- 
teur qui aura veillé à se que.les ré- 
créations soient conduites entière- 
ment en français.—Adoptée. 

130 Il est suggéré par le Comité 
des résolutions que les commissions 
scolaires prennent les mesures né- 
cessaires pour embellir les terrains 


d’école en y plantant des arbres et: 
aussi à pourvoir les enfants de jeux, 


appropriés à leur âre.—Adoptée. 
CAES not 


ldo Ce comité recommande for- 
tement aux commissions scolaires 
de donner comme prix aux élèves 
des abonnements aux revues sco- 
laires pour Penfance.—Adoptée, 
« CES 


150 Rejctée. 


L7 e 

160 Cette Convention recomman- 
de à toutes les commissions scolai- 
rés de prendre au moins un abon- 
nement au 
CO 


170 Rejctée. 


l'autonomie des commissions 9Cc0- 
laires soît maintenue telle que ga- 


100 Résolu- que l'Association .des jrantie par la Loi actuelle des Eco- 


hômmes; vous tûcherez d'en faire Commissaires affirme su croyance les,—Adoptée. 
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Médecin Chtrurgton 


Chirurgis ot malndies de la femme 
Buroau, 213 MeCalium Hill 
Bésilence, 3101 Avenuo Victoria 


d REGINA, SASK, - 


à GEORGES HEBERT 
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mens ee me ennemi ee et 


20 2 RU 22 re Ge Ad remet 


Rx-lnterne de l'Hôpital ND. Montréal, des hâpit 
Gr et Chien, en Rôpitaus 


° Pr, JP, DESROSTERS 


: Môdtecln Cliirurglen 


Chirurgie et maladica de ta teunme 
. Bureau. A, Kditive CPR, 
! Résidence, 418, Spadina Crescent Kat 


A SASK ATOON, SAGK, 


meme 


n 


DR. J BOULANGER 
MEDECIN ET CHIRURGIEN 
Spédiali és Chieurgie abdominate 


mm rm tante 


Er grep 


Pvrnuairmenns ddr aee amer menées mnt re 
ES TE mem 


suite constitué comme suit: 


Meme Bouvier, de Meyronne, pro. 
posé par MM, Boileau et Van Els- 
lande; 


SA 


La 


ENT 


“Patriote de l'Ouest” || 
pour être utilisé à l'école.—Adoptée. 
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Avocat, Procureur et Notalro 


VONDA, SASK. 
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HENRI COUTU, B. 4. 
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.  SASK:- GRAVELEOURG, SASE. 


ns am ven mem oo ntm monnaie a men am de eine de à 
, 


a entente te sement man eu à 


Médecin-Ghirurgion 


n DR, P, E. LAVOLE 


Médocta Chiturgien 
des Hopttnux do Chicigo 
Traitements olectriques et aux Dre) 
uiteusviotets, 


PONTELX. SASK, 


nant oo 


entente Are ne à 


Pme 


Avocats et Procureurs 
Téléphone 2000 
& LAVERY & DEMERS 
AVOCATS LT PROCUREURS 
Poe Stfacquer, MONTREAL 
Féls Ebu hour AIR ? 


* 


EDMONTON, ALTA. Loi Maritine Connnerviar, Civile ot Ciiminelle, 
, see Se Rens 


Le comité de nomination fut en- 


iuëne Jodoin, proposé par MA. 
1, NM. 


che Bouvier el Euclide Dumon 
Ces {rois noms, sur propositi 
de MM, Wilfrid Garentu et Jos, Br: 
re, furent acerptés à Funaninité, 
(Suite à lu page 4) 


2 M. Courtenu, 


NM. L. 


A NAT 4 
AQU LINE 
4, 


I 

+ . Êl 
à Le moment arrive ou chacun pense à faire l. 
. poser un monument pour les chers disparus, 
À. 


En donnant votre ordre maintenant vous êtes | 
certain d'avoir votre monument posé les pre- h 


miers jours de mai. a 


Adressez vous à une maison de LANGUE. | 


FRANCAISE, SERIEUSE. et BIEN CONNUF, 


So 


Cela vous évitera bien des ennnuis. 


N. PIROTTON 


385-391 Rue Dubuc 
S'F-BONFFACIT - 
778 


À 


DS 


MAN. 
Offices 82 078 


Residence: BI 


Notre “HUILE HUIT JOURS NICE” est: 


Purement végétale 


, . Conforme aux rubriques 
Très fluide” 
Non-inflammeable 


| Prix: $2.50 le gallon (Bidon gratuit) 
| 
| 


0 
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! 
j 


Desmarais & Rolbitaille, Liée 
ORNEMENTS D'EGILISE et ARTICLES RELIGIEUX. 


/ MONTREAL, 
31 et 33, rue Notre-Dame Ouest. 


OTTAWA, 
121, rue Rideau. 


joint en “V7 


Nous venons de recevoir de la Colombie Britannique, un char 
de bois pour planchers avec joint en “V” de 1 x 4, et en longueurs 
de 8, 106, 12 et 16 pieds. Vous ne sauricz trouver de meilleur bois 
pour le plancher de votre grainerie, Ce stock est de’pin très sec 
et ne se vend que $30.00 compant, La prochaine fois que vous 
viendrez chez nous, demandez à voir ce bois. ‘ 


MecDiarsid Lumber Co, Lté. 
Téléphone 2733 | 


“La cour à bois bien garnie” 


à 


(Suite de Ia page 3) 


; 
, : 


APORT DU R. P. AUCLAIR, O. 
sb 1, SUR LA VISITE DE NOS 
ECOLES. 

{Ce rapport paraitra la semaine 

prochaine), | 


Discussion générale 
TL Denis dut interrompre les ap- 
iaudissements qui suivirent, pour 
emercier chaleureusement le R. P 
üclair de son magnifique rapport. 
Âu cours de la discussion qui s’en- 
‘agea, on apprit que dans la pre- 
ince nos visiteurs d'écoles avaient 
isqu'à date relevé 177 districts où 
ous avions quelque chose à dire. 
usieurs voulurent savoir au juste 
à somme de français à laquelle nous | 
Ivions droit par jour. Ja chose cest; 
‘ssez embrouillée en effet dans la. 
ji scolaire, mais il vaut sans doute | 
eux ne pas trop demander de! 
récisions au département. Notre; 
pinion est, dit M. Denis, que toute: 
à première année doit être consa-' 
.trée exclusivement au français. Ce 
. at également lavis de S. G. Mgr 
‘ fathieu qui rapvela les circonslan- 
l'es dans lesquelles cette elause 4- 


[:'ait été ajoutée pour’nous dans la 


i ‘ji des écoles. 

ÿ M. L'abbé Chas. Maillard ajouta 

. n marge de ce rapport que Gravel- 
ours ‘se disposait à avoir les 3, 4 
‘it 5 juillet prochain deux retraites 
1opmées conduites simultanément: 
une au Collège Mathieu pour. les 
“ommissaires d'écoles, instituteurs, 


RER EERRRERRRR…— 


professionnels, etc, et lPautre au 
Couvent Jésus-Marie pour les insti- 
tutrices, les dames et les jeunes fil- 
les. Ilinvita le plus grand nombre 
possible de Franco-canadiens et de 
Franco-canadiennes à prendre part 
à ces retraites, les seules dépenses à 
encourir pendant leur séjour à Gra- 
velbourg étant 50c par repas. 

Proposée par M. F. X, Boileau 
l'adoption du rapport fut appuyée 
par toute la salle, +. 


HAPPORT DU SECRETAIRE SUR | 
“LES CONCOURS SCOLAIRES. 
(Ce rapport paraîtra a semaine 
prochaine.) ° 

La discussion qui suivit la lecture 
de cet intéressant et consolant rap- 
port fut conduite par MM. Bourdy, 
Duperron, Demay, Jodoin, Bouvier, 
Meclles Fournicr et Lafrance, etc. 
ete, On demanda à ces dernières, 
institutrices, de donner leur avis 
sur Ja date Ja plus avantageust à 
laquelle les concours scolaires 
pourraient être tenus. , Toutes deux 
se prononcèrent en faveur du 10 au 
15 juin, les écoles de campagnes ou- 
vrant d'ordinaire trop tard au prin- 
temps pour que les élèves fussent 
prèts plus tôt, en mai par exemple 
comme cela se fait au Manitoba et 


| 


dans PAlberta. 


L'adoption du rapport fut propo- 


ds 
no date. ÿ \ 


+ 0 ere? 


A. 
m7 


Les service 


conviennent à 
diffèrent selon | 


A À. 
" 
À 


s de banque qui 


sée par MM. Duperron et l'abbé Du- 
bois: puis comme c'était déjà l’heu- 
re du souper, MM. Duperron et Bi- 


net proposérent Fajournement. 


t 


des secondaites, leur nécess 
P. Langlois, O.M.I, 
ses motifs, sa pratiqu 
de l'Université de la Sa 
sujet de l’ens 
une vibrante alloc 


‘os Associations réunies en Con- 
‘ention fut des plus brillantes, De- 
ant une assistance attentive et 
‘ombreuse les orateurs au pro- 
ramme développérent avec com- 
prétence el chaleur les sujets qui 


eur avaient été confiés, | 
Nous regrettons de ne pouvoir 
donner ici le beau travail de M, le 
luge Gravel et celui de M le 
rofesseur Boucher; mais ce n'est 
ue partie remise, ear le “Patriote” 
e propose de le publier in extenso 
Mans une de ses éditions prochai- 
des, ainsi que le magistral exposé 
les “Devoirs des commissaires d’é- 
voles” par M. A. de Margerie. lins- 
ructive causerie de M, Pabbé Bilo- 
leau sur la ‘Colonisation et l’aide 
que peuvent lui fournir les cer- 
des”, la “Formation des compéten- 
es” confiée à l'éducateur averti 
ouest M, l'inspecteur R. Gagné. B. 
diet “La vie interne de l'AC, 
léveloppée avec tant de brio par 
M, l'abbé Dubois. 

Le premier orateur appelé par M 
Denis à prendre la varole fut AL Ie 
uge À. Gravel de Gravelbourg. M. 
Denis avait bien préparé un dis- 
ours d'ouverture de ia Conventios 
le PACF.C. mais vovant Le pro- 


| 


ence d’un grand intérêt —M. 


Séance du mardi soir 


le juge Gravel traite des étu- 
ité, leur haute valeur—Le KR. 


parle de la ficrté nationale: sa nature, 
e—M. 
ckatchewan reprend et complète le 
eianement supérieur—Mor Prud’homme fait, | 
ution sur “Le Patriote et l'A. C.F. C.” | 


le professeur E.-M. Boucher 


Le discours du R P. Langlois 
DM. rédacteur du Patriote, a dû 
Atro renvové ainsi que plusieurs au- 
tres avec regret à des éditions sub- 
séquentes. Contenlons-nous de dire 
que la fierté nationale telle qu’ex- 
posée par l'orateur dans sa nature, 
ses motifs, et sa pratique, souleva 
de fréquents applaudissements. 

M. Denis ajouta à titre de com- 


mentæires que da fierté nalionale é-! 


tait une vertu trop peu en honneur 
parini nous, ÉElle nous fait 
fois complétement défaut et je n'en 
veux pour preuve que le peu de 
soin que l’on apporte à fêter la St 
Jean-Baptiste, notre fête nationale, 

Mettons ordre à cela dès cette 
année et que Ha  St-Jean-Baptiste 
suit fétée partout. 


MGR PRUD'HOMME 
Messicurs, 

Au moment où je me lève pour 

vous adresser la parole, laissez-moi 


+ 


vous faire part d’une impression 
qui réjouit mon cocur d'évèque. 


En vous voyant siéger aux séances 
de la convention, je ne puis u’ems 
pècher de bénir Ic ciel en consta- 
tant que notre peuple s'intéresse à 
ces réunions palriotiques, et je me 
dis: Aussi longtemps que les Fran- 
Saskatchewan 


par-; 
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. nature de l'exploitation qu'il dirige. 
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Quels que soient vos besoins, vous trouverez 
à la Banque de Montréal exactement ce que 
vous désirez. - 
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Fondée en 1817 
L'actif “dépasse $780,000,000 


âvoir foi en l'avenir de la race fran-. 
eaise chez nous. Votre empre:se- 
ment et votre générosité à répondre | 
à l'appel du Comité Exécutif de 
V'A.C.F.C, trahit, en effet, chez vous, 
la noble préoccupation de nos in | 
térêts et le souci de parer à tous les 
lobstacles qui pourraient entraver 
ou retarder notre marche en avant! 
dans les voies de la destinée vou” 
lue par la Providence. Je vous fé- 
Ilicite et vous remercie au nom de 
ceux que vous représentez ici. : 

Délégués des différents groupés | 
jFranco-canadiens de lax province, 
vous formez une élite, une sorte Ge 
garde :dhonneur de nos droits 
francais. Sous le regard de Diev- 
le Père des nations et des races, ét 
à Ja faveur de la lumière dun pa- 
triotisme ardent et-éclairé, dans la 
pleine conscience de votre vie na- 
tionale, vous êtes venus:-ici, pour re- 
viser ensemble le bilan de. nos: for- 
ces, le compte-rendu de nos victoi- 
res, l'aveu douloureux de nos dé- 
faites, l'urgence de nos bonnes ré- 
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#%-rich, qui ne manque jamais d’ap- 
*# porter à nos conventions l'appui de 
% sa parole chaude et le réconfort de 
æ sa fidèle ainitié. 

& |: Merci sincère, dit-il aux organi- 
# sateurs qui-ont daigné  Pinviter. 
% Pour lui c'est toujours un grand 
* privilège et un honneur qui lc tou- 
# | che de prendre place à côté de nos 
# | évêques; puissent-ils présider en- 
#'! core longtemps à nos destinées! Si 
æ|javais un: souhait à formuler à 
#!icette Convention si importante 
* pour les Franco-canadiens -de la 
province, ce serait celui de notre 
Divin Maître Luismême: “Je suis 
venu pour qu'ils aient la vie et 
qu'ils laient:en abondance”? Oui 
que cette vie soit: abondante dans 
vos: foyers, dans vos écoles, dans 
vos occupations. quotidiennes. La 
vraie vie ne consiste pas dans la- 


Monsieur Raymond Denis pré- 
sident de PAssociation fran- 
co cansidienne Régina, Sask. 
La Lique d'Action Française 

exprime des voeux de succès 

à votre convention. Nous vous 

suivons el adrhirons votre ac- 

livité. Recevez l'assurance de 

* notre allachement el de notre 

# sclidaritté.  -Quervos efforts at- 

# leignent leur nôble but, 

ES Arttéle VANIER, 

% : 7) " secrétaire. 

RE NS RS, 
. ion DE 

treprise et ‘jusqu’à présent. si bien 

réussie de la convention de FAC, 

F.C. ‘On m'a prit de vous entreie- 

niv de noire journal “Le Patriote” 
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FRERHÉHÉE 


Ja connaissañce et l’accomplisse- 


de ‘Dieu ‘et du prochain, L'éduca- 


tion doit donc viser non pàs tant 


UE 
Ent . 


Mathieu sont: pour remercier les au- 
“torités -civiles d'avoir assisté au 


bondance dés richesses, mais dans |- 


ent de $ès devoirs, dans lPamour! 


°eré si chargé : ni : ochetco-can: iens de Ja . « : ing nues | ae À L € 
gramme si chargé, il mit en poche! co-canadiens de RDA ENT | solutions, nos chances de suryic,dalet de notre association nationale | à préparer, nos enfants à ‘gagner 
es notes el se contenta de quelques auront à coeur de se rencontrer, del ichosse de ‘nos réserves êt l'à-pro-|PACF , 4 AUON | ( . LCR agne 
remarques générales sur Ja néces-|se mieux connaitre et d'étudier en cesse de nos léserves Cr La pro-[VA.CF.C. Ce sont ‘deux-santés fa- | beaucoup d'argent, mais à leur fai- 
sité de l'organisation et 1 bor * collaboration de fraternité les gra- pos des moyens que 1 on. enteyd ciles à présenter. ,car, en autant }re acquérir-des -principes droits et 
ail accompli au cours des deux'ves problèmes de notre survivance mettre en, oeuvre pour mieux aS-| que je puis en juger, les person-| des moeurs pures. : 
Eee à ‘ let ; à x ! surer la réusite de nos efforts. Et,[nages à Paffiche soit fa orable- | 


| 


n 


comme du choc des opinions jail- 
lit la lumière, l’âme toute préoe- 
g'cupée du noble but à atteindre, 


| 
| 


dernières années. Jet de notre progrès, nous pouvons 


: : vous voyez déjà un jour nouveau 
SERVICES MARITIMES DU sourire à l'horizon de nos espé- 


rances françaises, parce que la con- 
f'vention est une sorte de retraite 
difermée où les âmes se retrempent, 
Ailes énergies s’échauffent et les cou- 
.ragcs s’agucrrissent en vue des ac- 
tivités. qui demain appelleront : à 
lvotre dévouement et des luttes à 
À lordre du jour pour tenir ferme 
j,nos positions. Voilà certes un pro- 


PACIFIQUE CANADIEN 


ENTRE 


LE CANADA et L'EUROPE 


$ L " 

MONTREAL, QUEBEC, SAINT-JEAN gramme substantiel d'action catho- 

| E7 —lique et française, une belle page 

| CHERBOURG, SOUTHAMPTON, ANVERS, que, vous insCriveZ au livre d’or qe 

‘| : AGP € . a famille franco-canadienne de 
HAMBOURG, BELFAST, GLASGOW, LIVERPOOL, cette Province, Vous avez raison 


1 


d'être fiers. 


[Li CROISIERES D'HIVER | ‘(Suite .de la p 
AUTOUR DU MONDE LA MEDITERRANEE 


LES ANTILLES AMERIQUE DU SUD ET AFRIQUE 
# , 


avons une vue claive: nous’ voulons 

une éducation large qui embrasse 
Pinstruction et Ja formation. ho- 
orale: celle du goût ct du carnelée 
Aire, éducation qui adopte la vie aux 
conditions existantes. Si lé 


at dates de départs, tarifs de passage, 
gracieusement fournis sur demande à 
| W. C. CASEY, , _ 

Edifice du Pacifique Canadien, Angle Portage et Main, Winnipeg. 


li Renstignements concerna 
voyages organisés, ele. 
? J l'éducn- 
tion n'est pas intellectuelle, esthé- 
tique, morale et physique,-elle est 
un fiasco. La -plus grande riches- 
‘se d'un pays ‘est ‘sa ‘population, et 
cinq agents travaillent à son pro- 
grès: le fover, le club, la presse, 
Péglise et l’école. Je veux dire un 
mot du premier et du dernier de 
ces agents. Le fover ne peut et ne 
doit pas ètre remplacé dans la for- 
mation d'un peuple, quels que 
soient les tenants de l'opinion con- 
traive, Mon enfant est à moi, Dieu 
me l'a donné, et en même temps Î 
m'a donné le privilège, le droit de 
l'instruire, de lui enseigner sa re- 


rents 


commencera celle de PEtat?. 

On estime que l'éducation pri- 
maire coûte en movenne S25, par 
année à chaque propriétaire d’un 
arreau de terrain, Si ce terrain 
ne vous donne pas suffisamment 
dpour paver cette taxe, vaudra-t-il 
flmieux que vous cherchiez une meil- 
Hllcure terre, on que létat agrandis- 
bise les districts d'écoles qui com- 
prennent actuellement environ 16 
sections? Voici un problème à ré- 
soudre, En voici un autre: Pour- 
quoi le département recucille-t-it 
et distribue-t-il.3 1-2 millions de 
biastres dallocations? Pour stimu- 
ler l’intérèt, garder en mains l4 
direction de léducation, mieux 
É partager le fardeau de l'éducation 


que vous désirez faire venir au Canada ? 


| LE PACIFIQUE CANADIEN 


Possède une excellente organisation sur tout le 
Continent Européen et assure le meilleur 
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On peut faire les arrangements nécessaires par 
l'entremise de l’Agent de la Compagnie. 
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Montelare |  Empress of Scotland ».. 
Montrose , Empress of Australie | J'apporte en ce moment ma mo- loge qui mesurent et marquent la 
Minnedosa PAR : | Empress of France deste ‘contribution «à lPocuvre.en- , © (Suite de la page 5) 
Melita ! LES …. | Montroyal = : : = 
Hd! Metagama » : Montairn Ur ° » L . 
Marburn . VAPEURS | Montenim . … Le banquet de FA. C.F,C.: 
Marloc a . - - Vous 


Notre idéal est élevé et nous en! 


A\ des P 
FL ê vez VOUS GES a ligion, et ce droit j'entends ne Île 
{ . . d À . j Séder à personne. Cependant il: 
OU es FES n'y a pas de droit personnel qui 
: u n’impose pas un devoir personnel. 
Î DANS LES D'aucuns veulent que 1 Etat se char- 
! FR pu #e de ce devoir; moi je suis d’un 4- 
LV! vis contraire, Mais ou s’'arrètora 
2 la responsabilité des parents, où 


ment connus parmi nous et ont su 
se. tailler une envigable réputation 
dans l'opinion publiques - Comme, 
d’ailleurs, ils semblent ; toujours 
mieux comprendre . Importance 
d'une intimité générèuse',et d’une 
collaboration fratcrnelle pour con- 
tinuer de gravir l‘âpre mais glo- 
rieuse montée de la survivance, j'ai 
le droit de lire avec des Yeux pleins 
d’optimisme les promesses de la 
destinée dans les prévisions de leur 
zèle patriotique. 

Sans vouloir parler en figures, 
loserai dire avec Louis Veuillot ce 
que ce grand publiciste affirmait 
de ses liens d'amitié avec son frè- 
re. “Le Patriote” ct lPA.C.F.C. ont 
été jusqu'ici et doivent être comme 
les deux aiguilles d'une :même hor- 


remière page) : 


entre les contribuables. Mais Île 
iMmeirieur moven d'atteindre ‘ce but 
est-il celui en usage actuellement: 
c'est-ùdire Poctroi, de ‘‘$:50 par 
jour aux:écoles ouvertes:au moins 
200 jours par année? 7 

Pour montrer les progrès: de. l'é- 
ducation chez nous il suffit de vous 
rappeler qu'il v «a maintenant ‘400 
écoles de campagne où les élèves 
peuvent se préparer à entrer aux é- 
coles normales. Nos écoles possè- 
dent une valeur immobilières de 
30 millions, dont 17 millions sont 
pavés, La province consacre 32 D. 
e, de sôn revenu à l’édncation: au 
début 2 1-3 des enfant sur 1008 :se 
rendaient au grade &8, et cette mo- 
venne est présentement de 70, mo- 
venne aussi élevée qu en aucune aa- 
tre province; quant aux jours de 
classe ils atteignent 194.5 par an- 
née, ce qui est un bon. pourcenta- 
ge, puisque dans Pflinois il n’est 
aue de 183, dans l'lowa , au 
Kansas 175 et dans le Missouri 168; 
un seul des Etats-Unis a tenu ses 
écoles ouvertes plus longtemps qKe 
nous. ‘ 

Nous voulons que notre système 
d'écoles soit constitué de telle sorte 
awil consacre le principe et vous 
accorde le privilège d'élever vos 
enfants comte vous Pentendez, 
qu'il reconnaisse en un mot Îles 
droits des minorités, Je crois que 
la providence nous guide, qu’elle 
nous inène de nombreuses natio- 
nalités pour nous permettre d’ab- 
rorber ce qu'il v a de bon en chacu- 
ne d'elles, Mon dernier mot sera 
pour vous inviter à nous prêter vo- 
tre aide pour absorber ce qu'il v à 
de bon chez les autres. 


L'HON. DR, UHRICH 


Puis le président, M. Jean, donne 


ka parole à notre sympathique mi- 
nistre de La santé, l'hon. Dr. Uh- 


Pour que notre système d’éduca- 
tion atteigne plus facilement ce 
but, il nous faut veiller sur le bien- 
être des enfants à l'école: bonne lu- 
mière, aération Suffisante, jeux 
nombreux, . 

Mettons-nous en garde contre la 
tendance actuelle qui est d'eXagérer 
Pimportance des richesses ct de 
faire litière des vertus d'autrefois, 
Pour que l'éducation de nos cn- 
fants ‘soit profitable il faut’ qu'elle 
léur apprenne à être bons et à fai- 
re le bien. L école doit être un pe- 
tit monde idéal en miniature, mon- 
de ‘où règnent l'esprit social et la 
plus franche coopération; ils en 
sortiront alors plus beaux, plus sa- 
ges, .plus polis, plus humains. Dec 
plus, . l’élément essentiel de cette 

réparation, à la. vie doit être l’é- 
ément religieux, Les vertus du 
coeur sont supérieures à celles de 
l'intelligence: le vice est. plus hi- 
deux ‘que l'ignorance. - Aussi la fin 
principale, de .nos écoles doit-elle 
ètre de. former en nos’enfants des 
coeurs épris tout d’abord dela cha- 
rité et du travail, avant de l'être de 
l'argent. To 

Rappelons-nous également que 
les jours'de la vie pionnière sont à 
peu près passés. L’aisance s’intro- 
duit dans .nos maisons.. Il ne faut 
donc plus que vos enfants quittent 
trop tôt l'école; notre . influence 
‘dans la province ét notre place 
dans Ia vie soëiale ‘dépendent de 
la valeur de notre, éducation. "Que 
mème Îles alentours, les abords de 
votre école disent l'estime que vous 
avez de l'éducation de vos enfants, 
le cas que vous en faites et soient 
une recommandation pour vous ct 
pour votre région aux yeux de ceux 
qui passent, . 


L'HON. JUGE TURGEON 


Vient ensuite Je tour de notre si 
distingué compatriote, l’hon. Juge 
Turgcon. Ha, dit-il, en ce moment 
sous les yeux ce dont dans ses mo- 
ments: les plus optimistes il y a 
vingt ans il navait jamais rèvé de 
pouvoir un jour être le témoin at- 
j tendris une Convention si nom- 
breuse, débordante d’un tel en- 
thousiasme et fêtée dans la capita- 
Je dans an esprit de si bonne enten- 
te, Que tout cela se fasse sous Ja 
direction de vos chefs naturels et 
avec la pleine autorisation du sou- 
vernement, vraiment c'est pour moi 
plus qu'une consolation et ur es- 
poir, c’est une époque que je ne 
prévoyais pas. 

Vos chefs, continuez à les suivre; 

une cause sans chefs est une cause 
perdue, Aller à eux avec obôèis: 
sance et discipline; procédez sous 
‘leur direction avec mesure el mo- 
dération: pas de coups de feuin- 
ltempestifs qui gâtent les meilleures 
|eauses, Donc, discipline absolue et 
aimante, mais en gardant toujours 
devant les yeux l'objectif sacré, 


M. Turgeon fit en dernier lieu f’é- 
loge de Mgr l'archevêque de Régina 
qui plus que tout auîre à travailé 
à la culîure de l'idéal et au régne 
de la bonne entente entre les di- 
versées races, 


S. G. MGR MATHIEU 


La série des diseours fut close 
par S.G. Mur Mathieu qui parla en 
français et en anglais. Quand un 
père, déclara-t-il, s'adresse à ses 
fils, il ne se tourmente pas de ce 
qu’il va dire: il ouvre son cocur €f 
les autres y lisent. A voir les heu: 
res nasser.si vite je me rappelle Ja 

arole célèbre d'un gentilhomme 
à une grande dame: ‘Mme, l'horlo- 
ge marque les heures, mais D'es de 
vous on les oublie”. Remercions le 
bon Dieu du succès de la Conven- 
tion. Nos délibérations ne : de- 
vralent porter ombrage à qui que 
cersoit, Nous ne voulons faire de 
tort à personne; nous voulons seu- 


lement parler français et appren- 
dre notre langue à nos enfants. 


uv a-t-il de si extraordinaire là- 
ans? Grand Dieut il y a 300,- 
000 Ecossais en Ecosse qui parlent 
le gaélique, il y a au moins un mil- 
lion de Gallois qui ne savent pas le 
premier mot d'anglais, ct person- 
ne ne s’en plaint! Eclairons les 
autorités et ceux qui nous entou- 
vent, Edouard VII de répondre un 
jour à un grand seigneur anglais 
qui. disait. partir bientôt pour Qué- 
bec venir voir quelle espèce de bi- 
pèédes nous étions: “Ce sont les 
lus loyaux sujets de la couronne 
ritannique”. Gardons donc notre 
langue; c’est la meilleure gardien- 
ne de notre foi et notre plus beau 
titre de gloire. 


Les quelque::mots anglais de Mgr 


banquet des :Franco-canadiens. 


# 


Y 


ue 


d 


n 
t 


{ 


CO 


. ALSO : 
“ALE AND 
STOUT 


' 


C4 THE PRINCE 


pas aidé. 


milliers d’autres, Pourquoi pas 
_ l oot absolument sain, Ne 


L'histoire intéressante de sa 


les droguistes, Des agents spéci 


2508 Wachington Blvd, 
Délivré bre do 
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THE GREEN LABEL B 


À Saskatchewan Product 


Glass 


herbeuse comme le, 


. : DuDR. PIERRE LS 
pêut vous remettre sur la route de la -canté. Il a fait cela pour des 


Il est bon pour toute Île Camille. 


très valuables, et des attestations véritables, est envoyée gratuitement 
eur demande. ‘Ce remède herbeux renommé ne pout être cbtenu chez 


DR. PETER FAHRNEY & SONS CO." * 


SR 


Nous conservoñs à noîre pays, le 
plus beau de tous les pays, tout l'n- 
mour de noîre coeur. Nous, Fran- 
co-canadiens, nous avons plus Ge 
raisons que les autres de l'aimer, et 
nous voulons y vivre dans l'union 
mais celte union est impossible sans 
notre langue et sans notre religion. 
2e n’est ceries pas trop demander 
puisque nous sommes tous les en 
fants du même Dieu.et les sujets du 
même roi. Un empereur romain 
souhaitait que son empire. n'eut 
qu'une seule tête afin de’ pouvoir 
la couper d’un seul coup; je sou- 
haïiterais que nous n’ayons {ous 
qu'un seul coeür et qu’une seule vo- 
lonté pour aimer davantage noîre 
beau Canada et le mieux servir. 


Des applaudissements hourris sa- 
luërent la fin des discours. On en- 
tonna le “God Save the King”, sui. 
vi immédiatement d’un “O Cana- 
da” enlevé avec ensemble et avec 
force, Puis un groupe nombreux 
de nos bonnes voix se rallièrent 
autour d’un piano à la porte de la 
salle, et tout le répertoire de nos 
bonnes vieilles chansons canadien. 
nes retentit joyeusement dans la 
nuit jusqu’aux petites heures du 
jour, ñ ‘ ’ 


3 
Destruction de la maïîson de 
Madeleine de-Verchères 


Trois-Rivières, P.Q. — L'un des 
souvenirs les plus chers de l’histoi- 
re canadienne-française vient de 
périr par le feu. Un incendié a ra- 
sé la maison où Madeleine'de Ver- 
chères vécut après son mariage, 
Cette maison datait de 1693, On 
ne peut jamais lire sans une émotion 
profonde la défense héroique con- 
tre les Indiens que Madeleine, âgée 
de quatorze ans, organisa autour 
du fort de son père, 
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Quartiers gé 


Cuir noir pour harnais. Cuir à 
licou, selles, mitaines et habits, 
de carriales, à l'épreuve de toute 


cultivateurs. Prix jusqu’à 610.00 
périeure garantie. 
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de cheval, tannage Suède, c’est-à-dire mou, le plus chaud, 
durable, Nous faisons une spécialité de ce genre de travail pour les 


WAM, ©. NORMANDIN, propriétaire. 


LA MAISON DE COMMERCE PAR CORRESPONDANCE DE LA 
SASKATCHEWAN. Inrérictrée. 

néraux de l'Ouest pour Robes de Carrioles. 
Tanneur et Manufacturier Général. 


lacets supérieur. Cuir brun pour 
Cuir à semelles silencieux. Robes | 
température, en peaux de boeuf où | 
aud et le plus 


par peau, 


Travaux de qualité su- 
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Etre l'usure du t 


El ehamp du monde catholique, 
écrits opposons les écrits, tel:est le 
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mème heur 


adran 


étrer de À 
sation intit 
tères . 
a distribuer parmi nous 
t française. 
dirigeante et la 
nos droits, de nos 
t de notre langue. “Le 
est son mandataire, fi- 
oujours dévoué, l’apôtre In- 
dont la mission trop sou- 
est de prêcher la vé- 
langue sublime ct har- 
ancêtres. Noire 


est l'orga 
JV'A CF GC 


| mouveme 
a SAUVE 
; es et français, , NS 

Nous ne saurions méconnaître le 
vole bienfaisant de notre journal 
parmi les nôtres. - Disons sans 
crainte de nous tromper que notre 
vie demeure attachée à son action. 
\os compatriotes pour, un bon 
D bre vivent isolés et disséminés 
groupes de nationalités 
ui ne partagent pas nos 
croyances et ne sont pas animés 
des mêmes aspirations. Pour en- 
retenir et fomenter en eux la vie 
religieuse et française, Ces deux 
facteurs indispensables de l'âme 


le notre 


| parmi des 
drangeres q 


nt substantiel capable de 
aux déperditions quoti- 
régénérant chez eux 
les énergies vitales. Car, dans ces 
‘| inmenses Drairies ‘de POuest, ceux- 
li seulement parmi les peuples va- 
riès qui sx. sont donné rendez-vous 
ont appelés à survivre qui auront 
eu des forces suffisantes pour pré-| 

| server leur intégrité ethnique con- 
! emps et l'ambiance 
qui empoisonnent 

ère où ils s'agitent, Et 
Dieu sait combien sont -nombreu- 
ses de nos jours les influences né- 
availlent dans l'ombre 
ut mème ouvertement à démolir 
Yjâme par laquelle notre race vit.” 
Parmi ces’ influences, la voix 'é- 


suppléer 
diennes en 


| des doctrines 


loquente des Papes signale ct dé- 
faillible qu'est la chaire de Vérité 


l presse à sensation, la presse jau- 
ronce du haut de cette tribune in- 
ne pour l'appeler par son nom, la 
mauvaise presse de toute couleur, 
dont la mission infernale est de 
semer des germes de mort dans le 
Aux 


mot d'ordre de Rome. , Nous: com- 
prenons dès lors que notre devoir, 
come catholiques et français, est 


de nous enrôler sous le drapeau de 
notre journal, 
conde mission i 


Quelle noble ‘et fé- 
Ï accomplit au mi- 
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éances du mercredi 
Journée bien remplie—Trois séances du plus haut intérêt 


—Superbe travail de M. de Margerie: véritable pièce de’ 
résistance de Îa Convention—Formation des comités de 


race, il faut leur fournir 


4 
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licu de nous! 


. Peut-être ne nous 
FeRdONS-NnOUs pas assez compte du 
rôle bienfaisant du “Patriote” com- 
Mme focicur de vic catholique et 
française, Notre ambition est de 
garder intègre et pur de tout allia- 
ge l'héritage que nous avons recu 
des ancêtres. Nous voulons, oui, 
nous voulons sincèrement voir 
triompher noîre cause: nous “ou- 
ons voir avec orgueil l’étendard le 
noîre race continuer de flotter glo- 
rieusement sur Îes vastes plaines 
ensemencées d'’évangile et de tra- 
ditions françaises par des décou- 
vreurs et des missionnaires de des- 
tendance française, Nous appré- 
cions l'honneur d’avoir été placés 
par la Providence, pour être les 
gardiens et les défenseurs .de la foi 
et’de la langue française ici, .et 
nous avons trop de fierté dans Pà- 
me por demander jamais d'être 
relevés de notre poste de sentinel- 
lés, car nous sentons s’agiter en 
nous le même sang et les mêmes 
ambitions de gloire qui faisaient 
attire le coeur de nos devanciers. 

Nous devons être convaincus 
que le moyen par excellence de 
préserver l’âme française dans les 
provinces des prairies comme par- 
tout ailleurs et de la garder pure 
de tout alliage, c’est de maintenir 
parmi nous l'atmosphère de foi et 


de patriotisme intégral.qui a fait 
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rt 


la force de nos ancêtres et leur a 
réservé le triomphe du droit sur 
les champs de batailles où ils a- 
valent été vaincus et subjugués par 
le nombre. . ‘ 

Le vicomte Louis de Bonald a 
dit ces graves paroles dont Pexpé- 
rience ct l’histoire attestent la vé- 
rité: “Tant qu'un peuple n'est en- 
vahi que dans Son territoire, il 
est que vaincu, mais s'il se lais- 
se envahir dans sa langue, il est 
fini.” 

Notre Vaillante société nationale 
de PA, .F.C, voudra donc conti- 
nuer d’être la vicille garde qui ne 
se rend pas, lorsqu'il s’agit des 
droits de notre langue. Tous et 
chacun d'entre vous, Messieurs, 
soyez des apôtres dans le milicu où 
vous vivez, afin que notre belle lan- 
gue française ne meure pas dans 
les fovers de chez nous. Vous sc- 
rez en mèême’temps des zélateurs 
infatigables pour répandre parmi 
notre groupe notre journal “Le Pa- 
triote”, si nécessaire pour complé- 
ter et perfectionner l'oeuvre ma- 
gnifique  qu'accomflissent dans 
cette province vos prêtres, vos éco- 
les, ct vos paroisses, Que Dieu 
veuille continuer de bénir nos ef. 
forts! Longue vie à notre «5 ciété 
et à notre journal!, 

Joseph-H, Prud'homme, 
év. de Pr.Albert et Saskatoon 


PA.C.F.C. — Magnifiques 
M. l’abbé Dubois, de M. le 
Marcotte. - 


Séance du matin 


Régina, 16 mars. <— La séance 

du mercredi matin:s’ouvrit quel- 
ques minutes après 9 h,, par la 
prière usuelle, . 
. M. Morrier, secrétaire-général, fut 
aussitôt appelé à donner connais- 
sance de son rapport sur les activi- 
tés de l'A, C. F. C. Puis: vint la 
discussion .du rapport qui fut très 
brève, fante de temps, Lecture dn 
rapport du trésorier-général fut é- 
galement faite par M. Mocrier. Nous 
ne publicrons pas ce dernier parce 
qu'il a déjà paru dans le Patriote 
il y a quelque temps. a 


“RAPPORT SUR LES ACTIVITES 
DE L’A.C.F.C. 


(Ce rapport se’ trouve à-la page 7) 
Discussion générale 


“ La: discussion du rapport finan- 
cier fut surtout marquée par’ l’in- 
tervéntion de M. Bourdy qui de- 
manda à ce que le rapport porte 
dorénavant en face du nom de la 
localité ou de la région le nombre 
de Franco-canadiens qui v habi- 
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| Les graines de Brock pour ! 
Oiseaux 


Le mélange vst en usage chez.les amateurs 
elles eleveurs d'oiseaux dans dañs tous-le 
Ù Canada, depuis plus de trente aus, ,Deman- À 
d des les Graines de Brock pour Oiseaux, chez. i 
H votre fournisseur, | 


NICHOLSON & EHROC 
LIMITED 
TORONTO 
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Les Cultivateurs Massey-Harris 


Les viaus affectionnent ceux qui en prennentsoin et les récompensent avec leurs chants joyeux, 
Nous offrons À tous les amateurs d'oiseaux, un li A 
Celiue contient toutes les'informations que vous désirerice connaitre concernant les oiseaux, 
Comme nous l'avons souvent annoncé, sur réception de la somme de 10 sous accompagnée 
du soupon ci-joint, nous vousenverrons, avec ce livre siutile, un échantillon des Graines de Brack 
pour Oiseas {provision suffisante pour une semaine) et une provision du KR 
Les Graines de Brouk pour Oiseaux sont un mélange de graines importges, 
D pour donner la santé; la vigucur et une belle volx aux oiseaux. 
ctemoyez dés aujourd'hui, aveu 10 sous, le coupon ci-jui. 


Détruisez les. 
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pOur vous. 


vre généreusement ifiustré et de grande valeur, 


égal pour viseaus, Â 
saines et excellentes 


Profitez de cette offre liberale 


_ RS > h 
Ésratis d'échantillon | 
MM. NICHOLSON et BROCK, LIMITED 

135 rue Market, TORONTO, Canada 
“Messicurs:— Veuillez m'énvoyer gratuitement À 
tel qu'annoncé, un échantillon des graines pour à 
oiseaux de Brock [provision d'une señaine] et un À 
échantillon dun Régal de Brock, 
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discours de M. R. Gagné, de 
Dr L. Roy et de M. l'avocat 


tent; et celle'de M. l'abbé Brouil- 
lard de Frenchville qui vengea cou- 
rageusement lhonneur de’ ses pa- 
roissiens et expliqua à la satisfac- 
tion générale comment il se fait 
que,.sa paroisse;n’ait encore rien 
contribué. ‘Tous, chez Iui,- sont 
prèts''et l'ont toujours été à faire 
générèusement eur part; mais, à 
cause de circonstances ineontrôla- 
bles apparemment, Porganisateur 
de sa région n'a pu se rendre à 
Frenchville mettre en' marche le 
cerele local, M, Brouillard réclame 
au plus tôt la présence d'un orga- 
nisatenr afin. de ne plus laisser pla- 
ner de doute sur le patriotisme 
des siens qui ont tous le cocur à la 
bonne place. 

M. Denis accepte avec reconnais- 
sance les explications de M. le cu- 
ré et promet que si l’organisateur 
n’a pas encore eu le temps à l'été 
de franchir la quarantaine de mil- 
les qui le séparent peut-être de 
Frenchville, lui en fera 800 pour ré- 
vondre au désir dé M. l'abbé Brouil- 
lard et de sa brave population. 


M. A. DE MARGERIE 


I était 11,15bhr. lorsque M. de 
Margerie fut appelé à prendre la 
parole, A midi et quart il Ini res- 
tait éncore une partie notable de 
son discours à prononcer, et ce- 
pendant personne n'avait: trouvé 
le temps long, tellement M. de Mar-. 
gerie à su faire une étude complète} 
des devoirs des commissaires d'é- 
coles dans une langue claire. préci- 
se et agréable à entendre. C’est un 
véritable catéchisme à l'usage de 
nos commissaires. Nou& aurions 
peur - d'être forcément ‘injustes à: 
l'égard de ce magistral travail en en 
donnant un résumé, c’est pourquoi 
nous aimons mieux prier nos lec- 
teurs de patienter jusqu'à la semai- 
ne prochaine pour en prendre con- 
naissaiice. I n'est pas exagré de 
dire que le travail de M. de Marse- 
rie fut la pièce de résistance de Ta 
Convention; ce fut Popinion: de 
toute l’assistance, si bien que lors- 
que M. l’abbé Kugener proposa une 
collecte pour couvrir des frais 
d'impression des principaux tra- 
vaux, tous pensèrent  immédiate- 
ment à la splendide étude de M. 
de Margerie et toutes les bourses 
se délièrent; séance tenante, M. 
Pabbé Kugener ramassa #242,50. 


Séance de l'après-inidi. 


A 2 h., la salle était de nouveau 
remylie pour entendre la fin du 
discours de M. de Margerie, Mais 
auparavant, M. le président fit re- 
marquer qu'il serait préférable de 
former tout de suite les comités de 
P'A.C.F.C. 
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CULTIVATEURS MASSEY-HARRIS 


Les champs ‘bien cultivés produisent mieux ct donnent de plus*abondantes récoltes. 
amènent à la surface toutes les mauvaises herbes en imè- 
me temps qu'ils préparent bien le terrain pour la semence, Les Caltivateurs Sassey-Hatris sont so- 
lidement construits, et un espace suffisant est ménagé entre les dents, permettant le passage facile 
des mauvaises herbes on autres débris.. Ils sont de plusieurs grandeurs, tous avec levier. à bras où 
automatique. Ils sont aussi, munis de dents à ressorts où de dents rigides. . 
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Litablie en 1847-11 y a 80 ans, 


WINNIPEG, BRANDON, REGINA, SASKATOON, SWIFT CURREN 
MONTREAL, MONCTON. . 
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DEMANDEZ DES RENSEIGNEMENTS A L'AGENT DES MASSEY-HARRIS. 
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PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi, 23 mars 1927 
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COMITÉS DE L'AC.F.C. 
.Le comité de nomination fut ain- 
si constitué: 1) M, Moîûut, proposé 
par MM, À. Bouvier et P. Bourdv: 
2) M. À. Bouvier, proposé par MM. 
J. Bichon et E.-K, Boileau, 3) M. 
l'abbé Morriseite, proposé par MM. 
Saindon et Labelle. Sur proposi- 
tion de MM. Van Elslande ct Kuge- 
ner, ces trois membres furent élus 
par l'assemblée, , 

Le Coiité des résélutions fut en- 
suite formé avec 1) M. 3. Bichon, 
proposé par MM. Rio et L. Demay:; 
2) M, l'abbé Kugener, proposé par 
MM. Bouvier et Motut: 3) M. Paul 
Bourdy, proposé par MM. Boileau et 
Van Elslande, Sur melion de MM, 
l'abbé Dubois set Louis Demav, les 
nominations furent closes ct° les 
trois candidat acceptés par les 
congressistes. : 


Ù M. R GAGNE 


M. Gagné, notre’ seul $nspecteur 
canadien-français. de ln Saskatche- 
wan donne à la suite de M. de Mar- 
servie une excellente conférence sur 

a formation des compétences, 
“Distinguons-nous, dit-il, sur tous 
les champs d'activité de Ia provin- 
ce.” Encore un texte que nous de- 
vons renvoyer à plus tard faute 
d'espace dans le présent numéro, 

M, Gagné avait présenté à la der- 
nière convention un travail que le 
Patriote a été heureux de publier, 
Son étude de cette anñée paraîtra 
dans nos colonnes, et nous avons la 
certitude gue nos lecteurs seront 
tout aussi bien impressionnés par 
lès paroles de M. Gagné que le fu- 
rent les heureux participants à la 
Convention de Régina. . 


M-L’'ABBE DUBOIS 


Le rôle des chefs de régions cest 
trop important et il'a été trop bien 
défini par le rappoïrteur, M. l'abbé 
Dubois, curé de Rosetown, pour 
que nous nous contentions de quel- 
ques notes, D'ailleurs M. Dubois 
a touché à toute lv vice interne de 


(PACGE,C, Il a délimité Ja part qui 


revient à chacun dans le mécanis- 
me-de la grande Association qui as- 
surera notre survivance, ; 

Tous les membres des cercles pa- 
roissiaux se feront un devoir de } 
re ce travail pour mieux connx 
tre ce qu'on atiénd d'eux, et Île: 
chefs de région ‘prendront plaisir à 
écouter M, Dubois leur tracer Ia 
vraie ligne de conduite de ceux sur 
lesquels reposent en fin de compte 
l'organisation et le développement 


i- 
i- 


des forces francaisés dans la. Sus- 
katchewan,. - 

C'est un autre travail qu'à regret 
nous devons remettre à plus tard. 
Quand donc nos ressources seront- 
elles suffisantes pour permettre au 
Patriote de faire tout le bien qu’il 
désire et donner à sa population 
un service au moins égal à celui 
des journaux anglais quotidiens? 


Discussion genér'ale 
HER 


Une très intéressante :uiscussion 
suivit le discours de M. l'abbé Du- 


Puisque nous sommes à parler de 
organsation de nos forces, dit M. 
de Margerie, il est grandement 
temps de songer à établir des cer- 
cles de PA.CJ.C. pour nos jeunes. 
Il faut grouper ceux qui: poussent, 
les former à l'étude, à l'action, à 


‘l'accomplissement de'leurs devoirs 
"4 , 


envers la race. 


Gette idée fut reprise par’ MM. 


Bourdy et Dehis qui lPappuvèrent 


de toute leur éloquence. . 
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propre cuisine. 
. q . 
du trouble, nous rembourse 


Crimes 


tait presque impossible dañs les 
campagnes, M, de Margeric ajouta 
que la chose se faisait au Manitoba, 
et qu'elle pouvait se faire nilleurs: 
partout ces cercles ont réussi où it 
s'est trouvé un homme capable de 
réunir 10 jeunes gens et de les in- 
téresser, L 

Au sujet du rôle de chef de ré- 
sion, le R. P, Portior et ensuite Île 
4, P, Leconte firent remarquer que 
la position du euré chef de règion 
étrit parfois très ‘délicate vis À vis 
de ses confrères, Ni l'un ui l’au- 
tre ne voudraient se dérobor de- 
vant un devoir à remplir, mais il 
leur semble que des laiques seraient 
plus à l'aise dans ee rôle, 

LE DR. LAURENT ROY . 
La tâche de parler du devoir des 
professionnels revenait au distin- 
gué vice-président de FAC, le 
De Laurent Rov, de Régina, : 

Le Dr Roy:-dit combien les pro- 
fessionnels français de la Saskat- 
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sociation à eux, restent attachés 
leurs devoirs nationaux, Hs sont 
fiers d'être le: fils de cette race 
qui a découvert et défriché le pays, 
et dans tous les milieux que leur 
vrofession leur fait une obligation 
de fréquenter ils tâchent d'en ètre 
digie et de la représenter avec hone 
neur, 

Le conférencier redit les titres de 
notre fierté et termine en assurant 
PA, CF, CG. qu'elle peut comp- 
ter sur le plein concours des pro. 
fessionnels français de fa Saskat- 
chewan, 
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Discussion générale : 

M. Denis qui se sentant indisposé 
avait laissé la présidence à M, Mur. 
cotte depuis un moment se trouve 
assez bien pour prendre part à la 
discussion,  ['remercie M, le Dr 
Roy de ses bounes paroles et de 
l'expression du dévouement de nos 
professionnels à nos eauses :natin- 
nales, cependant, ajoute<t-il,- cost 
toujours pour nous une 
tonnement très pénible de «voir tant 
de ‘nos professionnels s'abstenir de 
prendre la place qui leur revient 
dans nos rangs: nous serions si 
heureux de les avoir à. notre tête 
à cause de leur éducation supérieu- 
re, de leur culture puisée aux meil- 
leures sources. Nous, pauvres cul- 
tivateurs, nous n'avons rien de tout 
(Suite à la page 6) 
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Délégués 


Mgr J: C. B. Bourdel, 
me, 
Mgr G. E. Grandbois, P.D., Régina., 
Raymond Denis, Vonda, président 
général de VA. C. F. QC." 
A, Marcotte. Ponteix 
dent de l'A. C FE. C. 
Dr. L. Roy, 
dent de l'A C. F 
J. E. Morrier, 
crétaire général, 
M. l'abbé Dese 


‘Prud’hom- 


+ 


sentant de la Liberté. 


Erère Joseph, directeur de Pécole 
Provencher, S. Boniface, délégué de 


l’'Ass. d'éducation du Manitoba. 

J. A. Boileau, courtier Edmonton 
délégué de lAss des 
français de l'Alberta, 


R. P. A.-F, Auclair, OMLE, visiteur 


des écoles, Lebret. 


1R. P. G. Boileau, O.M.. visiteur des 
écoles et représentant du Collège 


Mathieu, Gravelbourg. 


M. Pabbé Chs Maillard, VE. 
Gravelbourg. . 
R. P. U, Langlois. O.MH,, rédac 


lteur au Patriote de l'Ouest, Prince 
Albert, 


bert, 
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M. l'abbé’ .G. Bilodeau, mission 
naire-colonisateur, Montréal, . 

A. T. Breton, Montmartre, . 

Gustave Mandin, Duck Lake, 
Edgard Bédard, Ponteis, 

Agmar Béchard. Ponteix., : 

Mme Albina Bédard, Ponteix, 


Jules S. Casgrain, Prince-Albert. 


Jos. Préfontaine, Lisieux. , 
Raymond Courteau, Aborfield. 
Paul Albert Courteau. Coderre. 
Emile Souchotte, Wolselev. 


Josenh Lévesque, Montmartre. 
Edgar Caillé, Vonda. 
Simplice Baudet, Prad’homme. 


4 C, Bichon. St-Anne de Carlton. 
Kugener, Willow- 


M, Pabbé HE 
Bunch. 

M. l'abbé D. Thibault, Coderre 
M, Pabhé A. Thériault, Montma 
tre. ‘ 

J. B. Ferraton, Montmartre, 

E. Norbert, Saint-Denis. 

M. A. Préfontaine, Lisieux. 

David Fillion, Viscount, 

Philiove Perron, Montmartre. 

Euclide Dumond. Ponteix. 

Emile Gatin. Saint-Hubert, 


or 


Osias Loiselle, Vonda. 
Josenh Bellavance, Delmas. 

S. Ducharme, St-Victor. 
Alphonse Bontillier. St-Victor. 
Alfred Lalonde, St-Victor. 

A1, Alcime Bouvier, Mevronne. 


- Eugène Lalonde, St-Victor. 


de PA. €. F. C. 


‘vice-prési- 
Régina, ‘vice-prési. 
Prince-Albert, Se- 


+ 
hambault, S, Boni- 
face: délégué du Manitoba et repré- 


Canadiens- 


R. P. O. Allard. OME, rédacteur 
au Patriote de l'Ouest, Prince-Al- 


R. P. L. Leconte, provincial des 
Pères de Ste-Marie, St-Brieux. 


Jean-Baptiste Blain. Prud’homme. 


Rév. P. R? Fallourd. Saint-Habert, 
Jean-Baptiste Boucher, St-Louis. 


Mme Alcime Bouvier. Meyronne. 


J. E. Jodoin, Ponteix, 

L. P, Côté, Montmartre. 

Ernest Marcotte, Prud'homme, 

Joseph Labrèche, Montmartre, 

C. Van Elslande, Meyronne. 

Dr. Aubin, Meyrônne. 

Edouard Boucher, Rosetown. 

Ph, Rondean, S-Victor, 

J. P. Hudon, Arborfcild, 

Wiifrid Gareau, St-Isidore de 
Bellevue, -/ 

Xavier Labelle, Radville, 

Paul LL Bourdy, Laflèche. "7. 
+ François-Xavier Boiïleau, Laflé- 
che, ' 

Albert Marchildon, Arborfield, 

Rév. P. Joseph Portier, Delmas, 

J. B. Beauregard, St-Victor, 

Gustave Mercercau, Carlton. 

Jules A. Godard, Debden. ” 

Léon Bussière, Saint-Denis. 


P. H. Bouvier, Lisieux," * 
Henri Bouvier, Lisicux. 
Lucien Grimard, Prud'homme. 


Georges Michaud, “Prince-Albert, 
Joseph Brassard. Shell River, 
H, M. Gaudet, Bellevue. 
Melle Georgette Gentes, Forget. 
M. Pabhé Giguëre, Montmartre. 
R. P. Jeannotte, OM, Lebret. 
Ferdinand Lanovaz, Duck Lake. 
Alex, Marleau, Jr. Vonda. 
Alphonse ‘Lambert. Ponteix, 
Paul Emile Lerois,’Vonda. 
Félix Dion, Lisieux. 
Athur Daoust, Arborfield. 
Charles Aubin, Lisieux, 
Antonio De Margerie, Prud'hom- 
me. | 
Thos, Brunelle, Ponteix. 
Henri Stringer, Poniteix. . 
Mme Henri Stringer, Ponteix, 
Adrien Liboiron, Ponteix. 
W. Carrignan, Ponteis. 
P. M. Marsollier, Domrémy. 
M. Pabbé C. E, Arès, Rosthern, 
Adélard Leclerc, Milly. 
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Bellevue. . . 
Henri Onget, Sainf-Denis. 
Arthur Lavertu, Domrémy: 
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lyte. 

oise Régnier, St-Hippolyte. 
F. Paquette, St-Hippolvte, 
V. E. Malhomme. 

Raymond Denis, Vonda. 

F. X. Chaput,. 


. 
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Louis Tardif, Ferland, 
‘orinil Dessenne, Verwood. 
O0. Dupuis, Veriwood. 


teix. , 
Pantaléon Schmidt, Duck 
I Aa Saindon. Radville, 
M, Pabhé €. Poirier, Wolseley. 
M. l'abbé Rioux, Dollard. 


Rév. P. C. E. Paquette, 0, M. 
Lebret, . 
A. Lecours, Lebret. 
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chewan, qui d'ailleurs ont-leur as 


2 meme cran ontene nr aet mnt suce at nnennue en 


Quelqu'un avant dit que cela 6) 


Dr. Paul E, Avottt, Prud'honune, 


E. Dionue, Willow Bunch, 
d. A. Mathicu, Willow Bunch, 
Charles Masson, Prud'homme, 


Maurice Boutin. Saint-Hubert, 
M. Pabbé St-Cyr, Verwood, 
Joseph Chabot, L'erland, 
JR. Crépeau. Gravelbourg, 
Arcade Bevgerün, Assinihoin. 
Jean Hamonic,: Assiniboin, ° 
Chartes Ledue. Assiniboin, 
Lucion Leduc, Assiniboin, 
Louis Demay, St-Brieux, 
Pr J. J. Hamelin, North Battle 
ford. 


eme RC CES es 


Les noces d'argent des Voye- 
geurs de Commerce 


- Québec, > Le Cerele des Voya- 


geurs de Gpmmerce de Québec cé- 


lébrait Le 26 dernier Le 25eme anni- 
versaire de sa fondation. La fête fl 


commence par une messe d'actions 


‘ause d'é- 


* 


Berchmans Rio, St-Anne, Carlton. 
Adrien E, Gaudet,-St-Jsidore de 


M. l'abbé J. B. Jullion, St-Hippo- 


M, l'abbé 3. À. Dufresne. Laftèche. 


M, l'abhé Napoléon Pairier, Pon- 


Lake, 


M. le Juge. Gravelj Gravelbourg. | 
Mme Juge Gravel, Gravelbourg. 


., 


d 


à] et elle se termina par un grand ban- 
« 
1 


e grâce en Ju chapelle des Jésuites 


quet au Cltteau Frontenac, 
Parmi les invités qui adressérent 


wrouvée chaque jour dans votre 
Si la Farine Quaker vous donne 
rons votre argent. 


nt 


© 2 A ® e 

Vous ne pouvez garantir le résultat de votre euissonr, si 
ST ù & Tarte) Les © Be Sen Fe F € © , 2 a 
vous êtes incertaine de la qualité d 


F u = 
e votre farine 


TT 


la parole on remarquait les honora- 
bles Lapointe, Taschereau et Sauvé, 


%: 
un D RE 


‘Troubles intestinaux 


amené 


“Pendant plusieurs années j'ai 
souffért de troubles intestinaux ot 
aucun docteur ne fut eapable de 
me soulager," écrit M, Arthur Bea- 
chethin de Ste,  Ursule, Qué, "A- 
rès avoir employé quatre boutoil- 
es de Novoro du Dr, Pierre je me 
sens parfaitement bien et ai mème 
paane du poids." En augmentant 
évacuation des reins et en régu- 
latisunt le fonctionnement des in- 
testins, ce célèbre remède herbeux 
aide la nature à restaurer Pharmo. 
nie de lu santé. Son goût agréable 
au palais et les purs ingrédients 
qui le composent en font un remé- 
de profitable pour les invalides ot 
les enfants. Le Novoro du Dr Pivr- 
re t'est pas un article de droguc- 
rie, il est fourni directement par 
le De, Peter Fahrney & Sons, Co. 
2501 Washington Blvd, Chicago, 
Iinois. 
Livré exempt de douane au Canada. 


0 D © mn 
en en terne er Los ete 


SANCTUAIRE NATIONAL DE 
LA PETITE THÉRÈSE 


WAKAW, SASK. 


Aux amis du Sanctuaire: 


Il nous 


arrive dequis quelques se- 


maines des demandes de renscignements 
nous demandant si nous acceptons pour 
l'oeuvre du sanctuaire des fourrures 
d'animaux sauvages. 


En réponse nous 


disons que nous acceptons ces fourru- 
‘res et qu'elles constitueront une grande 
source de revenus pour l'oeuvre. 


” Le Sanctuaire National de la Petite Thérèse, 
l'abbé N. Burrell, Wakaw, Sask, 


Éà 


LA SEULE COMPAGNIE 


AVEZ-VOUS PENSE 


SAUVEGAR!I 


SOIT CANADIENNE-FRANCAISE. 


asannnet 


D'ASSURANCE-VIE QUI 


CS 


les années péscront plus lourdes 
que si vous avez placé votre ar- 


gent sur une police d'assurance vous aurez rien 
ä craindre de l'incertitude du lendemain, 

vous pouvez préparer l'avenir de vos enfants en 
leur prenant dès maintenant une police d’assuran- 


es et en leur commençant ainsi un compte dépar- 


d'v arriver est d'économiser systématiquement en 


une police d'assurance moderne. 
dans vos épargnes où vos placements à l'assurance, 
placer votre argeut où protéger votre famille avec 
une police de “La Sauvegarde” c’est le placer avec 
une absolue sécurité et à beaux bénéfices. 


précises et qu'il y « différents systèmes d’assuran- 
ces s’adaptant à tous les besoins, 


QU'UN jour viendra où 
. sur votre tête et 
# 
QUE 
Lo ane qui leur sert 
! QUE si le mort vénai 
| ce que deviendr 
fants, 
QUE 
à du confort que 
VOUS assurant. 
QUE le placement le 
QUE 
PARCE QUE La Sauvegarde . 
canadienne française, 
PORCE QUE La Sauvegarde 
PARCE QUE La Sauvegarde 
PARCE QUE La Sauvegarde aj 


cas d'accidents, 

PARCE QUE 
 gcux. 
PARCE QUE 
induscutables ap 
que si'vous vou 


“ 


PARCE QUE 


Ecrivez nous où adressez-vous 


si vous voulez un jour jouir de lindépent 


blie depuis 25 ans au Canada. 


de double indemnité et d'invalidité à ses polices en 


\ précieux arrivé à l'âge d'homme. 
1 vous surprendre brusquement à 
ait votre femme ct vos petits en- 
lunce et 
donne l'argent le meilleur moyen 


avantageux est 
Faites une part 


plus sûr et le plus 


est Ia seule compagnie d'assurance 
est une compagnie solidement éta- 


vous donne des polices claires et 


oute si vous le désirez Ia clause 


a 


les taux des différents systèmes sont très avanta- 


les polices de £a Sauvegarde vous donnent le droit 
d'emprunt après trois ans et que ses polices sont 


rès Ja deuxième prime c’est-à-dire 
s trouviez dans dés difficultés pour 


paver, les polices de La Sauvegarde ne tombent pas 
après deux années payées, 

vous êtes de race française et que La Sauvegarde 
est une Compagnie canadienne-française, ’ 
Assurez vous AUJOURD'HUI dans 


LA SAUVEGARDE 


car DEMAÏ! vous ne serez peut-être plus assurable, 


à nos agents, 


PH. PERRON, Agent Spécial, MONTMARTRE, SASK. 
W. BILODEAU, Agent Spécial, 
J. C. BICHON, Inspecteur, 


LAFLECHE, SASK. 
DUCK LAKE, SASK; 


! 


RAYMOND DENIS, 
Agent Général pour l'Ouest, 
VONDA, Sask, 


NE RE neue ttes seanemetd 


23 mars 1927 . _ , 


Vue LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi, 


- ; Î ‘ 
Fons sent es eu dmenen ee meenamnrs ere 168 CE . = a e EE = - = = FE = : 
pu NE NN PRES NES ru + précenté nu LT Langevin No. 14 St-Lonis, : «ÆElias Dionne, Sitkala No w | 
S 8: . s8.midil. M. linspecteur Gagné  appuic[la parole et s'élève contre l’influen. Résolu que Îes travaux présentés| 5 9 Î sa e one “roits ‘cote St-Hin- : loi , , aa NO, p 1 
Séance du mercredi apres midi], hinsne de M. de Margeric. Leu néfaste de Pé-sle normale neu- à eotte. Convention soient imprimés Pour 1 EOUX Rév. J. B, duos ecole SUHiP Joù Bunch, . : Vi 
(Suite de In page 5) - M. Jodoin demande s'ifne seraititre sur nos futures institutrices cu-tet réuais en brochure pour être dis-| D re pas tout de calmer l'iritation polyte No. 2119," St-Hippolÿie, N quriee Boutin, Ecole “St, M 
_ _ «}pas préférable de changerila gram-itholfques el rancaises., Cuie in-]fribuée dans les cercles Jocaux afin et d'arrêter Ja toux, il faut aussi fortifier Jos. Brière, Ecole McDonald Dale | No. 3 70, St-Hubert, D | 
cela, nous n'avons que notre coeur | Maire Magnan pour celle d'Angers |fluence, répète-t-il. à plusieurs re-lque chague famille en possède un le système etc rendre capable de rejeter | No. 4003, Mankota, . D. Lacoursière, Ecole cauct l à 
et notre bonne volonté, Encore}, . M. Denis répond qu'il a entendu prises, est néfaste au point de vucleemplaire.—Adoptée. ‘| lerhume, Le Sirop Matbieu, de Gou- S. Béchard, Ecole Frenchville No. No. 3578. Frenchvilje, 7 "Chan, 4 


lui, aussi quelques plaintes sur les rehigieux ct patriotique, intellectuel 
difficultés que présente Te manuel let moral, J'ai l'aveu mème de jcu-} 7 y , 
Mugnan, mais que ce dernier a étéfnes filles que j'ai vu grandir et qui Deuse ans d'action française - effectif réunissant les pro- 


une fois je regrette qu'il y en ait 
trop peu.à suivre notre mouve- 
ment, ' 


he ent idron et d'Entrait de Foie 2.022 :8573, Frenchville. 2 al... Î 
‘| de Morue, est un tonique ne «Louis Tardif. Ecole Ferland No. = 


‘13409, Ferland. Pour “UT demi cou! ï 


è ré ni sem- adopté après reconisandation defm'ont confié leur état d'âme à fn ne ”. Le inst “PC ES c , 
pe intrRolle, réno ee en es PACE.C. ct que ce serait inisnee Londe de l'école normale, Cest un, (Suite de la page 5) | préés De lortthanes ; ND gare Ecole Beauchamp . ” . Pa Ël 
professionnels un mouvement Wen-{ser le département que de fui dé-{problème des plus graves que Ciel me, de l'Extrait de Foie de T jen Crinar * Hcole Buffer’s ae sacre À 
semble, Moi-mème j'ai voulu ac-lnfander ce changement à l’heurk Esoumets à voire ctude, Nous nous ee ou Morue, et d'autres médi- ‘| IL Le Nc 2489 Prud’homme ° Je débarrasse SN É 
cepter la vice-présidence de PA, actuelle, Mettons je manu Mar ferons es Rn devons MQUOos une Relations avec les associations caments précieux. . DavRE Fillion, ‘École St-Alphonse | gophers “Mon plas ou Tertre n : 

SC » Jos ner ; | gt Î e épreuve sérieuse , | farits ouver des remèdes à cest .$ e” . : té PE : er ni : $ récent ot 
CF,C, pour les amener plus nom-|#nan ff F b r des des 4 ces! soeurs Cuelque soit la gravité de la ÜNo.-2. Viscount. . - {ace poison à sophers LOU i 


Suite nous pourrons peut-être Ap- | dangers. . Le  . 5 
procher le gouvernement, 4 M Ravmond Denis dit à ce pro- Votre exécutif à entretenu des 

Le P.'Aucliait rapporte lui aussi Epos due ce probléme est à L'étude et relations amicales, avee les autres 
de'ses visites duns les écoles quel! qu'il est heureux que M. Pabbé f&l-lassocations similaires. ‘dt Canada: 


Maurice Quénelle, Ecole Waucho-' READY, RODO — posséde une \ ! 
pe No. 952, Wauchope, Fund à aguelle Jes sophers ne pi 
Donat Clienard, Ecole Levis No.l Vent résister, :lli doivent }, ta; 


breux, mais je n'ai guère réussi. fl 
y a chez eux de Papathie, pour le 
Moins un peu dindifférence,  Ce- 


joursuncoutagementimmédiat, -f 


pendant ils viendront, sovez con A ! En er HAT E D | , en L k , . er — ie cc 
convaincus, car tous sont patrio-| ques plaintes à ee ‘sujet; mais-il{lion lait posé avec fant dle fran-] Votre président à dignement re’ 4661, Lac Pelletier. . . | Sarti un grourir. Cette sent 
tes et aucun n'entend flancher, Fn- apporte ‘ass b aucqul, de bons | chise ct de cfarté devant 1 Con-! présenté, notre sociation, au des Kavier ELabelle, Ecole St-Olivier partie. du LIQUIDE RE! à Gif 
vitez-les. . points en faveur de. la franmaire fvention, Quant: àä.la compétence! ième congrès de ssociation des - No. 12, Radville : f L SADY Ron 

1 , FA ' [Achctez-en une grande boite " 


Le Dr Roy trouve lui que’ la pro-|incriminée, Les débuts sont pcut- des institatrices bilingues pour | Canadiens Français du Manitoba et f {5 ) 
portion des représentants des mé-{être plus difficiles dans et. livre Fausei%nement du français, celles au premier congrès de F Association |:1 
decins à In Convention west pasique dans d'autres, mais fes progrès {qui déticadront à l'avenir le diplô-} Canadiénne-Française de Y'Alberta |"! 
mauvaise. Elle est si forte, (c-à-d.|sont beaucoup plus rapides dès quefme de PAGE,C, devraient être à°en diillet 1926, | 
12 pour cent de leur nombre t0-}léléve u vaincu ces bremiéres. dif même de donner des garanties suf- F 
tal) que si la population en géné-{ficultés. En somme je crois que colfisantes,  L'ACF.C, exige une Mo- Convéntions régionales 
ral avait fourni Ja pième propor- premier livre de letqu'e a plus da-tyenne de 70 pour cent des points Le. 
aion, il n'y aurait pas eu de salleyvantages que d’inconvénients, mal- pour loctroi de ses diplômes, et C'est avec plaisir que nous cons- 
assez grande à Régina pour tenir|gré certaines lacunes, . S'il le faut nous élèverons cette, tatons que dix-huit (18) conven-! | 
la Convention. MR, Gagné se 1ève ensuite pour | moyenne. Mais quelescominissaires| tions résionnules furent organisècs| ‘ 

Le Dr Aubin, de Meyronne, njou: DPRY D. les judicieuses remarques nous aident en exigeant ces diplô- durant 525 a 1926.. Foutes QU. FARLEY-MYERS, LIMITED, 

s professionnels ne de- ‘nc SET : ° ee : | portèrent de beaux succès, Quel- iotri Û 
ane pa ARR A devis M, Breton, ste à lontuartre pro * Un aatre "exellent moyen serait! Ques-unes furent particulièrement Piotributeurs_ pour POuest 
tion spéciale pour prendre part à} PO$e ensuite de cons jen Site ue ses commissaires renscignent le! instructives ct très intéressantes au- — - 
nos Juttes, Leur devoir &st tont|téntnie un cosnité pour la -diffn- secrétariat sur la compétence en|tant par les travaux présentés que! W. Carrignan, Ecole Comfort No. 
tracé, et il forme le voeu que tous] Sion des For run rer pour [francais des institutrices qu ils ont{ par Pattention ayec: taquelle elles’ 3316, Gouverneur.  . 
auront à coeur de le remplir, Penfance. selon la suggestion de engagées. Nous visons à posséder furent suivies. Leur effet sur al: 3. P. Hudon, Ecole La Marscillai- | 

M de Mergerie dans sa magnifi-[un dossier aussi comolct que pos-; population ne peut qu'être bienfai-"se No, 3327. Zenon Park. 

M, L'AVOCAT A. MARCOTTE gue conférence. Ce voeu est ap-lsible sur fa valeur professionnelle, sant, Nous voudrions les voir en Jules À. Godard, Ecole Debden 

M, Arthur Marcotte, avocat de 
Ponteix, était l’orateur suivant au 


l Arthur Tremblay, Ecole St-Char-} votre fousnisseur, Une 5e 


EE 
ES 


| Joseph À. Mathieu, Ecole Sitkala 


No, 23, Willow Bunch. L . 
1 P. Dionne, Ecole Grace: No. 4488, 


Willow Bunch, 


‘ Anton Mikelson Co. Lt. {4 


POUR LES dl Léon 3 
Smith, Winnipeg, Man. \auut, nn 
ricrs deg Î 


l'Remedies.  , ; Sci 


REPAS MAIGRES) ce, NE 


TT à 


” RATS D'Eau WE 


, n ; - 4" , ns 53 ° 
puyé par M. Fabbé Duboi,, et Far-fla. conduite, les -qualités ct'les dé- honneur dans les quatorze régions} No. 3394, Debden 
semblée nomme pour constituer ce {fauts de chaque insttuteur. De cet-| de la province. Cela serait chose Antonio Rivet, "Ecole Albertville 
comité M. de Margerie el M, Geor-Îte facon l'AGE.C, pourra donner facile, si tous voufaient y imettré | Na. 3420, Albertville. 


ses Michaud. - {de bons certifients aux institutri-} de la bonne volonté, Coventin- Nôdelee. Ecole Vimy 


CARÊME | 


programme. {1 déclara qu'il se SUR : meuile Lonc Dérita nine ar à î . qu . ; 
trouvait être dans un très grand] M: l'abbé Jullion prend ensuite ces méritantes 1 compétentes. . À Ces conventions doivent être no-[ Ridge No. 3895, Gleeves. ’ Pen d'aliments conviennent ‘au-ill AUX PRIX LES PLUS Ecpyr | 2 
embarras, car M. l'abbé Dubois, en [= a TT SR | pulaires de facon À intéresser des! Edgar Bédard, Ecole Royer No. | 111 Nous en avons besoin d'une (M 
bon curé qu il est, à fait la colleete | R » - h gi . } C Cr ge jeunes comme les plus âgés, ‘mais | 4384, Ponteix. “4 ‘tant que les . grande quantité SE 

e mon discours sans im’en souf- È . Jon devrait y réserver ne séance . ‘Ecole Mais eva fl . L 
fler mot”. Me voici donc pris au eso u IONS € @ onvention d’études sérieuses. C’est d’ailleurs xd "gjondenn., École Maisonneuve | MACARONI | PALIES BEAUCOUP RATS à 
dépourvu, Cependant je ne puis ’ + 9 | Ice qui s’est fait dans là plupart des | : er jsrnl Le T'ulippe No. À ! ù GENT EN FAI. Me E 
m'empêcher de in’écrier au soir du & | C FF C .… ‘régions, L'Exécutif se fait un de- 4629 B ul ford ; Î ‘ | } SANT LA CHASSE AUX D'EAU É 
deuxième jour de la Convention® HO RPCÉ 0 #0 voir de profiter de'cetté occasion + ASIE ‘ .. 7 ‘SPAGHETTI .' 2 NOUS PAYONS LE r] us 
Quelle belle place ici pour appren- : : i s 7. { pour: remrcier-les chefs .dés ré-| SW. Gaudette. Ecoie High Region É f1 HAUTS PRIX DU MARCI ; 4 
L {sions de Gravelbourg, Hoey, Mont- No. 3112, Gravelbourg, NOUILLES aux OEUFS 11 S UE. 


-_ Profitez de cette offre 
, avantageuse, 
1'Expédiez où apportez les chez: 


dre à être ficrs, à conserver ce 
qui doit nous être plus cher que la 
vie : l'âme française . de nos en- 
fants!”’ 


Courc de pédagogie française. —Cercies -pour les jeunes.— martre.Prud'homme, Radvilic: Del- ggpirise Gauthier, Ecole Piché: No.‘ 
ae , OR I . r . mas illow-Bunch, St-Hubert et raveinourg. RS 
Comités de presse et d agriculture. — Représentation, plus Hosni "* Lorenzo Guay, Ecole Gravelboureg :| 

: . ° No. 2244, Gravelbourg. "À 


de fa marque 


se de notre peuple; ce sont celles 
qui font pénétrer les idées -saines, 
les mots d'ordre sauveurs dans tous 
les foyers, qui les répétent à toutes 
les oreilles et les meltent dans tous. 
les cocurs. ° 

Soyez fiers de vos organisations, 
sovez fiers de vos chefs, ct vous qui 
êtes l'élite donnez partout l'exem: 
ple, prèchez surtout par l'exempic 
dans les conventions régionales. 


M. Dubois m'a volé mon discours. nombreuses de dames, etc. . ; a À | , . Le 
mais je veux lui voler Je droit d'in- em ! éNous AUTO qu Cane les auLses M. l'abbé J. À. Dufresne, Ecole e al Louis & Permac! Le d 
sister sur les conventions résiont- , de ee _ ‘, Li, : si ns vout levis nite F, “ef! Mathieu No. 7, Lafièche. 1 - le Î ; , & th, 
les. Ce sont elles surtout qui sont |. Résolu. que le Comité exécutif de .15- Attendu que l'Association Si de Leur devoir, d'itniter EXC AL labhé AM. Ferland, Ecole ‘St- | ‘ CE SEOT { Coin de la rue Rivière et de h 
appelées à faire du bien à la mas-| l'A. €. F4 C. s'entende avee le Co-} Franco-canadienne de la Saskatehe-|Ple de leur devancières et que nous | Eqnonq No. 884, Storthoaks. :k ‘ Seconde Aventie Ouest 
mité exécutif de l'A €. E. F. C. pour| Wan reconnait l'influence prémor-|4UlOns le bonheur de-Voir célébrer | "pp Côté, Ecole Montmartre No. | | Délicieux et nourrissants parce PRINCE.ALBERT, SASK 


étudier les moyens d'organiser des|diale que peuvent exercer les -[notre fête nationale par toute Ia ÿ , - 
| ale que p er fem ‘province en juin prochain. 1586, Montmartre. 


cours pédagogiques en français | mes de langue française dans lé: 
pour Îles instituteurs et institutrices l'ducation et la formation des en-' D 

bilingues, au cas où nous n'obtien-|fants: Notre orqare officiel :: Lo 
drions pas d'école normale. Âtten i i 2: en ste St 

d pe î tendu que les bienfaits de | Considérant la générosité avez 


, x UE , | qu'ils sont faîts”avec soin, i Téléphones Nos, 2572, 2573, 3299 |: 
1g0sies Loiselle, Ecole Vonda No, NOUS PAYONS LES FRAIS De 
, A : FRANSPORT. 


J..B.. Boucher, Ecole St-Louis «de || mere ne ne nee ar | 
orne pe 


Adoptée. uen Convention porteraient des. résul- laquelle il à accueilli et soutenu 
ee # jtats aussi marquants chez les’ fem- toutes nos ocuvres, nou: nous ‘de- LR 
ra que chez leurs maris; mandons si nous avons bien fait 
1 ttendu que l'Assaciation aévlore tout notre devoir pour cette oeu-|E 
Po la si ininime représentation de da-ly» itale, cuns le $ s de ta-l 
cles paroissiaux. et notamment à 3 se vre capitale, sans le secours de fa- 
MM. les curés, la f tiôn da: mbs à cette Convention; . . quelle toutes les autres seraient en 
Î mn es cures, Hi] orma n ans Q 1 t I l'A » at d 
ch: : d' d'é ul soit résolu que ssociation {péril séricux. Nous vous laissons 
aguc paroisse d’un cercle .d’étu- Franco-canadienne de la Saskatch : à ri 
des de l'A. C. J. (. comme étant un | Ourace tra rpratche-|le soin de répondre pour vous mê- 
moyen de préparer les jeunes à wan encourage et engage Îes cer-|ime, mais, il n’en reste pas moins 
? , cles à choisir pour ja nprochaine!vrai que Ja campagne entreprise: 
prendre une part active aux oen- Conventi N N ce UP 
vres sociales et patriotiques dont la | onvention une représentation delpar “Le Patriote”, il y a quelques 
lus importante our nous actuclle- dames et de jeunes filles aussi nom-{imois, n'a pas donné des résultats 
Peut est celle Pr. l'A C F. € \breuse que possible. —Adoptée. bien consolants, Nous attendions 
Adoptée : rit LR ET davantage de nos cercles, Deux ou 
‘ PET 16. To. Conformement à l'article! trois tout «ut plus, tentèrent le re- 
- À ‘ [4019 des statuts de l'A, C, F. C,, que crutement de nouveaux abonnés, et 
Résolu que le Comité exécutif de'le Cemité exécutif erée nn comité Ut seul Jui adressa un don en espé- 
l'A. C, F. C. se mettré en rapport. d'agriculture chargé. d'étudier la si- re Ces quelques péercles mériicnt 
avec Les différentes Associations | fuation des agriculteurs de. langue) ES ae oe gaip NS DéGIAUx pour | ÿ 
Franco-canadiennes du Dominion, | française. de rechercher les moyens Le qu? ÿ del …s nn cxpEnons U 
en particulier des Provinces, dei propres à les faire prospérer et de |IC nb eur exemple soit imité }$ 
l'Ouest, pour jeter les : bases d'une, présenter des propositions visant à | il s b k 
fusion—si elle est réalisable—entre l'encourager Ja profession agricole. FL est pour le moins regrettable, | & 
toutes ces Associations. Adoptée. 20. Que ce comité soit Se ne pas dire plus, que ta circu-[f 


Résolu que cette Convention re- 
commande fortement à tous les cer- 


Discussion générale 


M, Denis avant annoncé qu’il res- 
tait une bonne demi-henre de dis- 
cussion générale avant Île souper, 
l'intérêt ne languit pas an seu! ins. 
tant, 

M. Fabbé Dubois demande tout 
d'abord Linterprétation, qu'il faut 
donner à fa loi scolaire sur lheu- 
re de frinçais. 

Et M. Morrier de répomdec: H 
faut interpréter cette loi dans Je 
sens qui nous est le plus favora- 
ble, L’interpréter autrement se 
rait certainement nous inettre la 
corde au cou.” 

M. de Margerie explique ce qu‘ 
entend par une heurc de français 
et une heure en français, L'heure 
légale de français ne doit pas con- 
sister à prendre les différents gra- 
des les uns après les autres, et à 
les envoyer ensuite à leur place à 
tour de rôle faire des mathémoti- 
ques, de [a géographie où autre 
chose en anglais; toute l'heure doit 
ètre consacrée au francais et rien 
qu'au français, lecons ou devoirs 
écrits. Pendant que instituteur 
s'occupe d’un grade particulivr Les 
autres élèves doivent être à faire 
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LEA de six agriculteurs au sud et de six ation du seul journal catholique, 

. . dut ou agriculieurs du Nord de la Provin-|de lanvue francaise de KE ’ince 

Résolu que le Comité exécutif a-|ce, d'un nombre égal de .représen. soit si estrelhte ete obliec ceux 

dresse chaque Mois par Ja vois du tants des professions libérales, re-|qui ont charge de cette oeuvre. "a 

Patriote” aux secrétaires deu dif-|ji-ieuces ou commerciales, et que| tmendier- les. sous indispensables 
férents cercles de VA, C. Fe C. unlle çu les awronomeh en Soieni mem-|pcur la maintenir, 

sujet à traiter aux réunions des bres ex-officio.—Adnptée 
cercles.—Adoptée. ‘ BEL 


d a 
: 4 


Q 


TE : 
0 6 


nons nos 


Lo 
En tenant compte du: chiffre de | 
KE Résoin qu'il soit demandé ‘au Co- TE UNE francaise de la .Sas- LE 
Résolu: que cette Convention, tre! mité n-éeutif de frire observer l'ar-| ir ici 6,000 ADorrole cerralt sa 
connaissant les services rendus à Ja {tiele 17 des cénstitutions de l'Asso-| compte guère ns de” h : îtie. : 
cause française dans la Saskatche-} ciation.—Adoptée, {Dans de pareilles comlitie nee 
: wan par ‘Le Patriote de l'Ouest” et FER ment voulez-vous qu'il puisse bouc 
du franeais, reconnaissant la nécessité de lui fa- Résolu que cette ‘Association .prie ler son budget? Et. pourquoi ne 
Le Dr Aubin est d'avis que ia toi] ciliter Ia poursuite de sa tâche, in-! l'honorable ministre de PAgrieultu-; lui adressons-nous pas nos com- | 
doit ètre interprétée pour le fran-}vite tous les cercles locaux de l’A.|re et le président du Collège Agri.Mandes de papeterie et d’impres- 
ais de la même manière que pour} C@ F. C. à créer des comités de pres-| cole.de FUniversité de Saskatoon |sions? Nous faisons hppel à tous 
les autres matières, Quand c'estfse chargés d'épérer le renouvelle-| d'organiser un système d’agronomes | et leur demandons de bien vouloir | à 
une heure d’arithmétique, c’est tout ment des abonnements, de procurer | dane la Provinre.—Adoptée méditer un pen-plus sérieusement ! 
de Parithmétique: quand c’est une|des annonces et des fravaux d'im- L RER sur ce sujet. Soyons donc toujours | 
keure de francais, ce doit être tout | pressions, de rédiger la chronique Résolu qu'il soit demandé aux co- AS franCo-canadiens pratiques et 


une heure de francais, . locale—Adoptée, L mités paroïssiaux d'inviter tous les : N0tre journal vivra, 
= Es ——— membres de l'A C, F. Q:à.norter J.-E. MORRIER 
: . ° ‘ le bouton-insigne de l'Association Ne ‘ 
Avoir les Teins faibles “ surtout! pour- assister aux conven- | - Secréfaire-générat, 
f tions. — Adopté, . ‘Régina. Sask., ce.16 mars 1927 


pente" tpenr 


prratant 


pneenmure, 


Voilà une expression qui peut avoir deux sens. Elle | =—— 


peut signifier posséder peu de ressources, n'avoir pas assez Délégués des Commissions Scolaires 


de crédit, de puissance. Le négociant qui a les reins faibles 
s'achemine vers la faillite, De même l'homme qui a les reins 


À, StJacques, Ecole Neuville No. Prud'honne, . 
E 


faibles voit sa santé diminuer. L'un et J'autre ont besoin eq aetere kb al - Louis Demay, Ecole St-Brieux :No. 
ee Jules. Casgrain,. Ecole .Prince-At- 11463, St-Brieux. 
d'un bailleur de fonds. Les bert No, 6, Prince-Albert. . Joseph Cantin, Ecoic :Ste-Marthe 


7, Laflèche, | J, B. Ferréton. - Montmartre À! 

1 os . B. raton, :Ecole Montmartre jÀ 

. Gustave Mandin, Ecole Stobart j No. 1586, Montmartre, . . : . 

No. 8, Duck Lake. | Jos. Lévesque, ‘Ecole Upper. Wa-lE 

M. l'abbé F, Joly: Etole Edam No, | kefield No, ‘1618. Montmartre, “É 

6, Edam, Ph. Perron, Ecole Uppèr Wake- 
ï 


PILULES MORO 


serviront de bailleur de fonds aux hommes déprimés, dont 
les reins sont faibles, douloureux: elles leur procureront les 
forces dont ils ont besoin, rétabliront leur santé, Ce fut le 


cas pour M, Wilfrid Maker, Granby, P. Q. qui dit: 


< OUS produisons ct vendons la première qualité de ‘toutes Îes variétés 
NI d'arbres, d'arbrisseaux, d'arbres fruitiers, et d'autres plantes vivaces qui 
«| peuvent s'accommoder à, notre climat. 


- \ 


l , . | NE :  . ‘ . : : s 
LL Nous préparons des dessins pour la plantation des jardins, des partères 
.d église, de presbytère et de couvent, des cimétières, etc.  Fournissez-nous des : 
détails de bâtisses, des dimensions des plantations proposées, et nous vous enver- 


+ 


Chas. Van Elslande, Ecole Mey- |fielr No. 1618, Montmartre, : 
ronne No. ‘10, Meyronne, J, L. Landry, Ecole Marcelin No.Ë 
F. X, Boileau. ‘Ecole Merronne |1657, Mareelin, ” 
No. 10, Meyronne. ‘ P, E, Malhomme. Ecole Nadon No. 
E, JF Ayotte, Ecole Ste-Anne No.!1664, St-Hippalyte, ‘ 


+ 


Paul Bauruv, Ecple Mathieu -No. No. 1546, Rocanville. . 


° . “J'avais beaucoup travaillé sans jamais : 14, Wolseley.. { Arthur Lavertu, Ecole Ethier No. 
. ; F. X. Chaput, Ecole No. 18. Vonda, ! 1834, Belleyné. : i . s . . , . 
user de prudence. Je n'avais pas évité P. E. Sirois, Ecole Vonda No, 18,/  Simplice Baudet, Ecole ‘Knapton rons gratuitement un plan tracé par notre arc hitecte-paysagiste. Ou, sur de- 
de mw’exposer au froid quand j'avais eu | Vonda. : No. 2177, Prud’homme, mande, un de nos représentants ira vous voir. Nous avons des représentant: 
bien chaud et que j'étais couvert de trans- pus ercereau, Ecole St-Jean. Sn 2j pus RcOIe Lac "Pelletier . dans toute la Saskatchewan. ne 
ration, ” i gro tr ITA Nu, 9224, Lac Pelletier. | ï 0 . ‘ 
piration. Un Jour, je me suis aperçu de ..E. À. Gaudet, Ecole Bellevue No.} Georges Levae, Ecole ‘Gravelbourg | ii - ‘y À ,. ‘ roi: _ s 
dabo de reins auxquels je n’si pas fait #3, Hollexue. École Bellegarde N Na: 244, fravelboure. D LUI Toute demande d'informations sera appréciée. Pour vous aider nous 
abord attention, mais constat: is Jules Pet. Ecole Bellegarde No. rihur Loisellé, Ecole Duramus | OU te qe à + ‘ . 
durs ae qu'ils Sagrravaient es qu st, B legarde, : Ro. 2338 prosel HE nous ferons un plaisir de. you expédier gratis, sur demande, une copie de notre 
nt : REP" CR ddv Nobert,.Ecole St-Denis No.f Alfred Beauchène, Ecole Aussant Li ivre traitant de la plantation Oueé 7 
 tais moins fort, j'en ai parlé Aun amiqui |No. 166, St-Denis, No. 2373. Gravelbourg, nssant à L p'ai ‘es arbres dans l'Ouest, 
m'a conseillé és Pilules Moro, Jelesai | FM. Marsollier. Ecoie Ste-Thérè- ) Alex Marleau, Ecole Grierson No. '} N rix défi PRE | ' 
prises immédiatement, sans voir de mé- se No. 8, Domrémv. Se 2376, Vonda, : fi os prix défient toute compétition, 
. . ! _#lvre Boutin, Ecote St-Louis No.f Richard Pgince, Ecole St-Jean- “ ", Ju 
| decin, En quelques semaines mes forces |728 Alidn. | - Baptiste de la Salle No. 2580, -Del. : | . | . | : | 
‘ s'étaient accrues et ines maux de reins Xgrhéouore. Landry, Ecole St-Louis mas. ’ ! Toute commande, grosse ou petite, reçoit notre prompte attention. 
, Wiléri étaient disparus'!. -[No. 728. Alida. : . x ippe Soucy, Ecole. Pelletier a ot CR 
M. Wilfrid Maher étaient disparu MA Gareau, Ecole Gaudet No. No, 2652, Gravelbourg. e 
7 0 ' , : \ 2, Garonne, os, Brass: eole. aux No:tË Es 
CONSULTATIONS GRATUITES aux hommes, par lettres où à, | PF, Lanovaz. Ecole La Plaine No. 42943, "Orne Feole-Drmenux No: IF ' oo, 
° ! 


nos bureaux, 18%0,.rue Saint-Denis. Notre médecin est à votre disposition  |871, Duck Lake, Jos, Brassard, Ecole Bérubé No. (El 
17,7 0 : asp À, Arcand, Ecole Mine Valley No.: 3051, Shell River. : Fi 


Hardy Nurseries Limited 


tous les jours, de 9 heures du matin à 8 heures du soir (excepté les dimanches | 939. T. I. Paguette, Ecole : Vawn No À | ; 
et fêtes religieuses). Vous: serez satisfaits des conseils qu’il vous donnera AUS pounyet, Eçole Dinelle No. 3092, Vawn, . "El _… _ . . 
à ' ; . . . : ; 46, St-Denis. \ éon.Bouvi  E asavs NT 4 . . Lo o . 
pour rien. TT vous est impossible de tous soigner à meilleur marché. | Alph, Beauvilliers, Ecole Monta. [312% Vpouviel Ecole Cas ivant-No F | ; GR AVÉLROURC 8 ASK  . 
. Eu vert tout, ou pur la poste, 50. sous La boft gue Lake No, 1409, St-Vicior. H. P, Roy, Ecole Vallée  Ste-Clai- À LS , de NES LOUE L 
5-1 Lil VER'E par , Où par La posfe, 51} sou oëte, . Fr Eugene en ees Ecole Montague re No. 3184, Céishton. LU “4 u | | Lu 
-ake No, 1409, St-Victor. | Arthur Daoust, Ecole. Goyer :N nu Ê - . 
MORO, Jo te Jo n + è 5 ne _ x bte € St. ECOLE oÿet No, N 
. COMPAGNIE MÉDICALE , PRO 15704 St-Denis Montréal LT Æ, Marcotte, Ecole Vester No, 1451,1 3276, Arborfield, 14 : . Se 
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| D L LE PATRIOTE DE L'OUEST 
Re —— = EE 
= Ce ‘ 
@ & uuss 2 , : © tresse et l’avertit de se conformer! Prince-Albert 
entOTY IOIITY dia ke Ç nver ‘ à la loi. Au licu de s'emballer, cel-| Laflèche, l'abbé 
lerniei Jou Lee sa COnVvention le-ci s'adresse au conmiare au loue unten es 
| : | : à son tour consulte l'Association. |l 
se Fe dec . ‘ Une gentille le 
Solutions et des clecttons— SÎnen . ‘ Vouement à la cause édncati 
Jour des résolutions et des & sen pen De -popenee) PFae ot de Soumission au épartement | 
@ Sepi sÿez praliques, est envoyée au ministre qui la met-| 
fparlement ne désire pas du | aie se filières pour aitester| 
€ tranquille .—]ntérêt ouscièé |nourra montrer aux jaunes et —;de l'Alberta 


riouse, courtoise, spiritue 


l'incident: est clos. 


ait: hier scrutin, M, À. Boile 


Le même tact 


Mercredi, 2 


aul Bourdy, de 
Kugener de Wil- 
itlow-Bunch, F.-4, Motut de Hoey, 
’abhé 4.-B. Jullion de St-Xippolvie, 


ttre‘brülante de dé-; Dr Maurice Gravel de Gravebourg, 


M, A. BOILEAU, DELEGUE DE 
L'ALBERTA 


Pendant qu'on dénouille le der- 
M, , au, délégué 
invité par le président 


à prendre la parole, veut se con-| 


. ne eue COR à ! doit ètre employé avec les inspec-;teuter d'un mots Un soul mot, dit- 
elle.—Tous ÿ prennent pa t-— Îous sou animés du même {eurs d'écoles qui seront toujours! il, pour ne pas rendre le temps 
ee _S élection du président 5 ‘ ane a ICUrEUx de pouvoir direauministre précieux de la Convention, Un 
esprit. L'élection … Jprésic porte Î enthousiasme & SO |que tout va, bien dans les écoles; mot pour remercier l'assemblée. de 
comble.— Ïl a gagné ses épaulettes””— Pas um. instant de lau‘its visitent, Sachons les traiter a-, l'accueil chaleureux et fraternel 
perdu, pas ue place vide de 9 heures du matin à 612 h, du Desone mn oisie, les flatter même au qu'on fui a Fait et inviter tous les 


t du moment qu'ils auront délégués résents tu prochain con- 


grès de PAGIEA, qui aura lieu en 
janvier 1928; mais l'auditoire ne 
veut pas se contenter de ce sent 
‘mot et M. Boileau est forcé de re- 
venir, 


or tan menant + à 


didat proposé, an chante: “H a ga- 


gnè ses épauiettes”, “Haltedà, Ray! 


imond Denis est 4°, et au milieu de 
l'enthousiasme général M. Denis est 
proclamé de nouveau nrésident de 


PACE,C, 
M. Denis avait cepoudant résolu 
de se retirer sous sa tente, Après 


plusieurs années d'un : dévonement 
sans bornes à la cause francaise un 
Saskatchewan, il erovail  raison- 
nable qu'unautre fut chargé de la 
besogne, mais én face d'une telle 
explosion de confiance ‘en sa di- 
rection, d'un dèsir si manifestement 
exprimé de le voit encore à Ja tèle 
de l’Associabion, il eut tôt fait d'ou- 
blicr fatinues, déhoires, ingratitne 
des même et de revenir sur sa dé- 
cision, ‘--Ces marques du sympa 
thies, ditit vibrant d'émotion me 
vont droit nu coeur, merci, C'est 
entendu je serai votre chef pour les 


| 


cor . constaté un  progrés raisonnable 
soir. = | dans l'enseignement de Panglais il 
, , nous laisseront enseigner autant de 
Rogina, Jeudi 17.mars. — La pre- donner encore à Passemblée del francais que nous le désirons. 
ns cpance $S'ouvrit Ù eu-{ nombreux consceils, - : < : : . 
mière séance s'ouvrit à neu ux conseils Ces conseils p ratiques du Rév, 


tin et fut comme les au- 
d'une courte mais 
fervente prière qu'il 
s'agissait d'assurer le succès, du- 
ne ocuvre COMMENCÉE SOUS d aussi 
heureux auspicés, ‘de déterminer 


Au lendemain des lois spoliatri. 
ces du Manitoba, dit-il, la situation 
du français: en cette province était 
trés précaire; la loi en défendait 
l’enseignement dans les écoles. 
Gu’ailions-nous faire?,.. Dans u- 


res du matin 
tres précédée 
dautant plus 


Frère Joseph. furent écoutés avec 
un religieux silence et.les applau- 
dissements prolongés qui en mar- 
quérent Ja conclusion laissent croi- 
ve qu'ils produisirent une impres- 


H appuie 1 lecon de ficr- 


:QCux années à venir et continnerni! 7 


ié nationale donnée au premier 
soir du congrès par le RP, Lan- 
glois, “Noblesse oblige, dit-il. avec 


les accents d’une éloquence qui 
semble regretter, d'être contenue, 


à foire mon possible comme par le 
passé.” Puis on reprend les clece- 
tions qui finalement donnent le vé- 
sutat suivant: 

Président, MR, Denis: 


une fois essayé—adopté pour. touio 


am pr rm mere, sheetentmque = sur vame 


vable Juge Turgcon et l'honorable 
Juge Grave), 

Entre temps M lahhé Kugoner 
proclamait gaiement du fond de 
la salle que Ja souseription desti- 


ER 


pas des résolutions appropriées les 
divers points sur lesquels devront 
porter les activités’ de nos asso- 
ciations nation 

1" des C 
ne de les stimuler, ‘de leur fai- 
re produire les fruits de salut que 
in raee toute entiôre à droit d’atten- 
dre d'elles. - . 

Cette journée peut donc, à bon 
droil. étre intitulée: “là journée des 
résolutions et des élections.” Au 
début de la séance M. Raymond De- 
ais sue les délégués du'Manitoba 
et de l'Alberta et voit-dans leur pré- 
senee à cette convention un présa- 
“e heureux pour lavenir: ff entre- 
Yoit le jour où les forces franco-ca- 
nadiennes seront unies dans une 
grande confédération embrassant 
les trois provinces de l'Ouest, dans 
une confédération s'étendant mè- 
.me de l'Atlantique au Pacifique. 
Mais dit M, le président le temps 
des discours est passé; c’est la der- 
niére journée de lt convention: il 
s'agit de retirer de cette réunion 
des résultats pratiques; il invite 
done le R. Frère Joseph directeur 
de l'école Provencher de Saint-Bo- 
nifave délégué de l'Association d'E- 


ales et de leur don-!rement du 
hefs capables de des scit-| bande à par 


sion profonde dans l'esprit des au- 
. diteurs. Sachons en profiter dit 
ns voulaient M, Raymond Denis en remerciant 
se séparer entié-{le délégué du Manitoba et prenons 
Bouvernement, faire! unè fois pour toute la résolution 
à t et organiser un svstè-| de régler nos propres affaires, U- 
ne d écoles privées, Les ‘autres | sons de diplomatie et par la dipto- 
préféraient tirer du système sou-|matie non seulement nous main: 
vernemental le ‘meilleur parti pos-| tiendrons ce que nous avons déià, | 
sible; se soumettre en apparence! mais noûs prendrons ce qui. nous 
à la loi. tout en continuant à faire manque, 

enseigner le francais dans les éco- n 
les.” Après délibération on adoptal DISCUSSION 
cette dernière tactique, 


. Mais pour la mettre en pratique 
il nous fallait un corps enseignant 
sur lequel’ nous pourrions compter: 
et un corps*enseignant si bien_.qua- 
lifié que le gouvernement ne pour- 
ait prétexter son manque de ca- 
pacité pédagogique pour nous enñ- 
lever: nos écoles, Ce corps ensci- 
gnant où.le trouver? N avant pas 
d'argent pour fonder une école 
normale nous résolûmes d'avancer 


ne première réunion. les avis fu- 
rent partagés. Les uns v 
icter tout de côté, 


DES RESOLUTIONS 
DE L'ASSOCIATION“ DES COM. , 
MISSATRES 


Après ces quelques: paroles de 
M. le’ président et certaines. ques- 
tions auxquelles fe Frére Joseph se 
fit un plaisir de répondre, }assem-« 
blée se constituu en comité sous ln 
présidence de M, Van Elslande de 
Meyronne, assisté du R, P, Fallourd. 
ot de MM, KR. Courteau, F.-X, Boi-! 
leau, ot À, Bouvier, | 
aux jeunes gens ct aux jeunes fil-| . Ce comité représentant l'Associa-| 
les les fonds nécessaires pour leur| tion des Commissaires d'écoles 
permettre de suivre les cours :de|soumit à l'assemblée dix-neuf réso- 
lPécole normale publique.’ Ces a-|lutions dont quatorze furent acecp-| 


î 


vances. faites d’abord sur parole fu-|tées et cinq rejetées. La discus- 
rent ensuite garanties par des bil-| sion de ces résolutions fut une 


de ne pas avoir Le temps de produi- 
re toutes ses vibrations. Etre no- 
ble, c’est remplir son devoir par-| Sces-gèn,, M, JE, Morrier: 
tout et toujours. Nous avons beau! Trésorier, M. Labbé Mailiard, 
coup plus de devoirs que de droits. 
Etre noble, c’est non pas se lais- 
ser vivre, mais vouloir vivre.” 

[, conseille à l'auditoire de lire 
régulièrement le Patriote une fois 
par semaines; de Île faire lire et de 
voir ä.ce qu'il n'y ail pas une seut- 
le famille franco-canadienne de la 
Saskatchewan qui en soit privée, À 
ceux qui ont un peu plus de temps 
que les autres, il recommande de 
joindre à cette lecture celle de 
L'Union et de La Liberté, 

En remerciant l’orateur, M. Denis |: , .. 
lui demande de ne pus op s'éoi- Monsieur le président, 
gner; si le temps 1e permet, ajou- Messieurs les délégués, 

+. s s demanderons de 1e : 
a ae men de ont el Au début de ce rapport, nous 4 

° ‘ ‘ ‘ sirons féliciter nos aumôniers, ebha- 


M. L'ABBE BILODEAU als membres de l'exécutif, os 
, » rs as .. Lee de région, el eu général tous: 
A l'abbé Bilodeau, missionnaire [les Membres de l'Association: Leur i 
colonisateur süccède à M, Boileau.| coopération harmonieuse et leurs 
allai 1h pe , KA , 4 s 
I me fallait, dit-il, cire profondé- efforts persistants ont grandement 
ment convaincu de mon rôle de co-l facilité o travail de l'Exécutif et du 
lonisateur pour faire, uniquement Secrétariat et considérablement 
en vue de cette convention, Je vo-leontribué au développement ve 
yage de Montréal à Régina, surtout | Pinfluence du groupe 
dans un temps où le travail du bu- 


ler vice-prés, M, À, Marcottu: 


e née à couvrir les frais d'impression 
Jeme vice-prés., M À. de Mar 


de tous les travaus de kr conven- 
tion alleignait déjà la jolie somme 
de $242,50, 

Le dernier serubin étant dépouil- 
lé, le président en fait connaître le 
frésutal et tous se retirent ctupor- 
Sas tant de &ette conventon Le plus ré- 
audeur Mgr Prud'honine, Ehono-'confortint souvenir 


gerie: 


Comilé d'honneur 
| Sa Grandeur Mgr  Mathivcu, 
Gr 


Deux ans d’action francaise 
| Ç 


Rapport du secrétaire- général de l’'A.C.F.C. 


pendant pas lieu de désespérer. 
L'évidence du bien que fait notre 
Association saura sûrement tt ou 
tard entrainer ces groupes dans be 
mouvement et leur appui thoral ct 
financier nous permettra de ticux 
remplit notre belle mission auprès 
du nos compatriotes, 

En général, nos cereles parois- 
Siaux ne font pus suffisamment von 
naître leurs ncetivités au Secrélse 
rint, en sorte que le mérite d'une 
foule de bonne oeuvres demeure 
ignoré, Cola est infiniment regret. 


1 dans cetle 
partie de notre beau pays. 


Oeuvres sedgluires 


lets promissoires signés par le pé-| breuve évidente de Fintérèt que, 
re du bénéficiaire. Ce système] tous les commissaires d'écoles por- 
nous fournit de nombreux institu-|tent à leurassociation. A l'exception 
teërs et  institutrices absolument | de la dernière, qui était un vote de 
qualifiés du moins au point de vue|'CMerciement au comité qui avait 
anglais mais dont parfois le fran-| passé une partie de fa nuit. précé- 
cais faisait défaut; il fallait y re-|dente à étudier, classifiér, rédiger 
médier. Nous organisames alors |ces diverses résolutionÿ/on peut'di- 
des conférences pédagogiques avec|re que toutes furent passablement 
classe pratique pour nos institu-|épluchées. : Un fait digne de remar- 
teurs et institutrices; mais ces con-|que et qui montre bien l'esprit qui 
férences n’ont pas donné tout le|r'égnait dans l’assemblée, c'est qu'a- 
résultat que nous en attendons et|près discussion, la résolution était 
nous. «visons encore aux moyens à | ‘Oujours adoptée ou rejetée à l’una- 
prendre pour améliorer la situa-fnnnite. , : 
tion car nous comprenons que c’est] Cette discussion fut tont de mê- 
Pinstituteur qui fait l’école et que |me assez longue et le comité des ré- 
du corps enseignant dépénd lVen-|solutions, monté sur  l’estrade 
scignement du français dans la pro- 1-2 h. a.m., ne déposait les ar- 
vince, mes qu’à 3h. p.m., s'étant contenté 


ducation du Manitoba et reconnu 
par son esprit éminemment prati. 
que à donner quelques conseils à 
l'assemblée. _ 


LE REV. FRERE JOSEPH 


Le R, F. Joseph se dit surveillé. 
A son départ du Manitoba ses amis 
lui ont recommandé - d'être’ prati- 
que: — “Nous scruterons les co- 
lonnes du “Patriote”, lui ont-ils dit. 
et nous verrons bien si vous avez 
été pratique.” <—- En s’arrachant 
à ses occupations nombreuses et 
exposant aux fatigues d'un, long 
vovage, le F, Joseph n'avait : 
qu'une chose en:vue, faire du bien, 
et pour faire du bien il s'efforccra 
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j 
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-tiquer Finfusion continuelle 


reau est des plus pressants, T1 me 
fallait apprécier hautement le tri- 
vail de l'Association catholique 
franco-canadienne de la Saskatche- 
wan et faire reposer sur les cer- 
cles beaucoup ‘d’espérances pour 
m'exposer aux fatigues d'un voya- 
ge de six jours dans le seul bn de 
leur apporter l’appui de mon en- 
couragement, de mes sympathies, 
Chez vous, la volonté de survivre 
ne fait pas défaut, Dieu merei: mais 
à la vue des flots d’immigrants qui 
vous arrivent de toutes parts vous 
avez compris Pimbportance de pra- 
d'un 
sang nouveau dans'vos groupes de 
l'Ouest, et c'est pourquoi vous vous 
adressez aux missionnaires colom- 
sateurs. Ces: missionnaires ne de- 


Notre dixième convention s’ou- 
vre sous d'heureux auspices el pro 
met de faire époque duns les an- 
uales franco-canadienve de ln Sas: 
katehewan, Les délégués semblent 
imprégnés de  Patimosphère d'un 
passé laborieux qui a rendu possi- 
ble Ia merveilleuse fécondité de no 
le associalion. Vos décrets, nous 
on avons Hi certitude, rendus avec 
justice et charilé, ouvriront "de 
nouveaux horizons À nos 45,000 
membres, e{ rendront de plus en' 
plus efficace l'oeuvre que nous 
boursuivons depuis quinze ans, Hi! 
serait peul-ôtre à propos de rappe- 
ler iei que tous ceux qui sont de 
race francaise ef catholique appar-{ 
tiennent par de fait à PACEC 


‘table, c'est de Phumilité mal placée, 


Nous prions les secrétaires des cor- 
cles d'être plus loquaces qu'ils ne 
Pont été dans le passé. Ne vrai. 
gnez pas de faire Trop de réclame 
pour volre paroisse, Adressez-nous 
souvent des rapports ou au moins | 
des nouvelles de vos activités, N ou- 
bliez pars que vous des de la famil- 
le. 

Nous savons néanmoins qu'un 
grand nombre de nos coreles s'as- 
semblent assez régulièrement et 
rendent d'appréciables serviecs à 
Jour paroisse respective, Plusieurs 
ont contribué de généreux  mon- 


ltants à lêglise, d'untres ont cons: 


duits des salles paroissides, aident 
à Porganisation du bazar annuel 
el enfin un autre a organisé pour 


d'être pratique, | 

H arrive parfois, dit-il, qu'en de 
telles réunins on se borne à faire 
de beaux: discours, à nourir son 
esprit de chimères, à faire de beaux 
rèves; pour être salutaires, nos 
conventions doivent surtout viser 


d'une heure et demie pour diner. 
Autre leçon n 


Election des officiers de l'Associa- 


, | 
lion des commissaires 


Réglez vos difficultés  voüs-méê- i 
mes, recommande le Fr. Joseph aux 
commissaires d'écoles, n'en faites 


jamais part au département. 


Lefdé par le R. P. Auclair, O.M.L, as- 


Lc'comité de nominations prési-.le, vif de sa conférence qui avait 


Nous venons vous rendre compile ile hénèfice de ses membres une 
de nos travaux, de nos netes, Bien! Mutuelle Mortuaire, Tout ce qui 
humblement, nous confessons avoir | précède nous permel de coneltre 
donné à l'Association Le meilleur de Luue nos organisations tideut plutôt 
nos efforts et notre dévouement Le lqu'elles ntuissent aux ocuvres pure 
dus complet, Nos consciences ment paroïissinies, Souhaitons que 
jouissent d’une paix sereine que deviennent conta- 


mandent pas mieux que de vous ni- 
der; mais que de difficultés n’ont- 
ils pas à rencontrer. Pour rénssir, 
ils ont besoin de toute votre coopé- 
ration, L’orateur entre alors dans 


au pratique. u département à ses occupations, 


| s, ses |sisté de MM. J.-E, Morricr, J.-A, Mo- 
inisères; il n’a que faire des vôtres. {tut, À. Bouvier et de M. l'abbé J. 
De plus, n'ayant pas notre maniè-| A, Morrissette remplace sur l’estra- 
re de voir; notre mentalité, ces dif-| de le comité des résolutions. Après 
ficultés il ne les comprendra pas|avoir apprécié le dévouement et le 
et les règlera peut-être ä notre dé-| bon travail des officiers sortant de 
savantage, Laissons-le donc tran-{ charge, le R. P, Auclair met en no- 
quille; il aime à croire que tout va! mination les candidats que lé co- 
comme dans le meilleur ‘des mon-|mité propose à l'assemblée comme 

Réglez vos difficultés ou, sil devant faire partie du bureau de 


Première lecon 


Le R, F. Joseph voit dans le ban- 
quet de la veille au soir où se trau- 
vaient réunis les chefs religieux et 
civils de la nation un présage heu- 
reux pour la cause francaise en 
Saskatchewan, -Ces agapes frater- 
nelles si propres à fomenter l'ami- 
tié produiront toujours de  meil- 
leurs résultats que les plus beaux 
discours. 


des. 
vous ne le pouvez nas, faites les ré-| direction de l'Association ct procé- 


gler par votre Association que Vous '!de à l’élection qui donne le résul- 
«levez regarder comme vatre vérita-| tat suivant: ' 

teur concrétise ici sa pensée par ler vice-président, R. P. Fallourd 
un exemple. Un Anglais écrit au 2e .vicc-président, M. A, de Mar- 
ministre et se plaint qu'on ensei-| serie; 
gne trop de français à l’école. Aus-!Sec.-trés., M. JE, Morrier. 


ble ministère d’éducation. gore] Président, M. R. Denis: 
Deuxième lecon 


Un -bref historique de l'Assacia- 
tion d'Education du Manitoba four- 


nit au R, F, Joseph l’occasion de 


sitôt, le ministre semonce la mai- Directeurs: MM. J. Casgrain, de 


e 


: -Pour 


vos 


vous ‘ferons profiter des fruits de notre expérience et nous vous aiderons à 


obtenir de vos imprimés les résultats les plus pratique 


, 


travaux d'impression de tous genres, consultez-nous. Nous 
à ‘ U æ , 


& 
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IMPRESSIONS COMMERCIALES IMPRESSIONS DE LUXE 


pour but d'indiquer aux divers cer- 
cles de PACE,C, tes inoyens par 
lesquels ils peuvent aider Ie mis- 
sionnaire colonisateur. 

Comme il serait long d'expliquer 
ces moyens ef que nous nous fe- 
rons un devoir de publier en entier 
cet intéressant travail de M. l'abbé 
Bilodeau, nous en remettons K pur- 
blication à une autre semaine. 

Notons en passant que cetle con- 
férence souleva le!plus vif intérél 
et suggéra aux auditeurs un bon 
nombre de questions auxquelles le 
conférencier répondit avec plaisir 
et à-propos. 


RESOLUTIONS DE L'AC.E.C. 


Hnmédiatement ‘après la confé- 
rence de M. Pabhé Bilodeau, le co- 
mité des résolutions concernant 
l'ACE,C. fut invité à monter sur 
lestrade, Ce comité était présidé 

ar M. l'abbé Kugener, curé de 
Villow-Bunch, assisté de MM, Al- 
cime Bouvier, 4J.-A., Motut, Paul 
Bourdv et J.-C, Bichon. 

- Ce comité soumet à l'assemblée 
seize résolutions qu'il a soisncuse- 
ment étudiées el rédigées de son 
mieux la nuit précédente, Onze 
sont adaptées et cinq sont rcietées 
ou laissées à Pexéeutif, Mais com- 
me dans fa séance analogue pré- 
cédente, chacnne d'elles fut passa- 
blement éplüuchée avant de rece- 
voir sa sentence finale qui fut gc- 
néralement unanime, 

A ces diverses résolutions, le R, 
P, Portier, OM}, euré de Deluas, 
joignit un voeu qui rencontra Pap- 
probation générale de l'auditoire 
en demandant à administration du 
Patriote d'envoyer aux divers cer- 
cles la liste des abonnés de leur ré- 
gion afin de les aider dans Jeur tra- 
vail de propagande, - 

Avant de quitter l'estrade, M, 
l'abbé Kugencr, président du comi- 
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a1té, profita d'une occasion opportu- 


ne pour communiquer aux délé- 
gués:.Pexistenee d’une compagnie 
d'assurance sur les  pique-niques. 
Ce renseignement fut pour tous une! 


rien ne peul troubler cf nous espé- 
rons recevoir l’absolution sans pé- 
nilence, 

Le travail sérieux, pratique el 
désintéressé de tous permet de vous 
présenter une association Yigou- 
reuse, en marche vers ses desti- 
nées sous un ciel élément,  H va 
bien parfois de légers nuages, Mais 
le vent qui souffle vers la concor- 
de et l'union des coeurs se ehar- 
gora de des dissiper rapidement, 
L'Association Gatholique-Cânatdien- 
ue est relativement bien organisce, 
elle est respectueusement soumise 
à l'antorité religieuse et nus justes 
lois du pavs: elle est puissante par 
le nombre et fa splendide lovauté 
de ses membres: si elle est encore 
relalivement pauvre en argent, elle 
pout avec raison se glorifior d'é- 
re riche en oeuvres éducationnel- 
fes et sociales. Gardons-lr intonse- 
ment pour là génération qui pousse 
el pour loute Ja race dont elle est 
le puissant boulevard dans l'Ouest 
Canadien. 

Depuis la convention de mars, 
1925, votre Exécutif à tenu huit ré. 
unions, dont six eurent lieu à Prin. 
ce-Albert, et deux à Régina, Vu 
Pélendue de Fa province, pous ju 
pouvions compter sur une assistan- 
ec régulière de tous les moiubres à 
chacune de.nos réunions, Nous 
croyons cependant de notre devoir 
de vous rendre compte du nombre 
de réunions auxquelles chacun à ns 
sisté: MM, Raymond Denis et J.-F, 
Morricr, sept. réunions; R, P, Au- 
chair, OM, six réunions; Mgr J.-IL, 
Brodeur, quatres réunions: Mgr 2. 
H, Murois, R, Père Jan, OM, et 
Docteur L, Roy, deux réunions: M, 
l'abbé .J.-A, Morrissette, BR. P, BR, 
Fallourd, Révérend Pére Georges 
Boileau, O.M.H, MM. Arthur Mar- 
cotte, J.-A. Mathieu et A.-T. Breton, 
une réunion chacun. 

Depuis ‘la création du Secréta- 
riat jusqu'au 28 février 1927, nous 
avons recu 2,373 lettres et 327 co- 


ces exemples 
pieux, 


Oenvres d'édueulion 


Pari nos oeuvres d'éducation 
nous placons au premier rang l'or. 
ganisution des voyages de LA SUR: 
VIVANCGE dans PEst du Canada, 
Lorsque votre Exécutif prit ectlte 
nouvelle initiative en 1925, if avait 
pour buts principaux d'affivmer fa 
solidarité de nos différents gro 
pes, d'atbirer sur toutes des mino- 
rités franco-canatiennes de l'O 
est l'attention de nos frères de Ta 
province de Québec, el de dissiper 
certains préjugés qui avait cours 
dans Ja province de Québee con- 
te Pinnnigration des nôtres vers 
les provinces des prairies, Nous 
étions loin de prévoir fors un re- 
lentissement aussi considérable el 
un gaceès aussi complet 

Par Pextension qu'ils ont pris, 
par l'échange d'idées qu’ils ont pro- 


voqué, soi publiquement, soit au 
cours des réunions intimes des 


chefs de POest et de PEste aussi 
bien que par des résullols déjà rén- 
Hisés el ecux que nous erovons potr- 
voir espérer, ces voyages epmpltent 
parmi Îles événements remarquables 
de notre aclivité nationale, 

Dés le premier  vovage nous 
comptions di vovageurs, el ec 
nombre fut porté à 407 en décrm- 
bre dernier, Nous uvons ainsi 
fourni aux groupes franco-cante 
diens de l'Ouest Poceasion d'affir. 
mer qu'ils étaient étroitement unis 
entre eux. Alors que nous cro- 
vions en 1925 nous adresser qu'à 
uù Saskatchewan, lidée s'emparait 
de PAlberta et du Manitoba et ré 
unissait dans une parfaite commu 


us. 
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vement plus pratique et durable, 
Nous sommes heureux qu'un pro- 
jet avant pour but ln coordination 
des efforts de nos différents grou- 
es soit en voie d'organisation. 
ous faisons des voeux sincères 
pour que celle cntroprise réussisse 
et que loutes les associations natio- 
uales du Canada viennent se rau- 
ser Sous los draponux du grand rval- 
tement franentis, 

Nolre ovuvre d'éducation ne 
s'est pas Himitée aux votage, dont 
nous venons de parler Votre Exé- 
cutif s'est encore efforcé d'envoyer 
le plus grand nombre possible de 
ses membres dans les diverses ré 
gions pour donner des conféren- 
ces, Nous avons &té généreusement 
aidés par les RU, \PP, Auclair ct 
Boileau, nos deux dévoués mission 
paires de Ja conso rolisiouse et fran 
eaise, 

Nous croyons avoir fait nusit 
plaisir à beaucoup de cereles en pue 
lonnant la tournée  Daprat nu 
cours ‘de Pt dernier puisque In 
chanson est une de nos vertus nu 
tioniles, 


Deux mois # peine après ln der- 
uière convention, c'esthedire à sa 
séance du 29 mai 1925, l'Exéeulif 
déciduit l'organisation immédiate 
des Concours scolaires de franenis 
prévus pour 8926 seulement, Par te 
rapport spéoinl qui n été présenté 
à la séance d'hier aprésmidi, vous 
connaissez déjà on dûtail Les ré 
sultals bienfaisannts de ces con- 
cours, que votre associntion eutentl 
bien continuer et développer, 

C'est aussi à l'initiative de votre 
Exéealil que nous devons Piutro- 
düelion du français conne sujet 
facuittif aus examens officiels du 
Grade VIT 

Des démarelies furent également 
faites auprés du Conseil d'Eduen- 
lion en vuc de faire aeecpter des 
livres français pour les bibliothe- 
ques scolaires, mais jusquà co 
jour nous n'avons pas encore obte- 
nu de résullits pratiques. HE fau- 
duu poursuivre ces démarches el 
confier ee travail à notre roeprésen- 
lant sur ee Conseil 

Le Visiteur Général des écoles 
vous présentait Jtier son rapport, 
nous souble superflu de revenir 
sut de suiet si ce n'est pour vous 
dire que nous sommes très recon. 
Uaissants envers nos bons évéques 
pour l'aide généreuse qu'its nous 
donnent dans co domine de nos 
netivités, Les rapports des Visi- 
teurs parviennent régulièrement at 
Socrétarint, Hs sont soigneusement 
rédigés el contiennent une foule 
de renscignenents d'une grande va- 
lour pour nos archives ef 160$ dos- 
siurs, C'est ur moyen de ees rap- 
ports que nous préparous les vo 
marques Qui Sont adressées at 
Commissions scolaires, 


lustituteurs el commissaires 


Pour venir en aide aux institue 
leurs el aux commissaires, nous 
nous cfforeons de tenir au, point 
une Histe des arrondissements sco- 


Huires disponibles aussi bien que 
des instituteurs bilingues, Nous 
iansmettons ponctuellement ces 


renseignements aux intéressés qui 
s'entendent ensuile sur les ques- 
tions de détails, Ce département a 
déjà rendu d'innombrables servi. 
ces mais il serait beaucoup plus 
effience si les intéressés institu- 
leurs el Contnissaires voulaient 
bien nous avertir dés qu'ils ont ac- 
coplé une école où Jorsqu'ils ont 
retenu es service dun instituteur, 
Beateoup négigent de je faire et 
cela nous enuliaine dans une eor- 
respondanee inutile et coûtense. 
Connne preuve à Pappui de cette 
ussertion, permettez-nous de dire 
l'extrait suivant d'une lottre que 
nous recevions pas plus tard que 
le 5 courant d'une excellente insti- 
luirice: 

de veux bien eroire que ta négti- 
gence des institutrices paralvse vo 
tre servive, mais linsonciunce el lt 
nonchalance des secrétuires d'éco- 


nauté de $entiments les Franco-Ca- {les est pour beancoup dans ht ten 
nadiens des trois provinces. destteur que nous mettons A répondre à 
prairies, Partout où Les discours |ves lettres,  . 

furent prononcés, on salua d'avan-} Au FOMIMENRCEMONt de février, 
ec une fédération des forces fran-{Pai envoyé quatre lélégrammes à 
caises du Ganada, parce que l'inté-fquatre différentes écoles, et je n'ai 
rêt national d’une race n'est pas|pas reçu de réponse, méme par det- 
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En-têtes de comptes . 


Circulaires 
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Cartes d'affaires 


Correction soignée des épreuves et revision de votre copie. 
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véritable révélation. Seul un or- 
gänisateur-né pouvait découvrir 
l'existence d'une telle garantie de 
succès, Plus de crainte à Pavenir; 
Pargent dépensé dans lorganisa- 
tion d’un pique-nique est assuré de 
rapporter au moins du dix pour un, 
beau temps, mauvais temps. 


ELECTIONS DE L’A.C.F.C. 


Le comité de nominations pré- 
sidée par le R, P, Auclair assisté de 
MM. JE. Morrier, A, Bouvier, R. 
.Courteau, E. Jodpin, remplace aus- 
sitôt le comité de résolutions et 
soumet à l’assemlilée. un certain 
nombre de candidats au futur bu- 
reau de direction de l'ACF.C. 

Lo nom de M. Raymond Denis 
comme candidat à Ja présidence 
soulève les applaudissenients pro- 
longés de toute la salle. Le prési- 
dent du comité fait remarquer que 
les candidats proposés par Îe co: 
mité ne sont que des suggestions ; 
que lassemblée est absolument li- 
bre de proposer d’autres candidats, 
puis demande si les applandisse- 
ments qu'il vient d'entendre doi- 
vent être considérés comme un si- 
gne d’acquiescement au choix du 
comité, Les applaudissements re- 
prennent de plus bel, lauditoire 


est debout, on fait ovation au can- 


lis postaux; nous avons expédié en 
refour 2,714 lettres, 1,879 cireulai- 
res et 514 colis postaux. De plus 
nous avons reçu au Secrétariat de 
nombreux visiteurs, tant de la pro- 
vince que de l'extérieur, et leur n- 
vons fourni les renscignements 
qu'ils désiraient, Quoique  noûs 
n’ayons pas tenu eomple du nom- 
bre de ces visiteurs, nous pouvons 
dire qu'il se passe rarement ‘une 
journée sans qu'il s’en présente, 
Nous ne nous sonnnes jumais plaint 
-de manquer de besogne, 


Nos Cercles Paroissiaur 


- Nous comptons présentement 
cinquante-trois cercles paroissiaux 
dûment organisés et actifs, et envi- 
ron trente-sept paroisses ou mis. 
sions qui n’ont pas encore jugé î 


pérer à nôs oeuvres, 
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- AS Meter detite DOUES 


EL Névralgies 
Flottez fin A votrorhumatisms 
Lnvoyez 10c pour généreux 
échantillon d'essai à Temple. 
tor1, Toronto, Hoitesde Bic et 
‘1 de S4 chez votre pharmacien, 
APSULES 
HUMASISMALES 


FE ans ? &. 
, WE $ TEMPR ET ON 


niis- 


bropos, de se joindre à nous et coo- 
H'mv a ce- 


renfermé dans fes limites des dio- 
céses ou des provinces, 


Les affectueuses et chaleureuses 
réceptions que nos pbélerins recu- 
rept partout, démontraient d'une 
facon éloquente que nos coeurs 
battaicat & Punisson avec ceux de 
nos frères de l'Alberta, du Manito- 
ba, de l'Ontario et de la vieille pro- 
vince de Québce, et que les problè- 
nes qu'a à affronter lu race dans 
les provinces à majorité anglaise 
sont pratiquement les mêmes que 
ceux des atitres groupes français, 
C'est surlout dans la province de 
Québec que nos pèlerinages devin- 
rent Ac véritables marches triom- 
phales, Pour nous reccvoir, : et 
montrer qu'elle nous suivait dan: 
nos, luttes, la “doulce province” se 
fit vraiment maternelle pour ses 
fils de l'Ouest. Rien ne fut épar- 
gné, et Québec affirma dans dei 
manifestations  éclatantes, qu'elle 
comprenait son rôle de Mère et en- 
tendait en assumer les devoirs, les 
responsabilités et la gloire. 

Nous conservons de ‘bien viva- 
ces et reconnaissants souvenirs de 
toutes ces belles manifestations cet 
magnifiques réceptions organisées 
en notre honneur, En outre de lin- 
térêt qu'elles ont provoqué, ces dé- 
monstrations auront eu le bon cef- 
fet de donner nafssance à un mou- 


x 


es à 
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tre. Ces mêmes écoles demandent 
encore deg instituteurs à grands 
cris aujourd'hui. 

Nous manquons encore d'insti- 
tuteurs bilingues, quoique la crise 
soit moins sérieuse qu'en 1925, 
Nous .avons actuellement: plusieurs 
demandes qu'il nous est impossi- 
ble de"satisfaire faute de recrues. 
Nous avons Ja certitude que Qué- 
bec préparera spécialement des 
candidats bien qualifiés, mais d'n- 
près une communication récente 
de source uutorisée, on nous fait 
savoir que nous ne devons pas 
conmbpier sur une aide efficace 4- 
vant deux ans, D'ici 1h nous de- 
vrons nous tirer d'affaire le mieux 
possible. et. nous efforeer de nouer 
des relations uvec les instituteurs 
de l'Est, A ce suict nous devons 
dire que dans la presque totalité 
des cas, It correspondance cesse 
avec Ja première lettre, Nénn- 
moins nous réussissons à recruier 
quelques bonnes institatrices. 

D'autre part, on nous fait remor 
auer que Îles institutrices bilingucs 
formées dans la province, ne do. 
nent pas satisfaction pour lensoi. 
gnement. du français. Nous &r 
soumes pas encore en mesure do 


dire si cette assertion est calon- 
nieuse où véridique, 
LA 


(Suite à an page 6) 
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ance qui aura licu'mardi soir pro- auront ne capacité de $75=! n'apportent aueun profit à ce pays. ns > ns ||. [A vondre, Derdo @ 

chain, le 29, à l’école Séparée, MM. ! 000,000 de minots Gette taxe aurait pour but de éou- FRE = ; RE le, Lerda, Tronve, 

Jules Casgrain et Georges Michaud , . vrir les dépenses ND PA ES Qu Je ” 4 ‘ Ù œ ST ‘ nn 95 Mots où maîne £9 go 

nous conmmuniqueront leurs im. , * 2 gouvernement pour Fac atra = s - ai ed d Te ne aa ‘| A oois où mofns, EO cos, | 

essions de leur récent vovage à| Vancouver, — Télévateur No. 3:Ge ce territoire. a, À 4 SPP dr RH} lé DR gR À ne: RO É FA À ES ge BD À . Un son. du mot additionnel. 
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M, Michaud de celle de PAC. ter ut Aa s ae DA u theâtre Russe isa amd LE 2 = te NAISSANCE ÊCES, METZ 

IL y aura également un concours def soit 1,600,000 minots. Lu capaci- Sur ii LL à id Que ii Le SES, & CLÉSTUNTE 

déclamations pour les jeunes, et nui [té des élévateurs du port sera à Lo caté des Débats ar k 3 HSCPEION. 

doute que tous se feront un devoir cette date de AL de ininots. t Ottawa. " La Société € es réa S | | 

“niv. encourager k  vo-i Ces élévateurs sont loués à des com-: français de niversité tW4 = VA RAR GTR mm LIT en < ne — 
de entr enconrager la bonne xD pagnies, — c’est ainsi que le No. 2! vient d'inscrire un nouveau succès ET NOTRE MAGASIN EST SURTOUT CONNU POUR ES DBMANDE9 


lonté de ces chers petits. Ce con- 
cours scra présidé par un iurv de 
trois membres qui, après délibéra- 
tion, proclamera les vainqueurs cet 
distribucra les prix. Les portes se 
ront ouvertes à 8 heures et la séan- 
ce comméncera à 8.30 heures nré- 
cises, 

Mercredi, le 30, vers les 9 hrs, 
M. Georges Michaud sera au pro- 
gramme radiologique de la station 
de Prince-Albert. Il donnera en 
français et en anglais, un bref rap- 
port de la grande convention Fran- 
co-canadienne de Régina, . 

—Les Franco-canadiens de Prin- 
ce-Albert ont eu, cette semaine, la 
bonne fortune de voi augmenter 
leur nombre d'une précieuse unité 
en la personne de Mlle Aurore Mi- 
chaud ci-devant de Régina, Le cer- 
cle de PACÆF,C, est heureux d’of- 
fric la plus cordiale bienvenue à 
cefte distinguée compatriote et es- 
père que son séjour à Prince-Albert 


lui sera dés plus agréables. Mile 
Michaud sera à Pemploi de la 


Banque Canadienne Nationale. 


—Etaient de passage en ville 
pendant la semaine du Garnaval: 


Mie E. Granger de StBrieux, Mme 
De LeBlond et ses enfants de Ros- 
thern, qui visitait sa socur Mme J. 
W. Brodeur. 

—Aussi de passage, M. abbé A. 
Perreault, curé de Sinnott et ie R, 
P, Chamberland, O.M.J, en route 
pour LelPas où il remplira la char- 
se de secrétaire de Mgr Charleboi, 
charge vacante depuis la mort du 
regretté Pêre Paqguette, 


# Co 
| Régina, Sask. | 
ner —# 


Monseigneur l'avcnevèaue de Ré- 
gina a béni soiennellement, diman- 
che, Je 13 mars, le nouveau sco- 
lasticat des Oblats à Lebret, A cet. 
te occasion un jeune novice a recu 
l'ordination saccrdotale, 

L'abbé Morissette, de Régina ac- 
compagnait Mgr Mathicu, 

--Le nouvel abbè mitré de Mu- 
enster était de passage à l'archevé- 
ché vendredi dernier. 

—Mademoiselle Aurore Michaud, 
depuis quelques années à Pemploi 
du Gouvernement, vient de quitter 
so position. 
FC. de Régina perd une fidèle se- 
crétaire ct les Canadiens-français 
de fa Capitale regretteront le ‘dé- 
pi de Mie Michaud. Si ses chefs 
immédiats avaient seulement voulu 


, n à : n tone a 
est à Pusage du cartel, mais Ia: aux annales de son histoire: (n est 
commission a l'intention d’en met-} celui qu'ont remporté au théâtre 
tre un à la disposition du public en | Hussell es élèves de cette méritan- 
général. ‘fe institution en interprétant l'ol- 

TE biac”, grand drame historique en 
1 | re actes ; rs du. R. P, 
Un externat classique gquatt e actes et en ve 
É , SJ. 

,. Saut érite ire r de Ja So- 
Montréal, — Les messieurs de St] LE ads et ue directeur 
Sulpice feront pientol CSS Te artistique de la représentation s’il 
ouer ans le » Je JEU ue de Le NC or 

difi É sn © rfi Cest plus obscur, est peut-être encore 
un édifice qui sera converti en ee lus grand que celui des acteurs, 
ternat classique. L'endroit n'en est si l'on réfléchit à la somme de tra- 
pas encore définitivement Choish ait que les premiers ont dû déplo- 
mais il est probable que ee Sera ver dans la préparation d'une pièce 
dans la paroisse Saint-Edouard OU #héatrale de parcille envergure, 
dans Saint-Stanislas. . : , 

. Sulnici sai “inten- La patience et le dévouement du 

; Les Sulpiciens auraient inter R. P. tenaud O.M.L, et le talent de 
tion d'ourir cel externat classique M. Léonard Beaulne, méritent des 
aux, élèes du ler septembre pro- louanges sincères et profondes, car 
chain. 

— 2%: 


Une taxe sur la fourrure 


présentation leur reviént en grande 
partie, 

H y avait 49 personnages dans la 
| pièce. à 


Ottawa, — L'hon. Chs Stewart, 
ministre de l’intérieur proposera à 


Les nouvelles de la semaine 


Nous avons dû, mettre teut de, Winnipeg” ont fait le voyage de 
côté cette semaine pour ouvrir nos! Fort Churchill avee 1500 livres de 
colonnes au compte-rendu de la’ matériel pour Îles prochains travaux 
Convention que nous avons voulu, d'enquête sur ce port, o 
faire aussi complet que possible | FER , 
malgré le peu de temps à notre dis- | * Le club de gouret Tigers de Cal- 


position. gary a remporté le championnat de |: 


Voici en un résumé très succinct la ligue des prairies, sur décision 
les principaux événements du mon-, des juges. Le club de Saskatoon a 
de. . , refusé de prendre part aux ioutes 

On rapporte la prise de Shanghaï de détail DEC voulait 
presque sans coup férir par les Pas changer larpiire, 
troupes cantonaises, Les conces- , FPE ;. . 
sions étrangères sont gardées pari. L’hon. ministre de l'éducation, 
les forces de chaque pays; celles S. d. Latta, annonce qu'ii ny aura 
de France et d'Angleterre se sont Das de cours Pan prochain aux é- 
frottées un peu à un détachemeut, coles normales de la Saskatchewan, 
eninois. doutes les puissances é-: préparatoires à l'obtention des di- 
trangères ont décidé d'augmenter plômes de troisième classe. C’est 
seurs cricetils, dire que le gouvernement n’accor- 

CPE | de “a plus ces diplômes. 


L'Europe a la gnerrs FE 


ho vos Dar] 


à men pas douter le succès de la r'e-|: 


Le Ccrele àe l'AC | 


tes dans les graves-difficultés sur-° 


venues entre {tale ct la Jugo-sla- 
vie, M Briand a averti ofticicite- 
ment la Jugo-Slavie de veiller à ce 
qu'aucun de ses actes ne puisse être 
regardé comme une provocation. 
LE ! 


Le major S. Bcires, aviateur por-! 


tugais est arrivé au Brésil après 


tenir meilleur compte de ses états avoir survolé PAtlantique en par- 


de service! 


tant de la Guinée poriugaise. 


'crements. 


Mgr Emard, archevêque d'Otta- 
wa et Mgr C.-A, Marois, P.A, de 
Québec sont gravement malades. 
Tous deux ont reçu les derniers sa- 


+ 


La Chambre des Communes a 


‘adopté deux résolutions budgétai-: 


res à la séance du 15 mars, 
La première réduit de 25 


D 


vent de tous côtés, M. Taschereau 
en réponse a annoncé qu'un Ssyn- 
dicat. anglais allait dépenser $500,- 
000,000 dans cette région, 


CEE 
La Chambre de: Communes de 


Londres a passé en troisième: lec-|\ 


ture le bill des titres royaux et par- 


lementaires, après qu'un amende-|i 


ment proposé par Sir J. Marriott, 
conservateur, cut été rejeté sans 
division, : - 

CLS 


tous les honneurs de ce monde et 


il a envoyé au Pape toutes les déco-;Ë 


LA 


rations qu'il reçut au cours d'une 


longue carrière diplomatique, Avec |! 
ces décorations le vicux diplomate |} 


jchinois a envové au Souverain 
tPontife une lettre dans laquelle il 
{lui annonce son intention de se re- 
Îtirer dans la vie privée et de re- 
noncer à tout faste mondain, 


Re 
Important jugement rendu par 
Ja Cour de l'Echiquier 


| : Montréal: = Une patente en ver- 


| tu de laquelle-plusieurs millions. de | 


dollars étaieht réchunés de la Con- 
solidated Mining and Smelting 
Company dépuis plusièéurs années 
la été invalidée par un jagement du 


pour | juge Audette, siégeant en cour Q’E- 


cent les droits d'accise sur Ies allu-{chiquier én cetle ville, : Gette pa- 


mettes, abolit la taxe du timbre 


tente était pour Fextraction du 


Rome, — Lu Cheng Hsiang, ex-|f 
premier ministre de Chine et catho- {fl 
lique fervent, vient de renoncer à{f 


LA QUALITÉ DE 


SES MARCHANDISES. 


Ces deux points importants devraient amener ici tout home 
me qui sait choisir son linge et lui faire examiner nos nou- 
veaux modèles de paletois et de complets. 
l'homme a besoin—si c’est procurable—nous flavons en 
magasin. Les prix sont bas. 


Tout ce que 


: PALETOTS--$20.00, $25,00, $29.50 


Sellerie] 


Nous sommes heureux d'annoncer aux gens de la région que nous 
venons d'inaugurer un commerce et une industrie de sellerie à 
Nous fabriquerons, ici même, les harnaïs avec la meilleure 
qualité de euir proeurable, et nos prix seront toujours aussi allé- 
chants que ceux des maisons faisant commerce par la poste. 


Hoey. 


s 


leur dévouement, et le remercient 
tout particulièrement pour sa ré- 
cente encyclique en faveur du cle 


a 


.#é indigène dans des pays de mis- 
sion, Îis envoient leur témoignage 


de gratitude au bulletin “America”, 
qui se préoccupe des progrès des 


noirs. . 
1%: 
Invitation officielle de l’Aus- 
É tralie 


larnais 


NOS. TRAÎTS SONT TOUS GARANTIS POUR UN AN. 


Nous faisons aussi le réparage des harnais et des chaussures, 


Protestants et Klanistes s’en- 
tendent comme Îarons en 
foire 


Boston. — Des scènes disgracicu- 
ses se produisirent à la State House 
re Boston lorsque l'avocat Kiells- 
trom, aviseur légal du Ku Klux Klan 
réclama une loi pour empêcher cer- 
tains contrats, accords ou stipula- 
tions avant trait au mariage. 


—— 


Les Commissions scolaires qui dé 


sirent des instituteurs bili 

particulièrement Îes institutions 
de cette catésorie qui sont can 
emploi sont-priés de commun 
quer avec Ie Chef du Secrétariat 
de l'A. G, F. CG, &8 du “Patriots 
de l'Ouest”, Prince-Albert, Sacfe, 


= 


A VENDRE 
NOUS avons présentement de très 


| bonnes terres à vendre, spéciale. 
: ment, cinq quarts de section dans 
un centre français: et à portée de 
l’église avec outillage complet, pe. 
tail et fourrage, à 535,00 de l'a. 


cre. S’adresser à J. K. Rosa 
Kincaid, Sask., Boite 122, 1-2.p 


POIS BLANCS. de qualité supérieu. 


re pour la semence, Garantis pour 
la cuisson. Prix: 84,00 le minot 
ou $3.75 par quantité de dix mi. 
nots. F, O. B. Gravelbourg, Sa 
dresser à Eph. Lizée. Boîte 146 
Gravelbourg, Sask, . 


MAGNIFIQUE piano Kimball, px 


régulier 6600.00 pour 
dresser à Mme Jos. 
Ste-Rose du Lac, Man, 


9175.00, S'a. 
Gamache, 
2-6-P 


! SIROP D'ERABLE À VENDRE 


il DANS quelques jours nous commen- 


‘ cerons la récolte du sirop d'éra. 
ble, Jd'avise tout épicier ou an- 
tres qui désireraient acheter de 
ce produit pour revendre de sa 
dresser à É.-S. Ménard, Abbots- 
ford, Québec. 1-3-P, 


A LOUER — 


EE —— 
GRAND magasin (24 x 40) avec lo- 


gement audessus. De plus i y 
a hangar de 16 x 20 et un garage 
de 14 x 18. Centre mixte fran. 
çais - anglais. , S’adresser à Mme 
M.-H. Gcorget, Boîte 7, Domrémy, 
Sask. 51-3-P, 


mécanicien de langue française 
avec bonne expérience pratique 
des automobiles, tracteurs et ma- 
chines agricoles,  S’adresser à 
Garage Bégrand, Boite 15, Hoey, 
Sask. 50-7-C 


ON DEMANDE une ménagère pour 
la saison d'été, sur la ferme, de 


sur les titres bancaires, chèques et}zinc par le procédé électrolytique, Le bill avancé proclamerait illé- 


Mlle Michaud cest partie pour CL ES npre : 
Prince-Albert, ° Le gouYernement anglais a publié autres, de $10 et moins, et unifor-tque lon disait’ être: l'invention, dei - :. : à 2 NW l'sal “de persuader ou d’induire l'une nréfét ence catholique et parlant 
— ane k | mise à deux sous, sans-tenir compte: M. À. Frenth, vi être la propriété) Ottawa. — "Une invitation offi-| des deux parties contractantes à!l français.  S'adresser à Joseph 

“un Saive,, Whitewood, Sask, 52-4-P 


un mariage, à faire un contrat, é- 


". 7, ‘ . Ge bit à pour eflet LUC la valeur nominale de ces ti-:de la Freñch-Complex Ore Reduc-| ciclle est reçue par les Dominions 
Le ville de Régina veut avoir d'empêcher les partis politiques |tres, la taxe sur ceux qui dépassent tion Company of Canada, Limited.} britanniques associés, le$ conviant | crit ou verbal, concernant l’éduca- 
a part de $100,000 le en lir leurs coffres au moyen | #10. {action pour invalider la patente’ à l'inauguration  solennèlle, le  9{tion religieuse des enfants.” 

sa part de ‘A: [de remplir ICuUrS C L L Ces changements entrent € if rise par l'Electrolvtic Z !mai prochain, , du nouvear allais! : Ê j 
———— de la vente des honneurs, “es changements entrent en vi! fut prise par l'Electrohe Zen RE pe «Le Rév. Edmond B. Lupien, pas- 
Ottawa. -— Le pare Dominion à 24% gueur le premier juillet prochain. | Processe Company, contrôlée par: légis atil fédéral de d'Australie; à} four de l’Oxford Methodist Church, 
Régina, Sask., fut vendu naguère à ue es de: FEY j la Consolidated Mining and Smelt-? Canberra, : Le premier | ministre | &{ Mme Roberta Worcester, de Win- 
la Cie, Eaton pour la somme de” Le comité des chemins de fer dei Les administrateurs de l'hôpital {ing et lPAnaconda\Copper and Mi-, Bruce exprime le vif désir de voir throp, parlérent en faveur du bill, 
100,000. La ville est en instanec Lt Chambre des COMMUNES A Pap= Notre-Dame de Montréal étudient laining Companv. h [te Canada représenté à ces fêtes. Le représentant Twohig ouvrit 
actuellement devant la cour de Dés: Prouvé le programme entier dé construction de la dernière aile etf: Ja compagnie French prit uné - ensuite l'opposition au bill par les 
chiquicr pour oblenir du gouver-; Efehewan d’une résidence pour les gardes-; Action il Y a quelques années con: ‘ol a mots: “Hail, haïil, the gangs all 
nement fédéral qui recut Fargent a jee 1es Plan irol nes SELS Violente tempête en France here.” I fut salué de vivats et de 
de cette vente une partie de cette: F8 _ ut mises à ivre interval, | - 1 “ ‘huées, et M, Alling se leva pour 
somme, Elle prétend que la valeur? Deux monoplans du type Fokker RL , DSC ut remise à divers intervale |! Pari La Fr st de protester, M. Twohig lui cria: “As- 
de cette propriété vint en grande le “Cité de Toronto” et le “Cité de De Pavis de la Chambre, ii est les. La présente action qui vient CATIS. — La France cs! UE NOU-, sevez-vous!” ce qui fut de nouveau 
: LOU < me eme résolu que les- citoyens du Canada d’être tranchée: avait pour but def veau sous la tempète. Des rafa- i accueillit de huées, Le messager 
désireux d'aller s'établir sur les!réfler la question une fois pour|les ont causé des dégats cansidé- | dut faire taire tous les manifestants 
terres de :POuest du Canada, de-|toutes. rahles et des pluies incessantes de-; &t conseiller le calme, pnis finale- 
llvraient recevoir du gouvernement ————Ëi——— , puis un mois font monter la, Seine ment on décida de fermer l’audien- 

Le contrôle du radio | 


,- 


eee 


DIVERS 


BON PRIME-—Ce Bon et 25c donnen 
droit à recevoir franco par la mal- 
le, trois Albums Ilustrés; aver- 
tures amusantes de Tilutin, lecture 
gaie et honnête. Le Messager du 
"Livre, 2696 Notre-Dame Ouest, 
Montréal. 


PRETS D'ARGENT sur fermes en 
culture. International Loan Com- 
pany, 404 Trust and Loan 3ldg, 
Wiunipeg, Man. 20-x-C 


UN VEUF, dans la quarantaine, 
* bonne position. désire corresnon- 
dre avec veuve ou célibataire en 
vue de reconstituer son foyer. 


ee — 


construction .du CN, dans Hi Sas- 


n CE D 


malades au coût approximatif de: 
#1,250,000, ‘ 


CEE - 


fédéral la même assistance et les et la Marne, Ces deux rivières | ce, à 


mêmes avantases que les citovens montent lentement.cet comme les ——— 
s svantages que les citoyens {prophètes prédisent du temps hu-| Une cathédrale au Groenland 


Avenue Centrale et 10ème rue 


Tél. No. 2984 


2 


es 


du 


Pos 


No. 2983 


| Bureau 


—— 


de lEurope. 


Washington. — Des pourparlers 


‘Fel cest le texte d’une résolution 
que M, Boulanger, député de Belle- 
chasse présentera à ‘la Chambre 
des Communes. Il en a donné 


\Washiné , |mide pour tout le mois, on craint 
préliminaires en vue d’une entente! qu’il v ait des inondations consi- 
entre les Etats-Unis et le Canada dèrables au printemps. Dans le 


concernant le radio se poursuivent «sud, les rivières Lozère, Lot ct Al. 


actuctlement ici, Une autre confé-'lier débordent déjà, Les tempêtes 


100 PIÈCES (32 pes) DE GUIGAN CANADIEN DE 
LA MEILLEURE QUALITE. 


| 
Les Nouvelles du Magasin | 


Couleurs permanentes. 


CHINT À DRAPERIES, 36 POUCES, A 20c la verge. 


Plusieurs patrons différents dans cette marchandise 
| utile, | 


SOIE FUGl: 


22c la verge. 


avis € souverne . , oi 
\YIS au Houver nenent rence sera probablement nécessai- 


104 cardinaux, archevêques ct é- | 
4 cardinaux, archevêques et é- |} 31 mais on croit savoir que l’un 


vèques de France viennent de si: 2 princioaux récarltite ‘ sers » 
yner et d'adresser: au Souverain les Principaux résultats sera de 
La # 


€ . 1 ds. ainte ÿ 4 
l'ontife une lettre pleine d'adhé-! se des lone dès maintenant Je 
sion à ses enscignements et déci.| PArape es lONZUCUTS CONTE 
Ée à renal pos iCGt effet, les officiels de Washing- 
dons éoncernant le icurnal ‘L’Ac-l{on ont demandé à Ottawa d’envo- 
on FUNÇRISE ver une délégation à Washington 
-bour discuter des moyens à pren- 
dre pour obvier aux plaintes for- 
mulées par le Canada. concernant 
Je vol des longueurs d'ondes que 
D nana anet , ee. Se permettent des postes plus puis- 
— conention de la fédération Sanits des Etais Unis Ne déléga 
“VS p é: Scidé la?" SR SP ma 
for rayal Montréal a décidé la: tion canadienne est assistée dans Ses 
ormation d'une fédération des u-| nésociations par l'honorable M 
nions nationales disiinete de celle! LSF0CE SU  dior 
S nationawes disiincte de celle Vifcent Massey, ministre cancdien 
des unions ihternationales. Douze aux Etats-Unis PAC 
unions étaient représentées, | D Le 
: Fr ‘ E ne 
2 , : »“ e « L] 
H'est arrivé à Halifax: dans les Congrès des catholiques noirs 
premiers jours de mars 3226 immi- 
grants, ce qui ne s'était pas vu de- 
puis avant la guerre, 
CEE D 


% 

Le fleuve St-Laurent est libre’ 
de glace en face de Montréal jus- 
qu'à l'ile Ronde. 

RE 


Washington. —— La fédération a- 
|méricaine des catholiques nègres a 
. * tenu son deuxième congrès à Wa- 

La session à Québec vogue sur!shington, En vertu des résolutions 
les inondations du lac St-Jean. Lelprises à l'issue du congrès, les ca- 
gouvernement a fort à faire pour :tholiques de couleur adressent au 
répondre aux accusations qui pleu- Souverain Pontife Lexpression de 


re avant de conclure un accord Îi-! 


le long de la côte cffravent les pê-! 


cheurs qui n’osent sortir. Ca- 
marct en Bretagne, un raz de ma- 
rée a causé beaucoup de dommages 
aux navires. 


CO 


| EVANCILE 


Lou terne er 


XIV. — Préférer la société des 
pauvres à celles des riches 


(S. L., XIV, 12-14) 


1H dit aussi à celui qui lPavait in- 
vité: 
. “Lorsque tu donneras à diner ou 
à souper, n'invite ni tes amis,-ni 
tes frères, ni tes parents. ni tes ri- 


ches voisins, de peur qu’à leur tour | 


ils ne t’invitent et ne te rendent ce 
qu'ils auront recu de toi. Au con- 
traires, lorsque ‘tu donneras un fes- 
tin, appelle les pauvres, les infir- 
mes, les, boiteux, les aveugles. (1); 
et tu seras heureux de ce qu'ils 
n’ont rien À te rendre, C’est à la 
réssurrection des justes qu'on te le 
rendra.” ! 


—— 
ea 


Copenhague, — Un archéologue 
Danois vient de rentrer à Copen- 
bague aprés unc fructueuse explora- 
tion des lieux anciennement colo- 


pisés par les Scandinaves au Gro-' 


enland, La mission de l’archéolo- 
gue danois. a séjourné quatre mois 
à lvigo et y a mis à jour les fonda- 
tions de la cathédrale de l'ancien é- 
vêque de Gardar. Cette église 
construite en briques, avait 30 mè- 
tres-de longueur. Elle comprenait 
plusieurs chapelles dans l'une dex- 
quelles on a exhumé le squelette 
d'un évêque, qui avait été enterré 
avec sa crosse, faite en ivoire de ca- 
chalot, On a également déterminé 
les dimensions et le plan d’autres 
bâtiments, dont l’un de 50 mètres 


de facade, 
a mm + © 


Un Révérend qui se donne un 
diplôme de stupidité 


Windsor, Ont. — Le français ne 
sera pas enseigné dans les écoles 
publiques de Walkerville, C’est ce 
qui devint évident quand les com- 
missaires (d'écoles, à une seule ex- 
ception près se montrérent opposés 
à Pinauguration d’un cours de con- 
versation francaise en, 7e et 8e an- 
nées, tel que décidé dans les écoles 
de Windsor. ‘ 


S'adresser à Boite M-D a-s 
Patriote, Princc-Albert, Sask. 


e dat 


JEUNE HOMME franco-canadien dé- 

sire correspondre avec jeune fil- 

‘ le. Adresse: Henri L’Avenir, Boi- 
te 100, Frenchville, Sask. 

| (52-4.C) 


UN COUPLE demande position sur 
ferme dans foyer sans enfants où 
avec inaison à part. Mentioriner 
salaire et: conditions pour éviter 
. correspondance inutile. … Casier 
25, Le Patriote de l'Ouest. 52-?-C 


MESDAMES-—Poils et duvets super- 
flus sont enlevés pour toujours par 

* Gypsia, produit importé de Paris. 
Employé par toutes les actrices. 
Ecrivez pour notre notice gratui- 
te.avec attestation. French Beau- 
ty Products. Dept. D. boîte postale 
Jimes Square 184 New-York, U, 
S. A. s 


ES 


qu’alourdir un programme déjà sur- 
chargé, Le commissaire Carl Bake 
parla das le même sens. 

En défendant son opinion le pas- 
teur Kersey soutint que le francais 
parlé au Canada différait totale 
ment de celui parlé en France, ct 
que les élèves des écoles publiques 
ne nrofiteraient nullement de cette 


EEE PSE ETES RE RE 


M. Georges Michaud parlera 
_de la Convention au radio 


Le révérend Georse Kersey, pas- 
teur d'église unie de Walkerville; 
président de la commission scolai- 
re, fut catégorique dans son oppo- 
sition au proict. Il répondit au 
commissaire Nels Orvid qu'on ne 
demandait pds l'enseignement du 
francais à Walkerville, et que l'ad- 


étude, . . a 

—“ J'ai étudié le français à t école 
et à l'Université, dit-il, et cela n'a 
peu profité.” 


(1) Cette règle est de. conseil, 
Brauconn de sairts l'ont pratiqué 
admirablement, : Cependant, il v a 
des convenances dont il fat sa- 
voir tenir compte. Comme nous 
Pavons déjà dit, c’est la vertu de 
discrétion qui règle Pexercice des 


tout soie. Largeur: 29 poucss, toutes les couleurs. | 
| 58c la verge !} 
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L'enregistrement des chevaux 


RSR RE mue 
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Le “Leader” fait preuve de fanatisme. 


em 


Mercredi soir prochain, LE 30 MARS, M. Georges ‘Michaud parlera | autres vertus, dition de cette matière ne ferait Ï-n’y a que certaines races de 

#1 1» + 4 0 L Al + - L € % . 
il en français de a Convention de l'A C. F, C. au poste de radio 10 BI de |. = £ chevaux qui peuvent être enreñis- 
h ù ‘ ue tous ceux qüi’le peuvent réglent leurs instru ments |, sr eee eee altrées au Canada,' en s'adressant au 
Bureau des Annales Nationales Ani- 


en conséquence. . . 

. Michaud a voulu parler en français sur le Chnvention de FA. €. 

FC au poste du LEADER de Régina vendredi dernier. C’est l’hon. ministre 

de L'agriculture qui le lui avait suggéré, Mais les messieurs qui tout d'a. 

l. bord avaient dit oui, refusèrent de le laisser parler lorsqu'il se présenta 

dia Fheure fixée. Is donnèrent comme raison que seule la langue anglaise 
était aÏmise à leur poste de Régina. Prétexte de fanatiques et rien au- 
‘re. 

Le C. N.R.S. de Saskatoon fut plus hospitalier. M, Michaud en pas- 
sant à Saskatoon alla raconter son histoire à M. Stapleton, agent de dis- 
trict des passagers du Canadien National. Celui-ci se hâta de faire toutes 
les démarches nécessaires, et à 2,20 h, p. m., M. Michaud donnait en an. 
nlais et en français une intéressante causerie sur le grand événement que 

fut Ia Convention des Franco-canadiens les 15, 16 et 17 mars à Régina. 
H Que tous prennent note de l'acte de fanatisme du LEADER à l'ecard 


males, à Ottawa. Ce sont les CIv- 
il desdale, Hackney, Shire, Perche- 
: Hiron, Thouroughbred, Belge, Cana- 
idien, Carossier Français, Suffolk et 
Standard Bred, Pony Polo, Exmoor.. 
L'enregistrement de tout cheval 
de race "pure au nom de son véri- 
Bltable propriétaire est de toute prt- 
‘'mière importance, Nous insistons 
particulièrement sur ce point, Cat 
nous constatons souvent que M. 
X... achète un cheval reste 
llinscrit sous le nom de M. Z... ce 
qui entraîne maintes difficultés lors 


“IN VICOT A" 
La bonne Huile de Sanctuaire d'avant la guerre. | 
ESSENTIELLEMENT VEGETALE. 


BRULE SANS FUMEE, NI ODEUR. 
ABSOLUMENT LITURGIQUE. 


M. M. FARLEY & MVERS LIMITÉE 
110, ot rue James. WINNIPEG, 


COUVERTURES EN FLANELETTES, les plus 


grandes. 


Blanches ou grises..................$2.25 la paire 


Toutes les pointures dans les chaussures pour hommes, 
dames, garçons, filles et enfants. 


SY, 


Û TISSUS À DRAP: largeur 72 pouces. | 
En coton mou et blanchi..............39c la verge 


PRIX SPECIAUX DE RAMSEY , na — , 
À [ de l’une des langues officielles du. Canada. C’est à son fruit qu’on recon- | Représentants de F. BAILLARGEON LIMITER No. 5 de l'enregistrement des descen- 
nait l'arbre, et c'est à leurs actes qu'on reconnait ses amis. = dans. : 


s 


., & 4 1 


